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Le mirage 
du désarmement
On recommence donc toujours les mê­

mes sottises. La note sur le désarmement 
est, comme le traité de Versailles, une 
machine extrêmement compliquée à la­
quelle il ne manque que... le ressort. Rien 
que cela

Encore en 1919 pouvait-on avoir l'illusion 
de vaincre la puissance d’inertie de l’Alle­
magne par l’élan de la victoire. Depuis sept 
années nous avons assisté d’abord à l’épui­
sement rapide de cet élan, puis à la disper­
sion des efforts des vainqueurs, 
un invraisemblable retournement 
propose de restaurer le vaincu, 
dans cette incohérence que l’on 
trouver la force nécessaire pour 
le sacrifice le plus sensible à un 
peuple, une nouvelle destruction de 
ganisme militaire.
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Et par quel moyen prétend-on i 
tes Allemands à annihiler tout ce 
ont pu faire impunément en vue

le bélier pour abattre le rempart ! Car en­
fin on n’a pas, je pense, riixgéuullé dÿ 
croire qu'il suffise de promener autour 
de lui les trompettes de Jéricho !

Le bélier ? C’est la perspective de l’éva­
cuation de Cologne. Voilà tout ce qu’on a 
trouvé pour agir sur un peuple qui a prouvé 
surabondamment que les pressions de ce 
genre le laissent insensible ou plutôt par­
faitement sceptique.

Ne confondons pas, en effet. Je ne veux, , - - .
pas dire du tout que les Allemands ne a lest du secteur Golombat et dans le sec- 
souhaitent pas une évacuation rapide de la iteur Freydenberg.
zone rhénane et qu’ils ne seraient pas capa-1 De puissantes têtes de pont sont malnte- 
bles de l’acheter un bon prix s’ils étaient ' nànt organisées par les troupes françaises, 
parfaitement convaincus qu’ils ne pour- D’autre part, le contact avec l’ennemi af- 
raienl l’obtenir autrement. firme partout la supériorité des troupes,

Mais précisément ils sont tout à fait per- mais il convient d’envisager le caractère 
euades du contraire. Ils sont persuadés que sérieux que présente la situation en raison 
certains alliés brûlent du désir de quitter du nombre toujours plus important do 
Cologne le plus tôt possible et qu’il suffira -,—™ u.— .<»
d’user leur patience pour obtenir satisfac­
tion.

Comment pourraient-ils en douter après 
le .spectacle qu’ils ont eu sous les yeux de­
puis le mois de janvier, sans parler des 
précédentes expériences. Pendant six mois 
les Alliés se sont disputés pour atténuer 
autant que possible leurs réclamations, et 
surtout pour savoir si on mettrait ou non 
dans la note une allusion à l’évacuation ra­
pide de Cologne. Car c’e.st cela et cela seu­
lement qui a retardé l'affaire. Tl a fallu la 
croix et la bannière pour faire admettre 
aux Anglais que l’on ne mettrait pas dans 
la note une date d’évacuation, mais que l’on 
se contenterait d’encourager discrètement 
la bonne volonté allemande.

x 
X xl

Vous comprenez comme les gens de Ber­
lin sont puissamment incités à nous donner 
satisfaction. Ils ont barre sur nous, 
toute la ligne. On vqut les faire
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amener 
: qu’ils 
de re-, 

constituer leur organisme militaire. Où est| 
l’ingénuité de

Abd El Krim 
multiplie les attaquas violentes
Fez, 7 juin. — La pression signalée 

ces jours derniers sur le secteur ouest du 
front, provenant de la région de Ghecha- 
ouen et orientée du nord au sud, continue à 
s’exercer fortement, mais les partisans de 
cette région, bien soutenus, paraissent peu 
disposés à suivre la propagande riffaine et 
ils opposent de la résistance aux tentatives 

| de l’ennemi, lequel munlliplie, d’autre part, 
i des attaques contre les postes notamment ! A ~_4__ _____ T_ à -4 1« «CbZ».
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souhaitent pas une évacuation rapide de la Iieur * rqyaenberg.

Genève, le 7 juin 1825. — M- Briand, mi­
nistre des Affaires étrangères, a tenu dans 
la matinée un entretien avec M. Paul Bon- 
cour. MM. Massigli et Aimé Leory, qui ac­
compagnaient M. Briand, sont arrivés par 
le train du matin. Les ministres des af­
faires étrangères de France et Grande Bre­
tagne ont déjeuné dans la plus stricte inti­
mité, à Versoix, à 12 kilomètres du Lac 
Léman. M. Chamberlain a également pris 
part au déjeuner, ainsi que Lord Onslow,

sous-secrétaire d’Etat à la guerre, chef de 
la délégation britannique à la Conférence 
pour le commerce des armes et les deux 
délégués de la France A la même conféren­
ce, M. Paul Boncour et le comte Clauzel.

X
Après le déjeuner, MM. Chamberlain et 

Briand se sont retirés dans un coin, du 
Parc, au bord de l’eau, et ont causé en 
toute tranquillité des questions à l’ordre du 
jour.

Aquatinte II gagne 
le Prix de Diane

Chantilly, 7 /Juin. — La grande épreuve

Il convient de ne se plus leurrer davan­
tage : « la hideuse banqueroute esst à nos 
portes ! » et l’homme qui a trahi la France 
ne saurait la mâter et la ré’duîre. M. Cail- 
laux, qui possède, en fait de génie, une 
témérité et une ambition démesurées, ’ n’e»t 
pas qualifié pour manier contre la banque­
route, les armes nécessaires. Il le faudra 
conduire au musée des antiquités parlemen­
taires, si l’on ne veut voir sombrer les 
finances de la France. Caillaux, c’est le 
Necker moderne, c’est l’homme qui pro­
fite des, circonstances et précipite les émeu­
tes, afin d’en tirer parti. Que les personnes 
de bonne foi qui ont donné leur confiance 
à Caillaux nous croient : Il n’est qu’un 
« profiteur » de la révolution.

A la lueur de ces vérités, les événements 
qui se déroulent deviennent plus compré­
hensibles : Quand le 'dictateur « Rubico- 
nien » prit les rênes gouvernementales, il 
proclama son intention d’équilibrer le bud­
get déséquilibré de M. Herriot. D’une pàrt, 
il fallait boucher un trou de 8 milliards, 
et d’autre part, faire face aux lourdes éché­
ances de juillet, d’octobre et de décembre,

firme partout la supériorité des troupes,

guerriers ennemis entrant en ligne, et de 
l’utilisation plus intelligente de leur artille­
rie qui a notamment été constatée au cours 
des dégagements des postes d’Askar et de 
Sker.

On signale l’intensification de la propa­
gande riffaine dans le Moyen Atlas, où par­
viennent des lettres d’Abd el Krim pous­
sant à la révolte générale.

sur 
ren­

trer dans la ■ famille internationale. On 
leur propose un pacte de garantie mutuelle. 
On abandonne la moitié de l’Europe à 
leurs convoitises. Et au même moment on 
leur présente un programme de désarme* 
ment qui paraît formidable, mais dont la 
confusion prête à tous les escamotages.

Car ce fameux plan de désarmement 
n’est qu’un trompe-l’œil, une façade. Il 

-dénonce ForganUat.ion d’une armée occulte- 
Mais où sont les précisions fulgurantes qui, 
dans le harangue du général Bourgeois, 
donnaient la chair de poule aux Géroutes 
du Luxembourg-

Pas un chiffre, pas une précision, ni sur 
l’incroyable transformation de la Reichs- 
wehr devenue une ligue de cadres avec 
70.000 officiers et sous-officiers pour 30.000 
soldats, ni sur l’enrôlement illicite de 
400.000 recrues, ni sur le nouvel état-ma­
jor qui comprend 350 officiers contre 380 
seulement en 1914. La volonté de taire les 
renseignements essentiels est d’autant plus 
flagrante qu’elle coïncide avec une sura­
bondance désordonnée de statistiques pour 
fous les points secondaires.

, Rabat, 7 juin (Communiqué officiel de 
l’après-midi). — A l’ouest, les infiltrations 
ennemies continuent sur la rive droite de 
Loulkkos, au nord d’Ouezzan, occasionnant 
quelques départs en dissidence, d'ailleurs 
peu nombreux. Toutefois, nos postes de 
cette région ne sont pas inquiètes.

Une herka se rassemble à l’ouest de Che- 
chaouen.

Plus à l'est, des rassemblements ennemis 
importants sont signalés. Au nord des Benl- 
Derkgùl entre l’Oued d’Aloigiyet, l’Oued 
Stra, 3.000 dissidents et riffains seraient 
rassemblés, appuyés sur des réserves de 5 
à 6.000 hommes avec neuf canons.

Au centre, un contingent ennemi impor­
tant appuyé de mitrailleuses et d’artillerie 
serait arrivé sur le massif de Miziat, au 
nord de Taounat. De nombreux coups dp 
feu sur le pourtour de notre poste de'Taou- 
nat et sur la route de Taounat à Hin-Haï- 
cha, sont signalés.

La situa .tan. est fc Afa Meatoufèt 
autour des postes du Lebeu.

Les pertes ennemies dans les combats 
des 4 et 5 juin ont été sérieuses.

Dans le secteur est, la situation est in­
changée.

L’ennemi construirait des retranchements 
aux environs de Syah, ou nord-ouest des 
Guerrouaou.

Pour les familles des patriotes assassinés 
sur l’ordre de Moscou

M. fiusten CHAMBERLAIN M. BRIAND

fl la mémoire d'Albert Samain lies obsèques de Pierre Louys

(x x
Celte réserve est-ellq au moins compen­

sée par la netteté des réformes exigées ! 
Jugez-en. On dénonce la dictature de Von 
Skeet. Mais on se contente de lui enlever 
du panache^ de le ramener du rang de gé­
néralissime à celui de chef d’état-major. 
On demande la suppression de bureaux d’é­
tat-major qui ne feraient qiue changer d’éti­
quettes. Aux sociétés secrètes on prétend 
opposer la barrière d’une loi. On veut dé­
militariser la police, mais on admettra des 
exceptions qui auront tôt fait de devenir la 
règle. Toutes les suppressions de matériel 
sont laissées à la discrétion de Ta com­
mission de contrôle. La porte ouverte aux 
marchandages.

Tout est combiné pour permettre d'enre­
gistrer la réalisation apparente de mesu­
res dont l’exécution réelle exigerait une 
armée de contrôleurs mobilisée pendant 
des années..’

Le désarmement effectif de l'Allemagne 
est une Impossibilité. Il fallait le reconnaî­
tre et en conclure les conséquences logi­
ques. Tenir notre poudre sèche, au lieu de 
nous jeter dans les bras de l’ennemi et de 
désarmer. Voilà la côté criminel de la 
çomédie qui se joue. On veut donner au 
J>ays l’illusion d’une fausse sécurité pour le 
détourner des seules voies de salut.

Saint-Brice.

Paris, 7 juin. — Nous lisons dans la « Li­
berté » :

POUR LES VICTIMES DE 
LA RUE DAMREMONT

Notre excellent confrère « Paris-Centre » 
nous fait parvenir la somme de 3.781 fr. 50, 
produit d’une souscription ouverte en fa­
veur des familles des victimes de la rue 
Damrémont. Ce qui porte ainsi le total de 
notre souscription à 87.614 fr. 30.

Le maréchal Fayolle inaugure 
à Beaumont-Hamel le monument 

aux Terre-Neuxiens

Paris, 7 juin. — L’inaugural ion du mo­
nument élevé à Magny-les-Hnmeaux, près 
de Clievreuse (Seine-et-Oisé) à la mémoire 
du poète Albert Samain, et de la plaque 
commémorative apposée sur la maison où_____ __
il mourut dans cette localité, à 25 ans, a paroisse. Le deuil était conduit par la 
eu heu aujourd hui. Des discours ont été belle-sœur de l’écirivain et des anus inti- 
prononces par MM. Leon Riotar, au nom . mes. Des délégations de la place de Paris 
du conseil municipal, Georges Lecomte, ; rendaient le, honneurs militaires. 
Gaston Rogeot, Léon Bocquet et Pierre 
Audibert, chef de cabinet du ministre de 
l’Instract icn Publique. . •

Hier s’est tenue à Langres 
rassemblée générale de la Fédération 

des Syndicats d’initiative Bourgogne-Morvan
Langres, 7 juin (par téléphone). — La Fédéra­

tion des syndicats d'initiative de Bourgogne- 
Morvan et plateau ce'Langres, a tenu, aujour­
d’hui 7 juin, son assemblée générale d’été, à 
Langres, sous la présidence de M. Mathey.

M. Dessaint, député de la Haute-Marne, mem-1 ont permis d’établir que l’on a affaire, se- 
bre de la commission du tourisme à la Gham- Ion toute apparence, à un simulacre de 
bre des députés, assistait à cette réunion, ainsi — ----- ’ ' ■ - • ■ - •
que M. Audigier, secrétaire général de l’Union 
des fédérations des Syndicats d’initiative, et 
M. Mourot, inspecteur principal à la compa­
gnie P.-L.-M. Les syndicats d’initiative â’Au- 
xerre, Beaune, Chagny, Château-Chinon, Chau­
mont, Dijon, Saint-Honoré-les-Bains, Semur, 
etc.., étaient représentés. M. Biard, maire de 
Langres, et M. Prudent, président du Syndicat 
d’initiative du plateau de Langres, ont reçu 
les congressistes.

Nous donnerons prochainement un compte­
rendu détaillé de cette intéressante manifesta­
tion touristique. 

LE PAVILLON DU BORDELAIS

1*4- LEVASSEUR, député de la Seine

Péronne, 7 juin. — Voici les principaux 
passages du discours prononcé aujourd’hui 
par le maréchal Fayolle, au nom du gou­
vernement, à l’occasion de l’inauguration 
des monuments élevés à Beaumont-Hamel, 
à la mémoire des combattants de la 29' di­
vision britannique et des volontaires Terre- 
Neuviens.

— Je me félicite que le ministre de la. guerre 
m’ait désigné pour le représenter à l'inaugura­
tion des monuments élevés 'à la gloire des 
héros tombés au cours des combats livrés 
dans la région de Beaumont-Hamel, parce que 
j’y trouve l’occasion de redire une fois de plus 
à nos alliés de la Grande-Bretagne, et à vous, 
monsieur le maréchal, nos sentiments d’amitié 
reconriaissatnte. La bataille de la Somme, faite 
de coups de force, fut une ina taille d’usure lon­
gue et acharnée. Cependant nos progrès inces­
sants étaient devenus tels, au début, de 1917, 
que les Allemands, renonçant à la lutte, se re­
plièrent jusque derrière 1a ligne Hindenburg. 
Les combats soutenus sur les pontes de l’An- 
cre, ont été particulièrement durs et difficiles 
el il fallut tout rhéroïsme des troupes anglai­
ses pour emporter de vive force les puissantes 
organisations qui couvraient le terrain devant 
elles.

Les monuments que nous inaugurons aujour- ! 
d’hui à la mémoir e de la Z9 division et des • 
soldats de Terre-Neuve qui en faisaient partie,' 
consacrent ces grands souvenirs. De tels témoi-, 
gnages de pieuse reconnaissance élevés en terre 
française rappelleront aux générations futures 
que la victoire a été le prix de nos efforts réu­
nis et resserreront le gage de noire union dans 
l’avenir pour le maintien au droit, de la liberté 
dans le monde.

Paris, 7 juin, — Le pavillon des Vignobles 
du Bordelais a été inauguré aujourd’hui a l’Ex- 
position des Arts déciratifs.

Cette cérémonie fut suivie d'un banquet où 
furent dégustés les plus nobles crus au Bor­
delais, banquet présidé par M. Chaumet, mi­
nistre du commerce, entouré de MM. de Gus- 
tier, président du comité régional de Bordeaux 
et du Sud-Ouest, Fernand David, commissaire 
général, F. Carnot, de Nalèche. I

La tragique et furieuse agonie 
d’un m lEonnaira assassin

New-York, 7 juin. — Richard I.oebe, le 
jeune millionnaire américain qui avait as­
sassiné par sadisme le jeune Bobby Franks 
vient de devenir subitement fou.

Il était soigné à l'infirmerie de la prison 
et s'y faisait remarquer par sa douceur.

Hier, il se leva brusquement de son lit, 
pris d'un accès de folie furieuse, tout en 
proférant des menaces contre son ami et 
complice Nathan Léopold.

11 se précipita sur la porte.
Il ne fallut pas moins de trois hommes 

pour le maintenir et. l'empêcher de s’enfuir.
Il fallut lui passer la camisole de force et 

lui faire des piqûres calmantes-
Les médecins pensent que sfn cas est dé- 

.■•r.-.p,’rè rt qu'il faudrait tu? miracls p»jur

classique a été favorisée par un temps su-, c>est dire qu’il fallait découvrir d’ici la fin 
perbe. AJussi l’assistanoe était-elle fconsi- ! d2 ran une petite trentaine de milliards, 
dérable.

Le Derby des pouliches, a du reste le 
privilège d’attirer la foule. Il est égale­
ment la fête mondaine par excellence., . ______ __ o__
C’est certainement une des réunions les ' trois milliards d’impôts et quelques 
plus brillantes de l’année. „1 f___ 1 ’„1„ „ J,..,,

Voici l’ordre c^es arrivées dans le Prix de ,,libérau\ et des hauts éfignïtaires eeclésîas- 
Ditne : _ , tiques. Le dictateur parlait de « récréation »

1er Aquatinte II.; 2* Lucide ; 3' Friset- et de mille autres projets non moins allé- 
te ; 4° Reine Lumière. 'chants) Tout cela sentait le chevalier d’in-

Les pouliches sont sorties dfct paddock fiustrie l’aventurier sûr de soi et de sa
un peu avant. 16 heures. Le départ est très destinée... Mais tout cela faisait pressentir

une effroyable crise. Dans le temps que 
,,T, ■ , „. . . le bouffon « palôbrait », les rëqüin's de la
I lie du Rêve et Aqua- fjnance internationale opéraient, et la livre

faisait d’extravagantes « .galipettes ».
Aucun grand argentier,, fût-il « sorcier », 

ou fût-il M. Caillaux, ne pourra résister au 
chantage parlementaire. Aucun ministère, 
issu du parlement, ne pourra remédier à 
la crise financière, dont nous souffrons. IJ 
y a, au sein de rassemblée, trop d'appé­
tits, trop de passions, trop d’intérêts parti­
culiers, ligués contre l'intérêt national 
pour que celui-ci puisse être sauvegardé.

6«e.lOa, v,oo mvnwnan. | Ni les monopoles coûteux — véritables
Lucjde était seconde (levant .sa1, cama- gouffres où descendent, pour s’y vautrer, 

rade d’écurie Frisette. Gandourah, Miryca H3 démocraties ne seront supprimés, 
et Etoile d’Argent finissaient ensemble ni parasites d’Etat — qui sont innom- 
derrière les trois premières I trahies — ne seront inquiétés, ni les spéem
---------------------- «rnanc»---------------------- ■ lateurs qui. égorgent l’épargne française, ne 

Rigoulot est de plus en plus fort । ces ^choses, tous ces gens constituent la 
chair de la chair du régime parlementaire... 
Tout cela est nécessaire à la vie imnié- 
diate, à l’existencé confortable et pleine de

Paris, 7 juin. — Cet après-midi, à Nan- luxe de nos chefs politiques, qui pratiquent 
terre, au cours d’une fête en l’honneur dm avec tant de servilité le « primun vivere ». 
couronnement de la Rosière, Rigoulot a bat-! Au surplus, l’homme du Rubicon savait 
tn officieusement le record du monde de parfaitement à quoi s’en tenir sur la nêces- 

dira un jour quels projets ténébreux se 
I rliecimnlninnf Sorriira ses bouffonnes Vél- 
léités de restauration financière et de 
« récréation ». ' ■

Mais déjà nous avons admiré que les 
camarades de 1’ « Humanité » aient témoi­
gné lant de sympathies au dictateur. Sim­
ples constatations ! Mais il est évident 
qu’en acculant le pays à la bari^ïCTntflç, 
M Caillaux a précipité la révolution et bien 
mérité de Moscou !

x x
Cependant, le tour de force, pour M. 

Caillaux, est d’avoir réalisé ses hauts faits 
avec les vœux et la collaboration de. la 
droite- Cela est tout simplement machiavé­
lique !

Nous ne sommés pas le moins du monde 
des pessimistes. Mais nous croyons qu’il 
est prudent de l’être autant, que M. Cail­
laux ! Les communiqués officiels eux-mê­
mes annoncent que la Banque de France 
ne veut plus marcher. Cela signifie qu'on 
fabrique des milliards de papier pour faire 
face à nos dettes intérieures et extérieures; 
et cela explique pourquoi la livre vaut dé à 
plus de 100 fr. sur le marché des changes.

Ces événements ne doivent pas émou­
voir outre mesure, d’ailleurs, notre grand 
argentier. 11 est vraisemblable qu’il a dû 
mettre à l’abri sa fortune... à Florence ou 
ailleurs !

Si l’épargne française veut vivre, elle 
fera bien de faire appel à d’autres compé­
tences qu’à celles du mauvais français et 
mauvais financier Caillaux ! Elle se sau­
vera elle-même, envers et contre le parle­
ment, comme, la France « s’est sauvée elle- 
même »’ en 1914, en dépit des traîtres et 
des scélérats qui présidaient à ses des­
tinées- Pierre Pasquet-

x
X X

| _ M. Caillaux infligea aux contribuables 
. iiiiiiia.1 ua uuiipuia cl quelques dis-
1 cours qui furent très appréciés des chefs
| tiques. Le dictateur parlait de « récréation »

! chants. Tout cela sentait le chevalier d’in- 
■ sûr de soi et de sa

vite donné. Rhodope a pris 
tête devant Listen-In, " 
Dame de Trèfle, 
tinte IL

Au château, Rhodope était toujours de­
vant Listen-In, Pervenchère, la Dame de 
Trèfle, l’Ile du Rêve et Aquatinte TI.

A l’entrée de la ligne droite, Aquatinte II 
se présentait immédiatement derrière Rho- 
depe liahdi.ï que Frisette, Luicide, 
Lumière et Miryca commençaient à se rap­
procher. Les deux pouliches du comte 
Martinez de Hoz poursuivaient leur effort 
mais ne pouvaient empêcher Aquatinte II 
de gagner très facilement.
rade d’écurie Frisette. Gandourah, Miryca H3 démocraties

aussitôt l'a 
Pervenchère,

Il bat encore un record

Paris, 7 juin. — Des obsèques de M. l'arraché à deux mains en soulevant suc-’saire vanité de ses efforts. L’histoire nous 
Pierre Louys, ont été célébrées aujourd’hui ‘ 1 A"'" "" -~
en l’église Notre-Dame de la Miséricorde.

La lexTÔe du corps a été faite et l’absoute 
donnée par M. l’abbé Protois. curé de la

cessivement 125 et 130 kilos. I dira
De son côté, Danoux a battu officieuse- derrière

ment avec 85 kilos le record du monde de 
la volée à gauche.

I rendaient le,.hohne,u,rs militaires.
L'inhumation a eu lieu au cimetière 

Montparnasse. .&!•■ de Monzie, ministre de 
l'instruction Publique a. rendu un éloquent 
hommage au grand écrivain.

UN PHILATELISTE PEU SCRUPULEUX

Bâle, 7 juin. — Certain marchand de 
timbres avait signalé, ces jours derniers, 
à là police qu’il venait d’être victime d’un 
cambriolage avec effraction, fl 2__ 
timbres représentant une valeur totale 
d’environ 30-000 francs lui avaient été dé­
robés. Or, les investigations de la police

et que des

cambriolage machiné par le plaignant lui- 
même, qui avait cherché, par ce moyen, à 
obtenir .paiement de la somme représentée 
par le montant de l’assurance.

On a arrêté à Birsfelden, près de Bâle, 
l’individu en question, titulaire de plu­
sieurs condamnations et frappé d’interdic­
tion de séjour.
-------------------------------- ^■■Rlllll-------------------------------------------------

LA FOLLE ACCLAME LES BELGES

Paris, 7 juin. — Les musiques militaires 
belges en costumes chatoyants ont défilé 
ce matin place de l’Opéra et sur les Grands 
Boulevards, où la foule les a chaleureuse­
ment acclamées.

UN SUICIDE CLASSIQUE

Paris, 7 juin. — Ce matin un 
âgé de 40 ans environ, s'est ijeté 
du trop célèbre pont de briques 
parc des Buttes-Chaumont.

La mort a été instantanée.

inconnu 
du haut 
dans lo

— Si y’s ÿu fipuvQs» dans feara „l T J’erà !?an... SJ’cuIa l'praml» r Janv!se
SMi a^euns tiwéo

Hanri Péiissicr renversé par une auto
Paris. 7 juin. — Datas le septième circuit 

de Paris, qui fut gagné par Lacquehay, 
Blanc-Garin, fit une chute à 100 mètres de 
l’arrivée et ne put terminer.

Henri Pélissier, renversé par une auto­
mobile près de Lagny, est blessé au bras 
et à la jambe et ne peut continuer.

He rl PELiSSUR

La deuxième journée des bolides 
n’a pas été aussi brillante

Linas-Monthléry, 7 juin. — La deuxième réu­
nion de l’autodrome n’a pas obtenu un succès 
comparable à la précédente. On (notait la 
sence de quelques milliers de spectateurs 
lement. Il ne faut pas cnercher d'autres 
sons à cette abstention des sportman 
dans leur présence à Chantilly où se dispu­
tait, le classique Derby 'des Pouliches.

A 13 h. 80, on donne le départ de la première 
course. Huit concurrents disputent le prix 
Icare, pour voiturettes de 1100 c/c, 200 kilomè­
tres, soit huit tours de piste.

Cette épreuve est gagnée par de Marnier, qui 
a couvert les 300 kilomètres de l'épreuve à <a 
moyenne horaire de 135 kilomètres, devant 
Goutte, Benoit, Vollet et Jean Klein. Les autres 
concurrents ont abandonné. Le 
de piste a été accompli par de 
moyens horaire de 146 kil. 170.

Le match des grosses motos 
Temple, devant Gisler, Richard.

Le prix Fay, réservé aux bolides de grosse 
cylindrée, s’est disputé en deux manches et 
une finale. Il est revenu à Divo, sur Delage, 
couvrant la distance à la vitesse moyenne ho­
raire de 205 kil. 687 ; 2* Thomas, 3“ Eldridge. 
Le meilleur tour de piste a été accompli par 
Divo, à la moyenne horaire de 219 kil. 465.

pré- 
seu- 
rai- 
que

meilleur tour
Marnier, à la

est revenu a

Vandenberg gagne Paris-Valenoiennes
Valenciennes, 7 juin. — Voici l'arrivée 

de la course cycliste Paris-VaJencienneg : 
1er Vandenberg ; 2e De Jaegher ; 3* Félix 
Goethals.

Viennent ensuite : Luits, Mahy et Perrin, 
Montdelaer, Debusschère, Engel, Dermont, 
Loew, Roux, etc...

PRÉVISIOJISMÉTÉOROÜOGIQUES
Région Parisienne. — Temps nuageux ou 

très nuageux. Tendance orageuse ou orages 
locaux. Vent d’Est-Nord-Est 3 à 6 mètres. 
Température en faible baisse. Minimum de 
température, environ 15°.

Région du Centre. — Temps nuageux et I 
oragetix. Orages locaux. Vent variable 2 à 5 
mètres. Température en baisse. Minimum de 
température, environ 14’.

Région du Massif Centra], — Ciel nuageux, 
orageux. Orages locaux. Vent d’EstjNord-Est 
3 i 6 mètres. Température, faible baisse, Mini­
mum de température ,environ 14’,

LIRE EN PAGE 2 :
Nos informations de Dernière Heure. 
La Fêle du Printemps à Cosne.

EN PAGE 3 :
A Moulins, la fête du 14 juin organisée 

par l’A. G. M- G.
L’Union Sportive Vichyssoise.

EN PAGE 4 :
La Fêle des Roses, à Bourges.

EN PAGE 5 :
La Vie Sportive.

Miss MAC-KAN E 
qui a été battue dans la finale du championnat 

de tennis par notre nationale Lenglen 
FhoK CL Parif-Ctnira
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LES EVENEMENTS DE CHINE

Le Japon et les événements 
de Shanghaï

’Tbkio, 7 juin. — Les' milieux officiels ja­
ponais n'ont pag manqué fie constater 
l'émolion qui paraissait s’èlre produite dans 
certains■ milieux-.politiques étrangers à l'oc­
casion do la proposition faite par té gouvèr- 
nëménl de Tokio d’assurer lui-même l'ordre 
en Chine. On a donc éprouvé le besoin 
d'expliquer à cet egard la politique japo­
naise. Uelté-ei, d’après les mêmes milieux 
officiels^ est une politique, d’attente vigi­
lante. Lé Japon ne désire agir que d’un 
commun accord avec les autres puissances. 
Il n’a pas l’intention de réoccuper Tsing 
Tau Le Japon s’est contenté dê débarquer 
à. Shanghaï 60 marins, mais le bateau de 
guerre Talsoutà a à son bord 500 marins 
prêts à débarquer si le besoin s’én fait 
sentir. On a tendance ici à considérer les 
troubles actuels de Chine comme sans trop 
grande importance et à y voir de simples 
chahuts d'étudiants sans expérience qui ont 
tout de rnéinë dépassé la mesure.

Iis point de vue américain
Washington, 7 juin. — Le corrèspoûdanl 

de l'.\ssoe,ia.tëd Press A Washington, croit 
savoir qu’un conflit est immiïiènt entre le 
Japon ét la Russie des Soviets, en vue 
d'établir la. domination sur la Chine. Le 
gouvernement des Etats-Unis se contente 
pour le moment de défendre en Chine lés 
vii-s plus ou moins menacées de scs natio­
naux.

L’attitude des Soviets
Riga, 7 juin. — On mande de Moscou que 

le journal « Isvestia » expose que lés Chi­
nois sont en train de lutter, pour le mo- 
m al, pour leur liberté politique et que les 
désordres de la Chine n’ont rien à voir 
avec une révolution communiste. La révo­
lu iion communiste pourra cependant com­
mencer lorsque les Chinois auront réussi à 
expulser les étrangers.

Le gouvernement des Soviets a envoyé 
è M. Karakhan, son ambassadeur à Pékin, 
un télégramme de félicitations pour la ma­
nié:.' dont il s’est comporté dans lès Cir­
constances présentes.

Un sait que l’attitude de M. Karakhan 
lui a valu en revanche la méfiance de tout 
le corps diplomatique accrédité en Chiné.

QUELLES SONT LES CAUSES 
DU MOUVEMENT î

Paris, 7 juin. — On téléphone de Pékin que 
M. . Tripier, de la Légation de France, a été 
placé à la tête de la Commission internationale 
que le Corps diplomatique a décidé d’envoyer 
à Shanghaï enquêter Sur lés causes du mou­
vement gréviste.

Borotra-Lacoste gagnent 
le double-messieurs de tennis

Paris, 7 juin. — Finales double-messieurs, 
Borotra-Lacoste battent Brugnon-Codhet 7-5, 
4-6, 6-3, 2-6, 6-3.

Finale double-mixte : Mlle Suzanne Len- 
glen-Brugnon battent Hélène Vlasto-Gochet, 
6-2, 6-2.

Finale double-dames : Mlle Lenglen-Vlas- 
co battent Mis Mac-Kane-Colyer, 6-1, 7-11, 
6-2

UNE CONFERENCE A MADRID

Paris, 7 juin. — Les gouvernements 
français et espagnol se sont mis d’accord 
sur le choix de, Madrid comme siège de 
la prochaine conférence.

Les plénipotentiaires des deux pays ne 
sont pas encore désignés.

Le sang va couler à Canton
New-York, 7 Juin. — Le consul améri­

cain à Canton a télégraphié qu’une batail­
le entre les troupes de Yuman et celles de 
Canton est imminente. Les forces Yuman 
veulent envahir la ville. Les Américains 
résidant dan la région ont été invités à 
s'éloigner momentanément dans l’intérêt 
de leur sécurité.

L’AMERICAIN AVAIT VOLE LA BAGUE

Versailles, 7 juin. — L’Américain Arthur 
Cunpbell. 28 ans, arrêté hier à Paris, ainsi 
que sa femme Gertrude, après le vol de 
la bague de 150.000 francs commis à l’hôtel 
des Réservoirs au préjudice de Mme Si­
mone Jacques, a clé amené aujourd’hui à 
Versailles, par la 1« brigade mobile, pour 
dire mis demain à la disposition dé M. 
Fougcry, juge d’instruction. Sa femme res­
tera "ceroui'ej à Paris, jusqu’à ce qu’elle ait 
rie jugée pour le récent délit d’entôlage 
qu'elle a Commis.

Elle sera misé également S. la disposition 
du parquet de Versailles et jugée en même 
teriips que. son mari, sous l'inculpation dé 
complicité de vol par recel.

UN DRAME DANS LE BOIS

EpinaT, 7 juin. — Cet après-midi, à. Vit­
tel, deux jeunes gens, Gaston Bonnet, 18 
mis, cl Aimenheim. 23 ans, employés au 
Vittel-Palace, étaient partis ensemble en 
promenade dan- les buis si!1.Es aux envi­
rons de Vittel. Benoit, qui avait décidé son 
camarade à faire cette promenade avec lui, 
profitant de ce qu’Annénheim le précédait 
sur la rouie, lui tira presque à bout portant 
une balle de revolver dans 1e dos. Annep- 
hei'm, très grièvement blessé, s’affaissa, sur 
le sol Bonnet s'empara alors de tout ce 
que son camarade avait dans ses poches et 
prit la fuite.

Le blessé a été transporté à l’hôpital dé 
Nancy, où son état à été jugé désespéré.

Quant à l'assassin, il est carné dans lès 
bois par les gendarmes et la. brigade mo­
bile et son arrestation ne semble pus devoir

Hier à l'Expositirtn des Arts Décoratifs, on 
■réinii'-rtit dans la. Tour ce .Bordeaux, ainsi 
officieilement inaugurée, quelques personnali­
sés et amateurs de nos grands crus.

Ce fui on s’en doute, un excellent dîner. 
M-,i< on’ eut la surprise âè voir quelques prô- 
ri -iiiires de vignobles teniç’.ix et. entre mitres, 
i-cliii1'du C.lîfiteiu-Miirgaux, ' OOire... du l'eau : 
‘ Ta fit mieux, diront les gourmets, ils en lais­
sent davantage aux autres i

* * *
Lu sur une boutique d’üiiiè rue des quar- 

•tiers du centré/four le détail, s'adresser a côté, au maga­
sin de gros... » ■

Merci bien. Lt pour le gros, alors 7

LA DEUXIEME COUPE 
GORDON-BENNETT

Dix-huit ballons se sont envolés
Bruxelles, 7 juin. — C’èst aujourd’hui, à 

16 heures, qu'a été dohné le départ aux 
Concurrents de là Coupé Gordon-Bennett.

Les ballons sc sont envolés dans l’ordre 
Suivant :

MM. Bienaimé, Picardie (Frahcè) ; E- 
Demuyler, Belgica ^Belgique) ; W. L. Van 
Onnan, Goodgêûr *"7 (Etats-Unis) ; Dr. O. 
BaUlintanh, Hëivclia. (Suisse) ; Lt. Cl. Dun- 
ville, banshee 111 (Grande-Bretagne) ; Cap. 
Giovanni Grassi, Aèrostiere 111 (Italie) ; 
Joachim La Llave, Jésus Fernadez Duro 
(Espagne) ; G. Blanchct, Maroc (France) ; 
Cap. M. Labrousse, Ville de Bruxelles (Bel­
gique)'; Lieüt. Flood, S. 14 (Etats-Unis) ; 
Cap. Jolmson, Eisie (Gràiride-Bitetagïie) ; 
Comte di Storm. Val lé, Cianîpino V (Ita­
lie). ; Léoïi de là Rocha, Espèrio (Espagne) ; 
Lient. R. Làtu, Grand Charles (Fi’ànce) , 
A. Veenstra, Pr. Léopold (Belgique) ; Cap. 
Spenoor, Mirainar (Grande-Bretagne) ; 

< .totale di Squ. Ilari, Ctd.mpiïio 111 (lialié) ; 
Ed. Sussalia, Cüp. PênarcMa (Espagne).

L’snoie Siffi est pud.fcond, mais ses filles 
ont toutes les âsrôaûêS

......  '1'^

New-York, 7 juin. —• Les dik-huit Hoff­
mann Giris, les femmes danseuses que 
l'on a, vues à. Paris sur la scène du Mou­
lin Rouge, ss sont livrées hier à certains 
actés o excentricité qui leur ont valu 
l’inleévenlion do la police. Eh effet, très 
incommodés par la chaleur caniculaire 
qui accablé en ce moment Nèw-Ÿork, ces 
jeunes personnes ne trouvèrent rien dé 
mieux que d’aller se baigner dans la fon­
taine du Goïombus Square, Un des en­
droits le plus fréquenté des passants de 
New-York.

Leurs maillots de bain, légèrement 
transparents et la souplesse de leurs for­
mes, ainsi qàiê la. nouveauté de œtte bai­
gnade, ne manquèrent ;pas d’attirer l'at­
tention des curieux. La police Vint et pria 
les jeunes danseuses de vouloir bien re­
mettre leurs habits et de rentrer chez elles.

Il salait la soupe au sulfate de cuivre
Toulouse, 7 juin. — Vivant en mauvaise" 

intelligence avec son voisin Bras, fermier 
à Verrières, Clément Fourou, cultivateur, 
âgé de 48 ans, aurait pénétré clandestine.- 
nient à deux reprises dans '.a cuisine fie 
Bras et aurait jeté du sulfate dé cuivre 
dans la marmite' où cuisait la soupe de la 
famille.

C’est le plus jeune fils du fermier, un 
bambin de six ans qui donna l'éveil, àpics 
avoir surpris Clément Fourou au cours dé 
s.i deuxième tentative crimin-T.ie, 

L’information ouverte aboutit à l’incul­
pation de Clément Fourou, qui est renvoyé 
devant la Chambre des misés en accusa­
tion de la cour de Montpellier.

LE BANQUÉF^S^HEMINOT3

Paris, 7 juin. — Aujourd’hui, è midi, a eu 
lieu, à l’ilôtel Continental, le banquet annuel 
ae l’Association fraternelle des employés et ou­
vriers des Chemins de fer français .

A ce banquet, présidé par M. Làval, ministre 
des travaux publics, assistaient notamment le 
maréchal Foch, le colonel Dubois, représentant 
le président de la République, MM. Guillaumin, 
président du conseil municipal ùe Paris, Bris- 
son, président du conseil général de la Seine, 
Bussat, etc...

LA SEMAINE BERRICHONNE

Châtéauroux, 7 juta. — M. Bânazet, commis­
saire général a la guerre, est venu aujourd’hui 
dans notre ville pour y présider la fête de 
clôture de la Grande Semaine Berrichonne qui 
à été donnée- avec le concours de- la musique 
de la Gardé Républicaine.

UN TRAGIQUE AGCTOENT AU CIMETIERE

Pittsburg, 7 juta. — Pendant qu'une veuve 
accompagnée de son fils, âgé de trpls ans, ar­
rangeait des fleurs sur la tombe toute fraîche 
de son mari, la pierre toml*le se renTVersa, 
écrasant la tête de l’enfant qui fut tué sur le 
coup.

M. DOUMERGSE VISITE 
LA REINE ELISABETH

Paris, 7 juin. — Le président de la Ré­
publique, accompagné du général Lasson, 
secrétaire général militaire dé la présiden­
ce, est allé faire une visSe à la reine des 
Belges.

LA REVOLUTÎONJEN G*RECE

Athènes. 6 juin —On signale que les rê- 
voluiibnnaircs sont encore maîtres de 
l’île de Sa.rn.os. Us ont lancé un manifeste 
réclamant dés éleclions immédiates et li­
bres dé toute pression officielle. Lé bruit 
court'qné le mOüyë.mènt révolutionnaire 
à gagné Filé Chio.

lacquehay"gagne^le circuit
DE L’ « INTRAN »

paris, 7 juin. — Le séptirtïie circuit cycliste 
de Paris, organisé par notre confrère 1’ « In­
transigeant i’, a été disputé cette année par 
une soixantaine cm cônêurfenis d’êxééllëlite 
classé, sur une distancé dé 220 kilomètres. 
L’arrivée qui s'ûst efièetuêc eomine d’habitude 
û Longchaniii, a eu lieu dans l’ordre suivant :

1«' Lacquehay ; 2‘ Sôiicliâi’d.

UNE GRANDE CEREMONIE A ROME

Le jubile do Victor Emmanuel
Bonté, 7 juin. — C'est avèc un véritable 

éfithousiasme que Je peuple dé Rome, s’ësl 
associé aux Cérémonies officielles organi­
sées pour la célébration du Jubilé du roi 
Victor-Emmanuél.

Les couleurs italiennes flottent à chaque 
fenêtre, sur les tramways, les autoimùbilês 
de place ét dés voitures particulières. Une 
foule (‘normé rofllté des art'ros eimtrales 
dans les quartiers les plus éloignés.

Dans là matinée, le roi neeompugné do 
MM. Mussolini, Farinaoci, dos attachés mi­
litaires étrangers et dos délégations des co­
lonies étrangères, a passé siir l'avenue don­
nant accès au Stade, une revue des trou­
pes de là capitale et do la milice nationale.

Il s'.est ensuite rendu au Qüirinal, où il 
a reçu les délégations du Sénat et de la 
Chambre.

Cet ‘iprès-midi un cortège composé de 
30Ô-Ü03 personnes s’ést for.mô' -sur l’EspIa- 
itéde de la via Flaminià ét a défilé ensuite 
par le corso Humbcrfo, la place Colonna, 
li. placé dé Venize et la via Nationnle, sc 
rendant au Qüirinal, où le roi. la reine, le 
prince, les princesses èt M. Mussolini ont 
assisté au défilé.

A l’occasion de son Jubilé, le roi a fait 
remettre 160.000 lires pour les pauvres de 
Rome.

DE PLUS EN PLUS VERS LA CATASTROPHE

L'Humanilé (en manchette) :
La livre a dépassé hier 103 francs.
Lorsqu’elle atteignit ce cours sous le Bloc 

National, le Cartel des gaüchês criait à là 
catastrophe.

Et aujourd’hui T...
Le Gaulois iCurtius) :
Ou bien M. CaT.laux s'affranchira du préjugé 

qui consiste à croire qù’ôïi lié pèut gouverner 
qu’au profit des socialistes, et il verra la con- 
liànce renaître peu à peu autour du Trésor ; 
ou bien il subira le prestige de M. Léon Bluiii, 
et il viendra se heurter à l’obstâclè contre lê- 
quél M. Herriôt est venu si briser ; car, com­
me le disait très bien M. dé Fëls dans son der­
nier article de la « Revue do f'àfis », » cét 
obstacle n’est pas moins réel parce que la dé­
magogie des métropoles a refusé de le con­
naître aux élections municipales »;

Il n’est pas besoin de posséder une perspica­
cité politique bien profonde pour comprendre 
que les socialistes, dans Tàctiôn incessante 
qu’ils exercent stir lé gouvernement et sur la. 
majorité du Phriëiïienl, visent non pas à rëiné- 
dier, comme nous souhaitons tous de le faire, 
nôiis autres opposants, à la criée financâèrê, 
niais à là prNi|.iler et à l’étèlidre afin d’en 
profiler pour « porter le coup suprême à l’ôrd?ë 
sodâl «.

Vouloir dans cës conditions lès ménager, 
gouvemêr avec leurs voix et avec leur appui 
hpparàît vraiment comme trop Chimérique,

Le Figaro (Lucien RôiùieT) :
Gommant traverser la périerté des échéances 

où nous entrons, avec ï’élât d’esprit dé paniqué 
que l’on surpi-fmd çà ét lé. si l’Etat n’o.ffimiê, 
par une attitude vigourèusé, sa volonté ue 
déflation à l’égard des changés et des prix ? 
Aussi bien né sàurait-on charger lé pÜyS d’iin 
stireroîl d'impôts si les contribilablés, dê.vânt la 
dôpréciatiôii de leurs câpitâüx et revenus, 
perdent toute cniiflàtièê dans l’utilité dèS Sacri­
fices qui leur sont demandés.

La Victoire (Gustave Hervé) :
Et puis, il y a parmi lès raàfèàux ou tadl- 

causants du Cartel quelques douzaines de lès- 
cars qui tiennent au Cârtfel envers et côtilré 
tout, parce qu’ils ont espoir de devenir minis­
tres dans la combinaison lieriiôt-Loucheur qui 
remplâcerait, croient-ils, la cônlbinaisoïi Pain- 
levé-Caillaux. C’est une dés béautes du régime 
parlementaire actuel, que les équipes ministé- 
riellès étant recruices dans le Parlement, il y 
a toujours des équipes de réchappe prêtés à 
faire te croc-ën-jambs aux équipés au -pouvoir 
afin de prendre leur plaèê. Qu’imp&fté à cer­
tains ràâicàux qui rôdent autour d’Heiriot èt 
de Lcruehéur qu ôn assassiné le franc, c’est-à- 
dire qu’on assassine là France pourvu qu’ils 
deviennent ministres !

L’ELECTION DE DAUDET EN MAINE-ET-LOIRE

L'Action Française (Charles Maurras) :
.Angers, 6 juin. — Lé congrès dès délégués 

sénatoriaux dé droite s’est réuni aujourdqiui. 
Après avoir enténdü M. le marquis de Dampler- 
re, M. Pellàüïnail et Léon Daudet, le congrès à 
désigné Léon Daudet comme candidat unique 
cies droites contre lé Cartel dés gauches.

Vôici lès résultats du senitin : Votants : 307; 
majorité absolue 154.

.Léon Daudet 158 voix ; M. Péllâûmail, 93 voix 
Marquis de Diimpiérée, 49 voix.

On n’a pas rencontré ici un mot de critiqua 
ou de blâme contre les deux hommès politiques 
angevins dont la forcé des choses avait fait les 
adveirsaires de Daudet. M. Pellaumàil et le mar­
quis de Dampierre reprôsèntent des autorités 
sociales que nous sommes les prëmiehs à saluer 
dans leurs cadres et da»s leurs fonciioiis. Ils 
àpjMrtiennent h l’uii de ces bons départements 
où l’aristocratié et la haute bourgeoisie ont con- 
tintiô de résister à l'absentéisme, d'exercer létlf 
grénd ministère moral et social. Je ïi’élais pas 
à Angers hier. Mais j’egpèrô bien ne pas me 
tiromper de l:>eauooiip eu disant que les con- 
ciiiTeiits de Léon Daudet n'ont paru à personne 
mus par dés ambitions ni des desseins infé­
rieurs ! Ils jugeaient seulement que le moyen 
le plus certain dé conserver leur région aux 
idées dé l’ordre social et moral était d’éviter les 
candidatures trop tranchées et trop éclatantes. 
En limitant l’objectif, en’ modérant les termes 
dé leurs revendications, ils estimaient pouvoir 
protéger la défense des villes et des campagnes 
de Mitünc-ét-Loirè contre Tinvasio-n révolution­
naire qui menace le corps entier dé la patrie.

Nous nous permettions de répondre dès e 
premier jour que cette tactique vaudrait si l’ex­
périence et la ruiscài lû'étaiéiït d àccoru pour en 
montrer te dtfiiut. La bureaucratie centralisa­
trice, l’école, le petit journal nô cessent de 
ronger celte telle dèlensé des bons pays. Si 
l’on s’en tient là, cedile défense est condamnée 
à mourir dans un délai dont il est possible de 
discuter, mais qui est absolument certain. Les 
diêitftferes élections municipales en Maine-et- 
Loire l’avouent. On a perdu dés sièges parce 
qu’on ne pouvait pas ne pas en perdre. Le 
salut peut sè trouver dans une action portée au 
centre du pays, il ne peut se trouver que là. Lu 
défense locale dépend de l’action générale.

Ou dans un délai variable, niais très court, 
quelque cose sera changé h Tessen-tiel du gou­
vernement de la Fran-cé, ou la décadence mo­
rale et politique des bons pays ne pourra cesser 
de s’accentuer. if..à défense pure est sans avenir, 
Elle est expirante. L'action est pleine de pro­
messes. Qui ne voit que la Franco intelligente, 
productive cultivée, rétlécme sent de plus ùh 
plus que des destins nouveaux vont s’ouvrir ? 
La résistance des faits à Herriot, à Painfevé a 
prodigieusement intéressé t-ouites les parties 
saines el fortes du pays. Le pays se rend 
compte que sa .résistance doit s'accentuer, pour 
qu’elle soit heureuse, pour que les parties soient 
sauvées avec le tout, que faut-il ‘i Que tes honi- 
mes d’action rompus à faction politique soient 
placés aux points nécessaires, aux joints déli­
cats et critiqués, à ce que Bismarck appelait 
les points névralgiques. Surtout, pas d'erreurs 
sur les talents et les possibilités dé chacun !

La Liberté (Câùiille Aymard) :
A l'heure tragique où nous vivons, quand de 

toutes parts de sinistres craquements ebra,nient 
dans toute sa hauteur léditice social, quelle 
tristesse de voir 1 esprit ue railcuiité et de dis­
corde continuer à diviser les patriotes !

De même que tous les partis de gauche, 
depuis tes radicaux-socialistes jusqu’aux com­
munistes, savent s'entendre pour assurer ie 
succès local de leurs candidate, de .môme lès 1 
partis qui placent par-dessus tout la grandeur 
do là Frai'cc et ta défansi; ce la. Société contre 
la Révolution devraient savoir abdiquer dans 
rintérêl national leurs divergences et leurs 
haines.

Or. Léon Daudet a rendu à cotre patrie de 
si cclalanls services que nul a entre nous n'a le 
droit de les oublier, n les à rendus dans des 
heures où il y avait un magnifique courage à. te 
faire, en des neure-s où ia -nlèmc épouvante 
clouait les lé-vrés éxsaiigué.s de ceux qui. para­
dent àujourdâiUi sur le li’cîeau parleiriMilnire, 
Où la peur faisait gargouiller lé'ir âme dans 
leurs entrantes.I.oiilevcr.e-es. l'.n 1917, quand la 
trahison répailcî.rtt vers la l-Tancé le décourage- 
ment et la. crainte ; quand in Mort rôdait au 
milieu dès campement s un iront én laissa.rit- 
toinbi’r ces feuilles înfàmes : la Tran’-néfi Hé- 
publh'aine. le Boniïi'i rtoaga, que patronnait 
M'. Herriot, feuilles encore humides de l’encré, 
àiiéi'nàïide : quand nés soldfite. démoralisés, se 
crovSht Irnlù-, se lèvaient en masse, arrélatem. 
leurs ofiieiers' c-t maiT'hü.léi’it, sur paris, c’est 
Léon Daudet qui, simple jourealste, së dressa 
seul devint les pouvoirs publics épcAivanlès 
pour accuser tes coupables, (re jôur-là, M. Re- 
nàudel et ses amis Iremniafènt dans leurs cu­
lottes alourdies, et -persœ ne n osa. s-e lever face 
au tribun royaliste pour le démentir ot pour lui 
tenir tété. u '»•

Aujourd’hui, dùns là veulerie générale qui 
livre la France aux méfiées révolutionnaires, 
qui couvre la trahison des communistes en fa­
veur d’Abd el K'riiïi au nom ae je né sais quelle 
camaradèrie parlementaire'qui pue la complici­
té on sé prend à regretter que ta voix tonnan­
te de Léon Daudet ïi’ait pu. du haut de la tri­
bune. rappeler les pôuv-ùîrs piibli. s à leur de­
voir le plus élémentaire et réveiller les cons­
ciences endocrines..

Biénitôt, là Sarthe va envoyer M. Cailla.ux au 
gênât. Les patriotes auront-ils peur de répon­
dre à ce défi, à ce soufflet én pleine figuré dont 
va rester meurtri le visage de la France, en 
élisant Léon Daudet a œ mëtae Sénat pour y 
faire retentir une voix vraiment., uMquement 
française, avec un courage, avec une puissance, 

avec un talent que nul m'aura apporté depuis 
longtemps dams cette enceinte où, durant plus 
d’isn siècle des viefllarcts serviles acclamèrent, 
renièrent et renversèrent da'ns les huées tour a 
tour tous les souverains ei tous lés régimes ?

Je 1e répète, re n’est pas la République, c’est 
là patfiè qui est âujoùra nui ën danger. Choi­
sissons l'homme qui est lè mieux qualifié pour 
la servir avec courage, avec abnégation, avec 
autorité.

Qûàind il s’ést agi de se battre pour repous­
ser l’envaliisseur, tous, républicains, royalistes, 
baôàp&rliSlès, n Ont-ils pas été appelés à ta 
frôntiéré ? Il s'agit de se ttattrè cette fois enco­
re : ét c'est pe,ùr sauver la rrancé que ses en­
nemis poignardant dans 1 ombre,

Si lès patriotes veulent remporter la victoire 
contre le péril révOÏiitiortnâifê, il leur faut en­
voyer à la bâiâilîe les meilleurs u’cntfè eux, et 
leurs plus rudes lutteurs.

Le Rappel (en manchette) :
U peut être criminel dé n(envisager systéma­

tiquement tel problème dé politique nationale ou 
internationale que d’un point de vue de tactique 
électorale ; il est criminel de préférer le parti 
au pàvs et à. rhuntanité.

André FRÎBÔÜRG, député de l’Ain.

PENDANT QUE D’AUTRES SE FONT TUER
L’Œuvre (è'n titré) :
L’envoyé spéciâ.1 de T « CÉüvre » s'entretient 

avec un lieutenant d’Abd êl Kfira.

UN DEPUTE DE CŒUR 
ON LUI ÉLEVÉ UNE STATUÉ

La Lanterne (Félix Haittfoi't) :
fl ést riTnârqua.blé que l’ôn glorifié aujour­

d'hui éë député (Gêcfca.idi), pariée qu’il fut surtout 
un lioiùnin dë ctêur. Nous rendons hommagè - 
fort justement d’aiileUrs — à d'é.ùtrês ifUî fu­
rent clés SâVâiiis êt qui ciireut du làlétif, nmis 
nous ii avons point iTiâbilüdè dé louer lé mérité, 
si raté, qui est cêltii du Cœur, tant l’ésj.iril ru- 
lient notre atténlioh, malgré que soit charme 
soit parfois dw'évfthl.

M. jôsêpii Caillaux sera, aujourd’hui à Ver- 
\iris, thi1 il confiait les obligations que lui dicte 
la reconnaissais e. Lé inhlislfë des llnâhcêS à 
eu, dans une vie pleine do traversés, la joie dé 
pouvoir dire : « J’ai un ami ! ». Lit c est quelque 
chôsé dé si rare et de Si précieux, qu’il est peu 
d’bôinnies pôliliqilfis aussi favorisés. , ,

Quelle àdinirâbte vertu que J’àmilié qui ne 
subit aucune! défaiitaiT'e. et niêiïie ne s accom­
modé d’auoùn doùle ! C’était celle de Pascal 
Ceccaldi pour Joseph Caillaux.

CAMILLE FLAMMARION. SA TOMBE 
UN VOLUME ÉN PEAU DE f'EMME

Le Matin (Louis Fcntést) :
Peu d’hommes .ont, autant que Carniüê Flam­

marion, été en cOnvêrsàtiôn conUnuélIé avec la 
mort. G’êtaiënt des entretiens tranquilles,, fa­
miliers. Ün lecteur reconnrussaiu lui avait oi- 
fert, pour le délixirrnssèi' des soucis matccièls 
la propriété de Juvisy où l’astronome établit 
son observatoire. Dans le jardin, Ganilllê Flam­
marion fit prcpai-ét' ta tombe où il dort au­
jourd’hui. 11 la. saluait lorsqu’il se promènail, 
sans phrases et sans crainte. Il no prenait, au- 
cuné posé rôuiantiqué, loréquil ta montrait a 
ses visiteurs. Jamais professeur de philosophie 
n’a' été plus philosophe, et quand il sortait de 
sa bibliothèque un volume relié én peau de 
femme, car une admiratrice lu.i avait légué sa 
chair pour ce rare usage, il pni’liul de la mort, 
de là terré, du ciel, d’hier, d aujourd'hui, dé 
démain, en homme à qui ta Science Sèche inter­
dit l'espoir, mais à qui l’émùlion créatrice qui 
doit la doubler, en apporte !

Il ne faudra donc pus pleurer sur celte 
tombe heureuse, spirituelle et amicale I

Les grands championnats de boxe
Paris, 7 juin. — Le huitième congrès de 

ITnlernàtionate Box’mg Union, qui .slest ténu 
.cet après-midi, a proclamé champions a Eu­
rope :

Poids mouche . E’ky Clark (Grande-Bretagne).
Poids coq ; E'.illie (Belgique;.
Poids plume Hebrairis (Belgique).
Poids léger : Vinèz (France).
Poids mi-moyen : Piet Hôbin (Belgique).
Poids moyen . Frattini (Italiéj.
Poids mi-lourd : C'.émünt (Suisse).
Poids lourd : Spalla (Italie).
D'autre part, ont été proclamés champions 

du monde :
Poids mouche : Paneho Villa (Etats-Unis).
Poids coq : Philippe Rosenberg (Etats-Unis).
Poids plume ; Kid Kaplan (Etats-Unis).
Poids léger, pcids moyen : titres vàçtinis.
Poids moyen : Harry Greb {Etats-Unis).
Poids mi-lourd : titre vacant.
Poids lourd : Jack Dempsey (Etats-Unis).

LA VAGUE DE CHALEUR 
AUX ETATS UNIS

New-York, 7 juin. — Les décès dus à la 
vagué de chaleur aux Etats-Unis dépassent 
mainlénânt SCO, dont une centaine ont été 
enregistrés ces dernières 21 heures.

Dans les quartiers ouvriers des grandes 
villes, la population affolée cherche la nuit 
un refuge sur les toits. Dans certains dis­
tricts les autorités ont interdit l’arrosage 
des jardins par crainte d’une disette d’eau.

Des dooümnts anti mh'itarisfes sont saisis 
à Tours

Tours. 7 juin. — Poursuivant -son enquê­
te sur la propagande anti-militariste, le 
parquet de Tour.Ca fait procéder à plusieurs 
perquisitions, notamment au siège du parti 
communiste, rue Colbert, à. Touite, chez tes 
nommés Bernard, secrétaire général du 
parti, demeurant à. Fonbettc, Pai'dissas, se­
crétaire, et enfin dans les locaux du jour­
nal communiste « L’Avant-Garde ».

Des correspondanees et quelques tracts 
ont été saisis. Le nombre des arrestations 
opérées jusqu'à Cê jour, s’élève à cinq. Ce 
sont, celles dés nommés Itardeau, 30 ans, 
Armand Coiiratllt, 33 ans, employé do com­
merce, Cardon, qui fut candidat, du parti 
communiste aux dernières élections législa­
tives, Lambert et Morgue, ouvriers, demeu­
rant à Tours.

Us sont inculpés de distribution et d'af­
fichage de tracts anti-militaristes.

D’autre part, le Parquet a inculpé plu­
sieurs orateurs qui ont pris la parole à un 
inêéiing communiste tenu hier soir.

Prirr le reclassement social 
dis victimes de guerre

Douai. 7 juin. — M. AntéTion, ministre 
dé6 Pensions, a présidé aujo-urd’liiii le ban­
quet fie clôture du congrès de- la. Fédéra­
tion départementale des mutilés du Not'd.

Après avoir rendu hommage aux popu­
lations du Noi'd, le ministre a esquissé 
lês grandes lignes de son programme. Par­
iant de la loi du 31 mai 1919, qui a pro­
clamé le droit à réparations pour lès victi­
mes de la guerre, il a déclaré que cette 
loi doit être respectée dans ses principes 
essentiels. Elle est càjpable d’évoluer, de 
s’adapter dans ses modalités aux besoins 
du temps et de profiter des leçons de l'ex­
périence. Elle a été améliorée déjà et le 
sera encore.

Le ministre a exposé ensuite l'importan­
ce de la quèslio-n du reclassement social 
des victimes de la guerre, confirmant lès 
déclarations qu’il avait, faites à Bor­
deaux. Il à indiqué son intention de réu­
nir au ministère des Pensions, une con- 
féreitéè dès combattants qui étudiera, le 
projet, le comparera et le mettra au 
point. j

La fête du Printemps a été organisée 
bien tardivement, cette année, par la So­
ciété des fêles dé là pimpante cité Cosnôise. 
A dire vrai, ç’â été même une vraie fête 
de plein été, én raison d’un soleil vigou­
reux qui imposait sa. dictàture dans un 

■ ciel d’ün bleu sans taches !
Si ces réjudiesùiicco Uni uirdé, c’èst la 

joute élêcloràlé partieuliérèinènt vive, qui 
eh est cause. Mais êêri dit, sans aucun 
esprit critique, je nie hâte d’écrire qu’elles 
ont été superbes ! Cosne, d’ailleurs, est 

. réputée pour lé « cliic » aVêc lequel elle SAit 
; s’égayer. 1res CoshOis, on hé Tignorë pas, 
sont des gens qui s’âppârêhtêht un pêü aux 
habitants du midi, én cê sens, qu’ils ont dé 
la faueffide, le rire facile, et aiment s’amu­
ser,

* 
& 4c

La veille, avait eu lieu la grande et tra­
ditionnelle retraite aux flambeaux, avec le 

j dévoué concours des sociétés de la ville ; 
Fanfare, la CoshôiSê, les Sâpeurs-Pom- 
l'iers, Elle a co-iinu le sii-cCès qui lui était 
dû. Les retraites aux flambeaux Ont tou­
jours obtenu en Fràncê un gros succès, 
aussi bien dai s les grandes que les petites 
villes, et il ne paraît paâ près- dé décroître.

La fête proprement dite commença aVéC 
üné course de lu'-< '-lelles organisée par le 
Vêlô-Boxing Cosmois.

12 èôiihéUrs furent au départ. lté trajèt 
était de 4D kiiomètres, et comprénait l’iti- 
néraire Suivant : Gôt'nd, Aliigny, èâiill- 
Verân, Là Côlirges, Lite Gàùlhiêrs, Myeft- 
fies êt Côsfié. Le dépâf'f élit iiüü à 9 h, 45, 
plàee Dôndâillê, dév&fil Une nombréùx pu- 
j.ilic, et l'arrivée. èll fôce dé 1 hôpital, de» 
vniit Un public jiltis nombreux encore. Là 
victoire revint au jeune No.-iêt. Il ys avait 
5 prix, en er•<«<>«, et u en iiaïui'’. .Wsét li 
OinpôSlié 50 francs.

* 
£ di

A 14 h. 45, le (jôrti'gê fleuri prit lé départ, 
place dé là Gare, suivant cét itinérante : 
rué du 14-Julllét, boulevard dé là Républi­
que, pktcc dé la Geiiàuriiiérié, rue Eihile- 
Dcschâud, place de la Prison, La marché 
était OUVei’tê par la uiaréCha'isséô à ôhc* 
val, dés cavaliers, et lé iradiliohnél garde- 
champêtre...

Nous avons'noté le char de la musique 
(llài'iiionio municipale), ét deux magnifi- 
qtiés cliéirs d’inséctes : papillons, libellules, 
sauterelles, etc. Cés insectes étaient tout 
simplement ravissants, incarnés si Poil 
ose ainsi l’écrire, par dés amours d’én- 
fànls. Lêg costumés étaient particulière* 
ment originaux et réussis.

Il y eut aussi un char de In Moisson,

L’ANGLETERRE 
PREND DES SANCTIONS

lies assassins du sirdar ont été 
condamnés à mort

Lé Caire, 7 juin. — Le tribunal a rendu 
aujourd'hui son verdict dans le ;>rôcès in­
tenté à neuf inculpés accusés d’àivoir par­
ticipé au meurtre du irdar.

A l’excéption du conduictêur du taxi 
dans lequel les meurtriers avaient pris 
place, et qui fut condamné à deux ans de 
travaux lorccs, finis tés autres ont été 
condamnés à m'ort.

La lecture dre verdict a provoqué té dé­
sespoir de Certains accusés que les poli­
ciers eurent beaucoup de mal à ramener 
dans leurs cellules.

L’inaugupation du parc Terre-Neuvien
Péronne, 7 juin. — Le parc Terre-Neuvien 

et les monuments commémoratifs qu’il renfer­
me ont été inaugurés ce matin par les maré­
chaux Douglas-Itaig et Fayolle, accompagnés 
d’une nombreuse suite de généraux anglais et 
français, du préfet de la Somme et des auto­
rités.

Les maréchaux ont été reçus à l'entrée du 
parc par le colonel Nangle qui commandait le 
Contingent Terre-Neuvien pendant la guerre et 
acheta, le champ de bataille, conservé par l’ar­
chitecte Gochius.

A l'entrée-du parc, le monument de la 29' 
division dont faisait partie les Terre-Neuviens, 
a. été d'abord inauguré par io général anglais 
Beauvoir île Liste.

Puis les maréchaux ont inauguré le monu­
ment principal à la' gloire des soldats Terre- 
Neuviens. presque tous tués dans ta combat du 
rr juin 1915, à. cet endroit, et dont les corps 
reposent pêle-mêle sur celte terre sans avoir 
clé déplacés.

Le monument a été béni par M. l’abbé Mo- 
liquès, délégué de l’évêque d’Amiens. Puis ont 
pris la parole, M. Bennett, ministre des affai­
res étrangères de Terre-Neuve, les maréchaux 
Dûiiglas-Bà.ig et Fayolle.

A 13 heures, le cortège a regagné Albert où 
le maréchal Fayolle a repris le train pour Pa­
ris. tandis que le maréchal Douglas-Haig re­
partait en automobile pour Boulogne.

AU VELODROME DU PARC DES PRINCES

Paris, 7 juin. -■ Au Vélodrome du Parc des 
Princes :

Course indiriflueHç, classement, général : 1” 
Germain : 2» Coudert ; 3‘ Otto et Massai.

Course de demi-fond, 2 heures derrière grosse 
moto. Le départ est donné à. 16 heures, et 
Gressin pi'ena tout de suite la tête.

Gùignàril qui est sans entraîneur roule seul.
A 80 kilomètres, Bêîfati se trouve à quatre 

tours, et. Sérès à. six tours.
Dans l’heurè. Grassin a. couvert, 75 km. 120.
— Classement général de la course de demi- 

fond derrière grosse moto :
1" Grassin, couvrant 138 kilomètres : 2‘ Nef- 

fatv, 7 tours ; 3e Sérès, 13 tours ; 4‘ Vander- 
stùyft, 19 tours. Godivîer, Passèrieu, Guignard, 
Aerts, Mikûl et Léonard ont abandonné.

LE FOÔT-BALL ARGENTIN 
E.3T VICTORIEUX

Paris, 7 juin. — Belle assistance au Sta­
de Ber'g&yrè pour le M'cniiûr iriàtoh des 
Argentins" à Paris. Le Bocca Junior a ^bat­
tu assez facilement une entente Rèd-Stér- 
Olympique, per 4 buts à 2.

A la mi-temps, lès Argentins menaient 
par 3 buts à 2.

pittoresque À souhait, puis de nombreuses 
voitures et autos fleuris avec goût et à 
profusion. Noté : une voiture à chèvres et 
des vélos gracieusement ornés. C’est la 
voiture Automobile de M. Poussière qui a 
obtenu à i'unaniHiité’ les plus vives louan­
ges.

Inutile de dire, n'est-il pas vrai, qü’une 
très grande foule applaudit à ce défilé qui 
avait la radieuse collaboration du grand 
maître dés couleurs avivées : lé Sôlêil.

Tôütè là. sôiréè, la Kcrmèssè, située quai 
de i’Hôtèl-dê-Vinê, fut lé Centré de l'ani­
mation.

lté F. C, C., là Côsnôiâé et la Fanfare 
àppôrtaiént leur Concours ainsi que M. 
Camüzât, profêsSêUr dô musique, êt de* 
artistes de la ville,

A côté dé bàraqüès fôràinés classiques, 
lés COsnois avaient organisé diverses ven­
tes surprises, au profit do la caisse de la 
Société des fêtes.

Des gymnasbîs récûeillaient des bravos 
bien mérités pour qùélqiies « poses plas- 
Ikpiés i> qui avaient dû èfrè minutieuse­
ment et lofifUciiiênt mises au pôin.t tant 
elles ont été êxécütéês à la pél féctloh.

Puis vint i'Itéurr des apcNlifs-cdhcerta 
daiis tous les quartiers.

♦ < À
A 20 liêtirés 30, l’qrôltéslrè symplïonî- 

que du F, C. G. allira un public d’aiitânt 
plus riômbrélix que la. fràlciitéfir était en­
fin venue. Phôgramhiù liàbiliment composé 
ét qui sê déroula dans Une iilmosphère dà 
bôrifié humeur générale ét de gâlté sirtipla 
épanouié.

11 y eut dite béllc bataille, exlrêhiémeni 
ârdêïité dô vonfètlis et inêûïo de fleurs, 
tandis qüé s’opérait l’éïnbràsémëht géné­
rai de la, Kérnïêsse. Après quoi eut lieu 
le tirage d’une grande tombolà. grâtuite.

Enfin, le public sê dirigea en lôulé cOm- 
pacte sur le Nohôiii et Vit là. Torche Hür 
inciinè. Celte torché huinùine n'était autre 
qu'un distingué professeur de natation qui 
flamba a la Ibàtisfadiôn de tous êii effec­
tuant un plongeon dê 13 inètres.

* * *
Donc, fêlé très belle ét ayant Obtenu 

tout le succès désirable. Félicitons donc 
salis réservé, la Soiéte des fûtes dont M- 
Petit, est l’actif présidéld, et cfliéacêmènt 
sécôndc dans ses efforts par MM. Piot, 
Luborie et Dainet. Et n'uiibllons pas là 
municipalité qui n collaboré à la i’éUssita 
de cés annuelles réjouiss&nccô.

F. O.

LA GRISE BELGE

ha cabinet Poullet sera appuyé 
par les socialistes

Bruxelles, 7 juin. —- T,té congrès socia­
liste s'est prononcé aujourd’hui à una 
forte majorité en faveur dé la combinai­
son catholique socialiste du vicomte de 
Poullet.

Il y a eu 495.481 voix pour, 108.825 contra 
et 21.982 abstentions.

José Germain est réélu 
président honoraire de l’Association 

des Ecrivains Combattants
Paris, 7 juin. — L’assemblée générale de 

l’Association des Ecrivains combattants a 
ou lieu hier matin, à 9 heures, au cercle de 
lu Renaissance. L’assemblée a procédé1 au 
renouvellement des membres sortants du 

comité.
Ont été élus : MM. Emile Henriot, Mauri­

ce d’Hartoy Hubert-Aubert, Marc Leclerc, 
Rend Le Gentil, Chanlaine, Paraf, Noël Gar* 
nier, José Germain,.

Ce dernier, président sortant, a été réélu 
président honoraire par acclamations. M. 
Thierry Sandre a été élu. président.

Des coups de revolver sur une auto
Paris, 7 juin. — Vers minuit, M. Vaa 

Desnet. âgé de 22 ans, propriétaire à WaL 
len (Nord) a déclaré au poste du quiartiee 
Daiyihine, que passant, avec son automo­
bile dans le bois de Boulogne, près des tri­
bunes de Longchamp, il avait croisé un 
groupe de quatre individus qnti avaient tiré 
sur lui des coups de revolver sans l’at­
teindre.

Seule la glace de la voiture a été brisée, 
------------------------------ -<£>-— ...................... .

Les Courses
DIMANCHE A GHANTILLT

Prix du Château. — L Dominateur, A. 
Wertheimer ; 2. Bolide III, Cte P. da Ju-’ 
inilhac ; 3- Ysly, G. Baugatz.

Pari mutuel : 39.50 et 24.50 ; 16 et 9 t 
9 et 9.50 ; 21 et 12.

Prix Hedouviiie. — 1. Irismond, M. Bous- 
sac ; 2. Cadum, Baron E. de Rotshohili

Pari mutuel : 120 et 57 ; 18 et 9.50 ; 11 
et 5.50.

Prix des Ecuries. — 1. Matamore, vicomte 
Ô. de Rivaud ; 2. Idolo Di Savoia, Lord 
Derby ; 3. Winner, Mme L. Doucet.

Pari mutuel : 319 et 101.50 ; 68.50 et 26 j 
17.50 et 9 ; 19.50 et 11.

Prix de Diane. — 1. Aquatinte II, baron 
R. de Rothschild ; 2. Lucide, E. Martinez 
de Hoz ; 3. Frisette, E. Martinez de Hoz.

Pari mutuel : 36.50 et 19.50 ; 17 et 9 1 
20.50 et 10.50 ; 77.50 et 40.

Prix la Rochette. — 1. Seclin, G. Wat- 
tinne.

Pari mutuel : 14.50 et 7.
Prix de Royiaumont. — 1, Tagus, J. Wfe 

dener ; 2, Helen of Troy, Lord Derby ; a. 
Reine de Saba, baron M. de Rothschild,

Pari mutuel : 88 et 52.50 ; 29 et 14.50 s lï «t 10 ; n» «4 8,6a s

j
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Un Mdhmiæ aeeitest 
©sa Mrs

Un accident douloureux s’est produit, 
hier, au lieu dit les Saulaies. Quelques élè­
ves de Saint-Cyr se trouvaient à la bai­
gnade, dans un bras de dérivation dé la 
Loire, lorsque l’un d’eux, Roger Barré, .qui 
malgré la défense de son maître, venait 
de manger, se sentit pris de malaise, et 
appela ses camarades au secours.

Aussitôt, le surveillant se mit à l’eau et 
le ramena sur le bord, mais malgré tous 
les efforts, l'enfant avait succombé à une 
congestion. Le docteur Belbèze, appelé im­
médiatement, n'a pu que constater le décès.

SECTION DE NATATION 
« LES TRITONS NIVERNAIS »

Les élèves qui sont inscrits pour apprendre 
à nager, ainsi que les adhérents de la section 
de natation, sont informés que les séances 
auront lieu, tous les soirs, à 18 heures, à partir 
d’aujourd’hui lundi.

NEVERS A ETE ARROSEE DÈS HIER
« Paris-Centre » s’étonnait, hier matin, 

de ne pas voir notre arroseuse municipale 
rafraîchir un peu les rues de la ville à cette 
époque de grosses chaleurs.

Dès hier après-midi, lès Nivernais ont pu 
constater que l’arroseuse était en action.

S’il est de notre devoir de faire des criti­
ques nécessaires et utiles, nous devons éga­
lement adresser des remerciements même à 
une municipalité cartelliste, quand cette 
municipalité fait quelque chose de bien. 
Nous, la remercions donc en cette occasion.

Trouvailles. — Réclamer à M. André Bosc, 
17, rue des Montapins, un mouchoir avec ini­
tiales ; Mme Goguelat, charcutière, 57, rue de 
Nièvre, des petits ciseaux et une bobine de fil ; 
Mlle Prestat, .38, rue de l’Oratoire, un bas ; au 
bureau de police, une bague en métal jaune’et 
un couteau à virole.

Contravention. — Procès-verbal a été dressé 
contre la fille Lucienne Bellavoine, pour infrac­
tion à la police des mœurs.

CHATEAU-CHINON

UNE MENAGERE EST GRIEVEMENT BRULEE 
AU VISAGE PAR UNE LAMPE A ALCOOL
Vendredi, dans l’après-midi, Mme Henri 

Gauthé, place Saint-Christophe, venait d’allu­
mer une lampe à alcool, lorsqu’un jet de 
flammes l’atteignit au visage et communiqua 1e 
jeu à sa chevelure. Le docteur Peyronie cons­
tata des «brûlures assez sérieuses, surtout à un 
œil très profondément atteint.

Etat civil :
Décès. — Léger Pelletier, 68 ans.

’ IMPHY
RENVERSEE PAR UN CYCLISTE

Mme Augustine Clément, avenue Jean-Jaurès, 
se rendait au lavoir en suivant l’avenue.

Arrivée devant les écoles des filles, elle fut 
rejointe et renversée par un cycliste. Elle fut 
relevée avec de sérieuses blessures, mais 
cycliste, auteur de l’accident, avait pris 
fuite.

La gendarmerie ouvrit immédiatement une 
enquête, qui permit de retrouver et d’arrêter 
pour délit de fuite, le Portugal? Pereira, 20 ans, 
auteur de cet accident

le 
la

PREMERY
NOUVELLE SECTION DES MEDAILLES 

MILITAIRES
; Les médaillés militaires 'de Prémery et envi­

rons viennent de former uha nouvelle section 
la 432*..

ERINAY
Le ruban rouge. — La légion d'honneur a 

été attribuée à M Albert Chambionnat. ancien 
élève de l’école Polytechnique, capitaine-ingé­
nieur de première classe de l’artillerie navale, 
à Paris.

BRINON-SUR-BEUVRON
Vérification des poids et mesures. — M. le 

maire prévient les commerçants crue ta vérifica­
tion des poids et mesures aura lieu salle de ta 
mairie le vendredi 12 juin, à a heures.

Le prix du pain. — Par arrêté du maire, le 
prix du pain est ainsi fixé • pains longs de 2 
kilos, et au-dessus, 1,55 ta Mo î pains ronds 
quelque soit le poids, 1,60 le kilo.

FOURS 
iesrie a dresséContraventions. —- La i 

les procès-verbaux isuivani
— Louis Robe, 17 atos, à Charrln, défaut de 

lumière à sa bicyclette. Pour défaut de carte 
d’identité et de visa, à Saint-Hfiaire, les ita­
liens dont tes noms suivent ;

Lucas Potati, 39 ans, maçon : Amtonte Pas- 
carinl, 40 ans ; Ltngi Bucelh, 27 «ns • Angelo 
Prunion, 37 ans ; Antonio Gaspartni, 86 ans ; 
Sylvie Gaspàrinl, 81 ans.

Etat civil s
*— Marins CornîL

taux, boucher à Parte, 23 rue Jessafat ; Marie 
Durand, cuisinière à Paris, 6, rue Rougemont ; 
Gilbert Bourçon, employé au P.-L.-M., et Eu­
génie Pagnfer, dlomeswque à Lfmantan (Nièvre).

LUCENAY-LES-AIX
Etat ctvfl l

Publications âe Warla^e. Rogar Bouffie, 
cultivateur à Lesuré (Saône-et-Loire,) et Marte 
Perrier, cultivatrice au Louage Bouétot, Luce- 
nay-les-Aix ; Claude Gufnard, cultivateur, et 
Marte Bernardin, à Thiel-suirvAcolin ; Pierre 
MaguieL rentier a Vernois, et Maria Diry, do-
mestique au Mouroux,

MOUUNSENGILBERT
Etat efvH i
Naissance. Rsstas AJpfeonse, A l’hospice.
Décès. — Marie Martin, veuve Labour, 78 

ans, à l’hospice ; Reitne Lavault, veuve Cochet, 
82 ans, à James ; Lazarette Cassier, 65 ans, 
rue Cotflon ; Jeattaâ Guyot, veuve Boiret, 81 
a®s, à l’hospice.

Publications de marîoyes. 'Axi&cé Guyot, 
plombier, rue Saint-Antoine, et Jeanine Caquara, 
& Dim-sur-Grandry ; Gabriel Boisson, forgeron 
a Raveau, et Marie-Louise Duvernoy, veuve 
■Boisson,-rue Roffin.

COFFRES-FORTS BftUGHE
^Fabrication supérieure. Agence de l’Est 

TJ, R. d’Amerval, NANCY, catalogue franco

vapprovisionnement hn blé

(Du ndfrS mondant pecr^eutier à ta 
/Chambrd)

Le gouvernement vient de déposer un projet 
de loi portant prorogation du délai d’applica­
tion de la loi du 24 décembre 1924 tendant à 
assurer dans des conditions plus favorables 
rapprovfeionnement en blé, en farine et en 
pain.

Les agriculteurs ne sauraient, du tait de cette 
prorogation, redouter la constitution de stocks 
pouvant péter sur les cours des blés de la 
prochaine réedîta, puisque pendant te mois de 
juillet une double condition serait imposée en 
vue du remboursement.

D’une part, les blés ddtnfe au bénéfice de ce 
remboursement devraient être Importés avant 
je 80 juin 1925, et, d’autre part, As devraient 

, être transformés en farine livrée à ta boulan­
gerie avant le 31 juillet 1925.

Les arguments présentés en faveur de 1a 
I prorogation du délai de remboursement des 
'droits de obttane conservent la même valeur 
, en ce qui concerne la constitution, par le mi­
nistère de la guerre, en application des articles 
4 et 5 de la loi du 24 décembre 1924, de stocks 

, d® prévoyance de céréales panifiables et de fa­
rines destinés au ravitaillement de ta popula­
tion. civile.

Il est à prévoir, .en ; effet,'qué les cessions de 
denrées panifiabl» à effectuer au commerce 
par le service de l’intendance pourraient être 
particulièrement utflès en fin. de campagne pour 

.‘Ww cl”, x J— 

A Moulins, dimanche prochain 
Ri ;ou et prêtera son concours 

à la fête sportive 
organisée par l’A. G. M. G.

Voici le programme de la fête qui se déroulera 
dimanche prochain, organisée par l’A. G. M. G , 
avec le concours du comité des fêtes de la ville 
de Moulins.

A 11 heures du matin, devant le théâtre, ré­
ception d’un moulin de Montmartre. Remise du 
moulin à la « Belle meunière ».

A 14 heures, dans la cour du petit lycée, en­
trée cours de Bercy, grande fête sportive et ar-
tistique, <?, ec le concours de Rigoulot, l’homme 
le plus fort du monde ; de Louis Dannoux,1V1 u VIU 111U11U.C , Clü LUltto UCU1111UUA, 

champion de France, poids lourds, de différents 
artistes de grands théâtres, de Nico Romoff et 
Jane Autrey, danseurs de l’Empire et du Concert 
Mayol, et dé Stephen Weber, le chanteur popu­
laire de l’Eldorado et de l’Olympia.

Prix d’entrée : 3 francs ; suppléments à l’inté­
rieur pour les places réservées, réduction pour 
les victimes de la guerre et les anciens combat­
tants, sur présentation de leur carte.

A 21 heures, bal à grand orchstre, au Marché 
couvert. Prix d’entrée : messieurs, 3 fr.; dames, 
1 fr., réduction pour les victimes de la guerre 
et les anciens combattants sur présentation de 
leur carte.

MOULINS

Les méfaits d’un automobiliste
Un automobiliste a renversé samedi 

soir, place d’Allier, le nommé Pierre Bou- 
cat, 41 ans, journalier, place de l’Elpieron, 
qui passait à bicyclette.

Boucat reçut d’assez fortes côritusions 
au bras droit et à la cuisse droite, et a 
eu deux côtes enfoncées. Le médecin qui 
le soigne a conclu à une incapacité de tra­
vail de douze jours.

Quelques mètres plus loin, • l’automobi­
liste écrasait une bicyclette presque neuve 
appartenant à M. Desjobert, négociant en 
grains, rue de Villars.

Puis, sans se préoccuper aucunement 
des deux accidents qu’il venait d’occasion­
ner, l’automobiliste (accélérait l’allure de 
sa voiture et prenait la fuite.

La police, qui a été saisie d’une double 
plainte, le recherche.

Exercice de cadres. — Un exercice de cadres 
(groupe de reconnaissance de D. I), destiné à 
MM. les officiers des réserves de la région du 
Bourbonnais, aura li®u le jeudi 14 juin, à 
heures. Départ du Quartier Villars à 8 heures.

Trouvailles. — Il a été trouvé : par M. Si- 
card, 12, rue Mtahel-de-l’Hospital, un porte- 
monnaie ; par M. Thévenin, horloger, rue Rége- 
mortes, un gant ; par M. Grimai, 17, rue Di­
derot, un arrière dè camionnette ; par M. De- 
nlzon, 74, rue d’Allier, une pompe de bicy­
clette ; par M. LahaieP 40, route de Limoges, 
•une bride.

— Il a été laissé chez M. Lacôte, Chapelier, 
place d’Allier, deux chaînes-attaches pour ’ 
tiaux et un sac.

bes-

GANNAT
LA GANNATOISE A STRASBOURG
Gannatoise qui concourait en premièreLa C V’ . ' — - ----------

division avec les plus puissantes sociétés de 
France et de l’étranger a obtenu les prix sui­
vants :

Concours en section ; Prix d’exoellemce.
Pyramides avec engins : Premier prix.
Poses plastiques ; Premier prix avec prime 

en espèce.
- -Etat-otvO.*----------- -  ----- —  -—........................

Naissance, — Gabrielle Bœuf, rue des Capu­
cins.

Publication de mariage. — Jacques Bransslet, 
conducteur I. E. G., domicilié à Clermont-Fer- 
ramd, et Marguerite Priot.

Décès. — Henri Besse, 24 ans, domestique, 
(hôpital) ; Marguerite Ghocard, 82 ans, place 
Hennequin ; Gilbert Gendre, 76 ans, cultiva­
teur, rue Saint-Etienne.

fêtes

DOMPIERRE-SUR-BESBRE
CONCERT DU GROUPE LYRIQUE 

DOMPIERROIS
Le premier concert de la saison du Groupe 

Lyrique Dompterrois aura heu salle des “■* 
lé 14 juin.

Un programme détaillé de cette soirée 
porté à la connaissance du public par 
d’affiches.

La location des places commencera à partir 
do jeudi 11 juta aux bureaux habituels chez 
Mme Cortier, modiste et M. Bonnet, coiffeur.

sera 
yole

SAINT-POURÇAIN-SUR-SIOULE 
LA FETE DE PALUET

La dimanche et le lundi de la Pentecôte, 
Paluet le joyeux faubourg, aven son rempart 
de verdure au pied duquel, la Sioule murmure 
inlassablement ha (berceuse chanson, Paluet 
était sorti de son. calme coutumier et avait pris 
sa parure des grands jours ; c’était la fête tra­
ditionnelle, vieille coutume qu’un actif comité 
avait à cœ® de maintenir avec éclat.

Très réussie, cette fête avec ses attraottans 
sensationnelles, son parquet, un manège 
dfavtans, un concours de tir, des courses di­
verses et des jeux taré variés.

Le dimanche soir, 1a Lyre St-Pourciuplse 
dont®, sur un kiosque de fortune mais con­
fortable, un concert très apprécié.

Le lundi, la fête continuait. La course de bi­
cyclettes, où 22 coureurs étaient engagés, eut 
üeu, à la grandie satisfaction des spectateurs 
très nombreux qui s’intéressèrent vivement à la 
course en brouettes qui suivit.

Puis ce furent les joyeuses fanfares du Rallye 
Bourbonnais qui avait prêté son gracieux con­
cours et qui devait donner le soir, à 20 h. 30, 
un autre concert, pendant que de gentilles fil­
lettes vendaient aux nombreux promeneurs des 
fleurettes souvenir. Enfin, le soir, vers 22 heu­
res, un feu d’artifice fut tiré sur le talus de 
déviation die ®a route de Varermes pendant que 
trompes du Rallye sonnaient, souriaient...

Voici les résultats des concours :
Goncoutns de tir : Premier prix, Rougier ; 2» 

prix, Rapatel : 8’ prix, Rabaix.
Courses de bicyclettes : Première série, pre­

mier prix, Roch ; 2 ‘prix, Bourrachot ; 3* prix, 
Thinard.

2’ série : Premier prix, Bochonnet ; 2* prix, 
Perrier ; 3* prix, Coïta.

LURCY-LEVY
Etat efvil :
Naissances. — Pierre Mathiaud, à la ftetfte 

Villette ; Jane Dfot, boulevard Gambetta • Jean 
Roy, à Leige ; Raymonde Derimay, boulevard 
Gambetta.

Décès. — Jean Bemadat, 53 ans, à chez Bois; 
Pauli Picard, 23 ans, célibataire etudiant, bou­
levard Gambetta ; Pierre Au petit, 22 ans, avo­
cat à la cour d’appel dé Paris, boulevard Gam­
betta ; Marguerite Desgranges, 58 ans, au do­
mains Neuf, épouse de Louis Collin ; Jeanne 
Deschamps, 57 ans, au domaine du Séux.

BAINT-GERAND-EB-PUY

CONSEIL MUNICIPAL
Dans sa demtare séance, ,1e Conseil a pris 

les décisions suivantes :
— Assistance médicale gratofte c. Une inscrip­

tion nouvelle est faite, ce qui porte à 39 le 
nombre des habitants de Saint-Gérand. admis 
à l’assistance médicale (gratuite.

— Les comptes et budgets du bureau d’assis­
tance et de l’hôpital-hospice pour 1924 sont ap­
prouvés, ainsi que Je projet de budget pour 1926, 
présenté par ta commission de l'hôpital.

— Le compte de gestion du receveur munici­
pal pour l'année 1924 est approuvé.

A LLIE R
Le pèlerinage bourbonnais à Lourdes 
aura lieu du 24 au 29 août prochain

Le pèlerinage de Lourdes aura lieu cette 
année du lundi 24 au samedi 29 août. Il 
y aura deux trains ; un train Moulins- 
Saint-Germain - Clermont-Lourdes, et un 
train Mou'lins-Montluçon-Lourdes.

Gomme les années précédentes, le pèle­
rinage aura des malades, et, pour aider 
le comité dans sa tâche, une souscription 
est ouverte dès maintenant. Nous espérons 
que la générosité des souscripteurs et bien­
faiteurs ne se démentira pas et que les 
ressources venant très nombreuses, il se­
ra possible au comité d’emmener le plus 
grand nombre possible de malades.

Que nos amis se mettent à l’œuvre et 
que dans chaque commune de généreux 
dévouements surgissent pour aider les or­
ganisateurs à recueilliir les ressources né­
cessaires pour Tes malades et pèlerins 
pauvres. (Le voyage et l’hospitalisation 
d’un malade reviendront à 160 fr. environ).

Prière de faire pa.rvenir les offrandes, 
soit à M. le chanoine de la Celle, 28, rue 
de Bourgogne, à Mlle F. de Bonand, rue 
Denain, o>u à M. P. Laroqjue, 20, rue des 
Potiers, à Moulins.

Les demandes d’admission de malades 
pour le prochain pèlerinage doivent être 
adressées, soit à M. le chanoine de la Cel­
le, 28, rue de Bourgogne, soit à Mlle de 
Bonand, 7, rue Denain, soit à Mlle A. de 
Mbntaigïiao, A, rue Montpéiroux, Montlü- 
çon, avant le 10 août. Passé cette date, 
aucune demande ne sera acceptée.

Bien mentionner l’état dû malade 
S’il peut faire le voyage assis ; 2° S’il 
le voyage couché complètement cra en 
tie ; 3° Soins particuliers en cours 
route ; 4° Certificat médical le plus récent, 
radiographie, etc.

fera 
par­

tie

MONTLUCON

38 ; Georges Hiot, 37 ; 
Louis Pailler et, Henri 
Lucien Magnard, 36 ; 
Gabriel Delhomme, 35 ;

Gaston Bourgoin, 34 ;

LES CARABINIERS MONTLUÇONNAÎS
Voici les résultats d® la journée de tirs 

de dimanche dernier.
Fttail, 100 mètres. — Adultes : Alexis 

Forichon, 41 ; Miéohanowski, 35.
Pupilles : Rémy Hiôt, 39 ; Adrien Gau­

thier, 37 ; Lucien Ma,gnard, 35 ; Robert La- 
combe, 33 ; Bourgoin, 31 ; Georges Hiot, 
27 ; Ernest Michaud, 24 : Gaston Dousset, 
21.

Carabine. — Adultes : Alexis Forichon, 
25.

Pupilles : Georges Hiot et Pierre Lamoi- 
ne, 25 ; Xavier Graver, 23 ; Gabriel La- 
moine, 22 ; Charles Pasquier, 21 ; André 
Ducros, 18 ; Majurice Quintat, 17.

Fusil (réduit). — Adultes et pupilles : 
Rémy Hiot, 40, 39 ; Gabriel Lambine, 40, 38; 
Robert Lacombe, 
Alexis Forichon, 
Miéchanowski et 
Jean Midhaud et 
André Ducros et 
Xavier Gravier, 33 ; Gaston Legrand, 30 ; 
Charles Pasquet 29 ; Gabriel Tureatu, 26.

Pistolet. — Adultes et pupilles : Rémy 
Hiot, 40, 36 ; Robert Morinet, 40, 33 ; Lu­
cien Magnard, 36 ; Alexis Forichon, 32 ; 
Gaston Legrand, 20.

Revolver. — Henri Miéchanowski, 23.
Dimanche prochain, tir au fusil à 100 

mètres sur le champ de tir régimentaire 
de Quinssaines, de 13 h 30 à 17 heures. 
Tirs réduits à la carabine, au fusil au 
pistolet et au revolver, sur le stand de 
Bien-Assis, face à la caserne d’infanterie. 
Cette séance sera présidée par M. Gilbert 
Duranthon, membre du conseil d’adminis­
tration.

Accidents du travail. — Koliner Kolasenstricz, 
manœuvre, avenue Wilson, plaie à la tête ; 
Louis Floquet. 53 ans, maçon, place des □ 
Ayante, contasKms multiples

Etat civil :
Publications de mariages. — Franceseo Ghe- 

lardi, biseauteur, 10, quai de la glacerie, et Ma­
rie Barbien, 16, rue de Biauzat ; Louis Hur- 
tault, mécanicien, 9, rue de la Piesle, et Antoi­
nette Girondeau, à Néris-ies-Bains.

Décès. — Gilbert Peynet, 71 ans, rue de Vil- 
lars ; Georges Bussièrès, 2 mois, 5, rue Achille- 
Ailier.

—-gg?»-----

lVICHY

Vichy... la Reine des villes d’eaux
Vichy, la station thermale par excellence, pla­

cée au cœur de la France, dans te situation la 
plus pittoresque, attire et enchante, chaque 
été, les baigneurs et les touristes venus de tous 
les coins du monde.

La saison est grandement en avance, cette 
année. C'est depuis les premiers lilas, avant mê­
me les roses, qu’on s’est donné rendez-vous.

Les fêtes s’y succèdent d'ailleurs avec une 
réelle magie, depuis celle du printemps ; et 
l’on entend parler de batailles de fleurs, con­
cours hippique, courses, fêtes nautiques, cyclis­
tes, tournois .etc., sans oublier la « corrida », 
cependant moins barbare qu’en son pays n^tal.

On n’a que l'embarras du choix, entre les 
agréments artistiques, les manifestations spor­
tives et les excursions. Il est impossible de citer 
toutes celles-ci.

Par toutes les sorties de la ville, s’évadent, 
chaque matin, et rentrent, chaque soir, les cars- 
automobiles, qui promènent de site en site les 
étrangers, enthousiastes. Les châteaux de Ran- 
dan. de Busset et la fière silhouette de La Pa­
lisse, les ruines féodales ae Billy, l’ascension 
du Puy-de-Dôme, le magnifique défilé de Chou- 
vigny, te montagne Bourbonnaise peuplée de 
vieilles légendes, les monts de 1a Madeleine où, 
par les nuits étoilées, se capturent encore quel­
ques lynx, la vallée de te Sioule, Paray-le-Mo- 
•nial, et les tailleries de Royat, les coutelleries 
de Tliiers, etc... Voilà les points essentiels de 
leurs circuits.

Est-il utile d’ajouter que les casinos font as­
saut de vedettes et ont préparé pour toute la 
saison des programmes que leurs auteurs qua­
lifient de sensationnels.

LE GRAND PRIX BAGGY-SAMMYN 
A VICHY

L» grand prix Baggy-Sammyn, organisé par 
FU. C. V., s’est couru hier.

Le départ avait lieu rue de Paris, au siège de 
l’Union Cycliste Vichyssoise, et l'arrivée, à l’an­
gle de l’avenue des Célestins et de la rue Vol­
taire.

Le succès a été grand. Trente-deux engagés, 
parmi lesquels nous relevons les noms suivant :

Gayet et Reby, de Vichy • Bussemey, de Mou­
lins ; Dubost, de Thiers ; Serpault, de Vierzan; 
Deschamps, de Bourges.

Avant le départ, un soleil de plomb, et 120

Voici tes résuîtats de la course :
1«* Jcîlvet de Bourges, en 3 h. 20 ; E* Ser­

pault, de Vlerzon, à une minute ; 3’ Dubost, de 
Moulins, à une minute ; 4’ Reby, de Vichy, à 
une minute ; 5° Deschamps, <je Bourges, à deux 
minutes ; 6’ Guillemeau, de Bourges : T De­
lhomme, de Vichy ; 8° Ghambreville de Cler­
mont ; 9* Buchonnet ; 10* Roch, de Vichy,

La course fut très mouvementée. Il y eut de 
nombreuses crevaisons ; Gayet, à la suite d’une 
cjute légère, dût abandonner.

Nos. hôtes. — Parmi les plus, récentes arri­
vées, nous signalerons : M, José -Aallach Tal- 
loda, du Heraldo de Castellon, qui vient de 
faire un grand voyage en Orient ; Mr et Mrs 
Simon Marks ; Mme Cornuché ; M. Benoit 
üraun ; M. Ernest Outrey ; M. John Hall Jones; 
Mme et M. Wertheimevs ; Mr et Mrs G. Stani- 
forth ; Mr et Mrs Druieff ; Mr et Mrs J. H. Ro- 

.î. Ma ** i-’m.T J MM.

CUSSET

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Le tribunal a prononcé les condamnations 

suivantes :
Eugénie Raclet,. veuve Auvflle, 35 ans, 88, 

rue de la Barge, tour vol de divers objets d’ar- 
genterie, au préjudice de Mme veuve Tizon, 
rentière à Magnet, 1 mois de prison avec sur­
sis.

— Léon Blchet, 24 ans, cultivateur à Tréteau, 
pour coups portés à sa belle-mère, Mme Larzad, 
43 ans, 13 mois de prison avec sursis.

— Jean Chausson, 49 ans, sans domicile fixe, 
pour ivresse publique, 1 mois de prison et 5 fr. 
d’amende.

— Jules Liodel, 23 ans, plongeur à Vhôtel de 
Bruxelles à Vichy, pour vol d’une paire de sou­
liers, . 1 mois de prison.

— Julia Supply, 44 ans, sans domicile fixe, 
15 jours de prison 'pour avoir voyagé sans 
billet.

,— Antonio Zoppardo, 18 ans, de Vichy, pour 
divers vols, trois mois de prison.

« LA FRANÇAISE » AU CONCOURS v 
DE STRASBOURG

La société de gymnastique « La Française » 
de Cusset a obtenu à la fête fédérale de Stras­
bourg deux prix d’excellence, un pour le tra­
vail en section, l’autre pour lias pyramides.
« La Française » ne s’en tiendra pas là, elle se 
prépare dès maintenant en vue du festival de 
Saini-Pourçain-sur-Sioule, qui aura lieu le 5 
juillet prochain, et où elle saura se distinguer 
parmi toutes les sociétés du département.

l’ac- 
qui
cet

VICTIME DE SON DEVOUEPÆENT
Paris-Centre, a relaté ces jours derniers, 

aident dont fut victime la petite Civalero, 
était tombée dans le bief au Sichon.

La nourrice, déjà fort attristée par
accident, vient déprouver de nouveau un grana 
chagrin.

En effet, -son mari. M. Louis Migeon, âgé de 
49 ans, qui n’avait pas hésité à se jeter à l’eau 
à cet endroit assez profond, pour retirer le 
corps de ta pauvre enfant, vient ae décéder dès 
suites d’un refroidissement dû à son immer­
sion.

UN OUVRIER DES P. T. T TOMBE 
D’üIsE ECHELLE

M. Laurent Mailloges, 27 ans, employé des 
P. T. T. qui était occupé à tendre des fils télé­
phoniques le long de te rue Antoinette -Mizon, 
est tombé d’une hauteur de 6 mètres environ, 
per suite du descellement d’une tige-support 
après laquelle était appuyée son échelle.

Dans sa chute il s’est contusionné la jambe 
droite et s’est fait également une entorse du 
pied droit.

Nomination. — M. Maurice De Vemon, doc­
teur en droit,- vient d’être nommé notaire à 
Cusset, en remplacement de M’ Cassard, son 
beau-père, démissionnaire en sa faveur.

Accidents du travail. —• Mme Marie Deschaux 
manutentionnaire à l’usine Oyhenard, s’est pi- 
Srée le médius droit avec un éclat d® verre ;

eorges Genty, menuisier à l’usine des Graves, 
stest fait, prendre le troisième doigt de la .main 
gauche par une machine à percer ; François 
Lambert, employé au service de M. Driffort 
camionneur a reçu un coup de pied de cheval 
au genou droit. ; Jean-Marie Ray, 1 plâtrier- 
peintre chez M. Boutarige, entrepreneur à Vi­
chy, est tombé d’un échafaudage et s’est con­
tusionné la région dorso-lombaire ; Marius Ma­
rais, maçon, est tombé d’un échafaudage et 
s’est foulé le pouce de la main gauche.

, Etat civil :
Mariage. — Marcel Grenier, 23 ans, mécani­

cien ajusteur à Sàint-Germain-des-Fossés (Al­
lier), et Berthe Faure, 20 ans, rue de Beaulieu.

Décès. — Henriette Paul, 54 ans, épouse de 
Paul Eonvin, rue de ta Gravière ; Antoine Gon- 
deaui, 29- ans, électricien, rue des Tuileries ; 
Germaine Civallero, 20 mois, à la Motte ; Ber- 
the Gaumet ,36 ans, épouse de François , Meu­
nier, roule de Ghassignol : Barthélemy Dés- 
combes, 83 ans, ancien pharmacien, époux de 

‘ '.... rué dû faubourg dé
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' Anne-Marte ' ' Batflliat, " ' rue' du " faubourg < 
Chambon ; Louis Migeon, 49 ans, manœuvre, 
la Motte.----------------------0.----------------------

LANGY
ELECTIONS MUNICIPALES ANNULEES

Dans sa séance de vendredi dernier, le conseil 
de préfecture, présidé par M. Marquais, a an­
nulé l’élection de MM. Forest et Violette, élus 
le 3 mai dernier, pour ouverture tardive . du 
scrutin.

Par suite de cette décision, les opérations du 
second tour sont également annulées, et de nou­
velles élections devront avoir lieu sous peu.

M. Camille Flammarion aimait Vichy
Camille Flammarion, la grande gloire fran­

çaise qui vieiu de s’éteindre, aimait notre 
grande station thermale.
' En 1903, il vint faire une cure à Vichy. Il 
descendit au Pavillon Sévigné, au milieu de 
ces grands ombrages, à proximité de cette jolie 
rivière d’Allier chantée par la marquise dans 
des lettres à jamais immortelles.

Le grand savant était, nous dit-on, enchanté 
de passer quelques jours dans ce Pavillon Sé­
vigné et d’occuper le même logis que la célèbre 
femme-écrivain. ‘

LA SAISON
Au Grand Casino. — Aujourd’hui, 8 juin : 

« Denise », pièce en 4 actes d'Alexandre Du­
mas fils, avec Mlle Vina Bovy (de la Monnaie 

de Bruxelles) ; M. J. de irévi (de la Monnaie 
de Bruxelles) ; M. Deloger, (de l’Opéra-Gomi- 
que) ; « Madame Butterfly », tragédie japonai­
se, en trois actes, de G. puccini.

Le spectacle sera terminé par « Ballet espa­
gnol », de Desormes et Waldteufel.

« Denise », est l’œuvre maîtresse d’Alexandre 
Dumas fils. C'est une pièce forte, émouvante et 
richement suggestive.

A l’Elysée-Palacë. — Tous les soirs, grand 
succès avec le nouveau spectacle des variétés. 
Laurencio subjugue l’assistance par la rapidité 
de ses transformations ' ; Sarthel se montre un 
de nos meilleurs chanteurs fantaisistes de l’épo­

que. Suzanne Desgraeves a créé un genre de 
chansons bien à elle qui rempôrte le plus grand 
succès ; Sirco est bien le roi du xilopho-ne ; 
Georgette Roger une danseuse acrobatique ex­
traordinaire ; les poupées vivantes de M. et 

Mme Pic, sont tort originales ; Fioretta ana 
Partmer : Villiam et Zéphyr sent des merveil­
leux équili'bristes et sauteurs.

Au Petit Casino. — Aujourd’hui, 8 juin ; « La 
Dame de chez Maxims’ ».

Au Casino-Jardin. — Jusqu’au 11 juin inclus : 
Augé, Se populaire et grâfndi comique diains 
l'hilarante pièce « Toi... je t'aurai ! », du célè­
bre. auteur Gaston Malet, trois heures de fou- 
rire...

A la Restauration. — Ce soir ; « La Chevau­
chée blanche » : Lucienne Legrand et Donatien 
(film français).

L’AVANCEMENT DES PERCEPTEURS
On demande ; L dans quelles conditions est 

■réglé l’avancement des percepteurs ; 2, s’il 
est normal qu’un fonctionnaire de l’adminis­
tration des finances obtienne deux avance­
ments sur place.

On répond : 1. Dans les conditions fixées par 
les articles 26 à 32 et 35 du décret du 25 fé­
vrier 1921 ; 2. en principe, réponse négative 
s’il s’agit de fonctionnaires dont l’avancement 
est subordonné à une mutation. Toutefois, un 
percepteur peut obtenir deux avancements sur 
place si le poste qu’il occupe a été élevé de 
classe depuis le moment où il y a été nommé. 
En outre, des promotions de classe exception­
nelles siur place ont été accordées à un cer­
tain nombre de percepteurs en 1923 et en 1924, 
par application des dispositions de l’article 7 
de la loi du 1" avril 1923 et de la loi du 17 
avril 1924, relatives aux rappels d'ancienneté 
pour services militaires.
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Les grands clubs sportifs du Centre
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L’Union Cycliste Vtehyssoise
D’armée en année, le sport prend une place 

plus prépondérante dans la vie nationale. De 
plus en plus, il tend à constituer la grande at­
traction heMomadhire pour toute la jeunesse 
— en tant que pratiquante — et pour une 
grande part des populations — en tant 
spectateurs.

Autrefois, 11 n’y avait que la partie de manille 
et le bal. Aujourd’hui, il y a ta course cycliste, 
il y a te cross cyclo-pédiestire, fl y a les épreu­
ves d'athlétisme.

Signe des temps. La jeunesse veut du grand 
air, du mouvement et de la gaîté. Le sport lui 
apporte tout cela — et, par surcroît, lui fabri­
que de la santé.

Et le sport n’empêche nullement, d’ailleurs, 
nos jeunes gens de se rendre au café et de
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premier rang, de gauche à droite : Bo ssonnet, Beneus, R by, E. fïooh, Deîhomm» 
Julien, Buchonnat, Gougaud.

deuxième rang - Souuizet, Deveaux, Auclair, Bonnetot. Me ri tet
Hibry, Poulet, Cahors, !V3. Roch, Gadet.

Cirot, Degoulange, Lafaye, Landreaux, V allon 
Charnay, R. Roch, Sirleix, Pelletier.

CI. Paris-Centre 
velle et très importante épreuve : le circuit de 
l’Alliée qui remplaça le.classique Vichy-Nevers. 
Vichy. Lé premier circuit fut doté dé 2.500 fr. 
de prix. Une erreur dé parcours en faussa les 
résultats. Coldebœuf fut vainqueur, puis à l’is­
sue d’une réciâmation, ce fut Reby... Mais l’U, 
V. F. condamna l’U. C V à payer les vainqueurs 
des deux classements et sa caisse, une fois en­
core. sonna teriiblemeint m creux.

En 1922, M. de Lalaubie succéda à M. Dam- 
brine. L’épreuve Vichy-Thiers-Vichy est gagnée 
par Gayet devant Godard. Le 2’ circuit de 
l’Allier vi* s’âligîiér de grands às : Thiberghien, 
Dhers, Gerbaud, Pétaulle, Normand, etç. La vic­
toire révint à rtïTouilte devant Dhers et NlàrmL 
En 1923, Pp.rthin remporta la première épreuve 
de la saison, course handicap .de 50 kilométrés: 
Vichy-St-Pourçaiil-Vichy. Au mois de mai, un 
« 12Ô kilomètres èn montagne » est pour Tri­
viaux ïfevfi.rit Soucix ; un challenge affecté à 
cette épreuve est' gagné par ii’U. C. Clermontol- 
se devant ViEhy-Thiers et Moulins.

En Juin, Gayet remporte le championnat de 
l’Allier. Le 19 août, dans le g* circuit de l’Allier, 
Godard triomphe devant Réboul.

En 1924, M. de Labaubie d-émissionnant, est 
remplacé par M. René Hibry. C’est à cette épo. 
que qu’une nouvelle directive est donnée à ta 
société sous la directive ae MM. Reynard, Gau­
thier et Gaüme.

Neuf épreuves, l’année dernière ont été dis­
putées, dont le championnat cie l Allier fis cross 
cyclo-pédestre remporté par Bussemey devant 
un jeune de l’U. C. V., Pelletier, qui, peu après, 
gagna la course 'handicap devant Ernest Roch.

Le brevet militaire dès 50 kilomètres vit la vic­
toire de Bussemey devant Dubost. Gayet triom-

Au

Au

Au tro si jme rang

la coinchée, de faire un fort bon cava-jouer à la coinÆée, de faire un fort bon cava­
lier, expert dans le tango, et d’aller applaudir 
les as de l’écran.

Le sport ne porte outrage à personne, et ses 
détracteurs se font l’exception. Son utilité est 
aujourd’hui si manifeste qu’il est devenu obli­
gatoire et à l’école et dans l’armée.

Certes, point trop, n’en faut et nous sommes 
les premiers à déplorer qud trop de jeunes gens, 
sans aucune culture physique préalable, sé li­
vrent à des sports violents, sans posséder une 
suffisante résistance muscülâire.

Le sport triomphe aujourd’hui en France, et 
les derniers jeux olympiques ont été pour lui, 
une magnifique apothéose.

Le sport triomphe dans 1® Centre où, depuis 
quelques années, les clubs se sont multipliés.

Et il nous parait du plus vif intérêt de mieux 
faire connaître les clubs oui ne poursuivent 
aucun brut commercial, mais ne cherchent qu’à 

-recruter toujours plus, d’adeptes à la " 
sportive et à faciliter ta pratique dés 
a-ans les meilleures et moins coûteuses 
tiens possibles.

A la tête des clubs, que voyons-nous . .. . 
dirigeants actifs et bénévoles qui ont la foi. La 
prospérité grandissante du club est leur seule 
récompense et ils n’en ambitionnent point 
d’aulti'e.

Paris-Centre publiera une série d’articles des­
tinés à mettre en relief l’activité des principales 
associations sportives de la région du Centre. 
Les mieux faire connaître, c’est tes mieux 
faire aimer. C’est également les encourager et 
c,tpst,.enfin..tiniçite.p.Jqs..jËWés gens .indécis .encore 
à endosser les souliers à pointes ou à cram­
pons,, àfiâterede ta <xmrse«régio(aate.-ou.-A gan­
ter les huit onces.

Et nous estimerons avoir fait œuvre utile 
au premier chef.

cause 
sports 
condi-
7 des

*

En 1888, il existait une importante société' cy­
cliste, le Vélo-Sport Vichyssois ; ce groupe­
ment organisait tous les ans deux journées 
vélocipédïques, le 15 et le 16 août de chaque 
année. Fait assez curieux, aucune course sur 
route n’était mise sur pi«.d ni tes « jeunes » 
ne recevaient d'encouragement. Et c’est ce qui 
explique pourquoi en 1910, l’Union Cycliste fut 
créée par plusieurs sportifs, MiVL Lùÿset, Trau- 
chon, Desmarets, Brêsson, Brancher, Sardin, 
lès frères-Davragâr, etc.

Elte forma son premier bureau avec pour 
président d’honneur Louis Darragon, et pré­
sident actif Travichon. Les réunions avaient 
lieu au siège social, café Darragon. La première 
course organisée par l’U .C. V. fut le champion­
nat do fond (100 kilomètres), gagné par Chan, 
pagnat. Plus vint te championnat vitesse couru 
à| Rhue (G kilomètres de Vichy) ; Valard se l’ad­
jugea devant Langeron.

Malheureuseineiu lu caisse die la société son­
nait quelque peu le creux et elle ne survécut 
que grâce à. des dévoués amis, Louis Darragon, 
tout particulièrement, qui sut stimuler les éner­
gies. L’U. C. V. organisa ensuite le Grand-Prix 
de Vichy 240 kilomètres), Vichy-Nevérs;Vichy. 
La victoire revint à Guénot en 8 h. 10’, devant 
Pichon et Augendre.

En 1912, le calendrier comporta 5 épreuves 
dont le 2' grand prix de Vichy remporté a 
nouveau par Guénot devant Boulet et Montcor- 
gé.

En 1913, 6 courses furent organisées et au 
congrès de l’Union Vétocipédique de France 
tenu cette année-là, un ordre du jour de félici­
tations fut voté pour l’Union cycliste viChyssoisê 
et comme magnifique témoignage de confiance, 
on lui confia l’organisation du championnat de 
France des 100 kilomètres indépendantes.
Cette importante épreuve connut Je plus grand 

succès. Le départ fut donné par M. Rochèt, vice- 
président de l’U. V. F. à Paris. En dépit d’une 
lutte ardente, seize coureurs se présentèrent en 
peloton A l'arrivés qui avait lieu dans la cote 
du Champ Roubeau. Dans un « rush » superbe,

naarcel GAYET
le meilleur coureur du club cycliste

CI. Paris-Centre
le grand) Frank Henry enleva la première place, 
accomplissant les 100 kiloniètres en 3 h. 28’. 
Suivaient, dans l’ordre, roue dans roue : Van- 
denhove, Philippe, André Narcy, Sabatier, Vugé 
Gayet, Wirtz, Pelletier, Pothier, etc. . Ce jour 
mémorable, parut le premier numéro du Vélo- 
Vichy ssois, qui ne devait avoir qu’une éphémère 
existencô.

Le 3‘ Vichy-Nevers-Vichy revint à Pichon 
devant Juseret et André Narcy et Langeron dé­
crocha le titre envié de champion de PU. C. V.

En 1914, c’est M. Desmarets qui' organisa la 
première course ; des pourparlers furent enga­
gés avec le Vélo-Club de Levallois afin d’orga­
niser une épreuve Paris-Vichy en fin de saison.

Ge fut Gayet qui remporta te championnat 
des 100 kilomètres devant Thomarat et Robin.

Cette année-là, la présidence de l’Ü. C. V. 
change de titulaire et c’est M. Rougier qui suc­
cède à M. Travichon.

Le championnat de l’AUter des 100 kilomètres 
est gagné par Randning devant Auclair et 
Tartin. Quant à l’épreuve projetée Paris-Vichy 
elte est ajourné® d'abord à la fin du mois d’aoûî

La grand prix Peugeot donna une fois de plus 
à l’(J. G. V., l’occasion dé faire triompha* ses 
couleurs grâce à Gayet et- Thomarai-.

C’est pendant ia grande tourmente mondiale 
que te grand champion Darragon fu& tué en 
course au vélodrome d’hiver, perte cruèHe entre 
toutes pour l’U. C. V.

Ce ne fut que le 20 mars 1920, qu’au cours 
d'une réunion, il fut décidé de reilohusr ta via 
à l’U. C. V. Répandirent à l’appel des sauve­
teurs, une trentaine d’anciens. Le bureau fut 
formé sous la présidence d’honneur de M. Gas­
ton Vidal et ta présidence active de M. Dam- 
brine. Trois épreuves seulement furent organl. 
sée-s cette année-là.

En 1921, lé calendrier d'e l’U. C. V. comporte 
cinq courses dont lies deux plus importantes 
sont respectivement remportées par Gayet et 
Narcy. A la fin de la saison, naissait une inouï-

Kl

président de l’U. C. V. 
U. Paris Centre

pha encore dans le grand prix Peugeot devant 
Normand, Volland,' ' ’’ ’ ’

Le 29 mai, l’U. ('
ot Bord.
V. organise l’arrivée de ta 

première étape <fo Nevers-Vichy-Nevers, organi­
sée par Paris-Centre et la maison Peugeot. Ga­
ve I, dans une forme superbe gagna la 2e étapa 
et prit la première place au classement général. 

Dans le championnat de l’Allier des 100 kilo­
mètres, Bussemey gagné encore devait Denlot.

Le circuit de l’Allier réunit 70 coûireurs eu 
départ, dont les as que voici : Hillarion, Bouit- 
tet, Govaerts, Colleu, Godard et Pelletier. Hilla- 
rion triompha devant Bachellerie à plus d’une 
minute.

En fin de saison, des médailles ont été attri­
buées aux coureurs qui avaient fait briller tes 
'couleurs, du club : Gayét avait eu 4 victoires 
ainsi que Reby et Gpugeaud, Ërnést Roch, 3, 
Dèlhômme, Poulain, "3 ; Büclïcônét,'Siriéx, 2. 
Bonnctôt. Pelletier, et Chaiiiay, 1, soit un total 
de 2fi victoires.

Le bureau pour 1925 est ainsi composé ; pré­
sident d’honneur : MM. Lasteyras, Gaston Vi­
dal. de Lalaubte ; vice-présidents d’honneur, 
MM. Gingaud, Berthel, James ; président actif : 
M. llibry ; trésorier général : Raynard ; tréso­
rier adjoint : Deçazes ; délégués aux courses » 
MM. Lafaye et Viallon ; commission sportive : 
MM. Mazuel, GreMet, Reynaudàn, Corot, Lldec, 
et Martin.

Membres actifs : 180 ; honoraires : 70 ; cou- ■ 
reurs, 60.

Couleurs du Club : violet, écusson U. C. V, 
jaune. Siège social, 52, rue de Paris.

Voici le calendrier de ta fin de ta saison :
7 juin ; Grand prix Bagi-Sammyn (nationale!. 

Vichy, • Cusset, Lapallsse, Mayet-de-Montagne, 
Ferrures, Ladiauat, Châteldon, St-Yorre, Abrest, 
Vichy. 1.000 francs de prix, dont une bicydatte 
Bagy-Sammyn.

21 juin : Grand prix Wonder (nationale). Vi­
chy. Bellerive, Gannat, Aigueperse, Riom, Qer. 
montiFerrand, Thiers, Puy-GmMaume, St-Yorre, 
Vichy. 1.000 francs de prix dont une bfcj'Ctette 
Ravat- Wonder.

19 juillet : Circuit de l’Allier (internationale), 
organisé par l’U. C. V. et Paris-Centre ; Vichy, 
Cusset, St-ffermain, Varennes, Moulins, St-Me- 
noux, Bourbon-l’Archambaulit, Ygrande, Mont, 
iuçon, Doyet, Bizenet, Montmarault, Voussae, 
St-Pourçain-sur-Sioule, GSnnat, Cognât, Belle- 
rive, Vichy. 230 kilomètres, 4.000 francs de prix.

9 août : Challenge des Malavaux (régionale^ 
Vichy, Cusset, Isserpent, St-Etienne-de-Vicq, St- 
Christophe>-ies(-Matevaux, Cusset, Vichy, l.Oüè 
francs de prix, dont un challenge,

15 août : Championnat de l’U. C. V. sur piste 
(1.000 mètres vitesse).

6 septembre : Challenge Meîlheurat (régionale) 
Vichy, Cusset, St-Germain, Varennes, Moulins, 
Chatel-de-Neuve, St-Pourçain-sur-Sioule, St-DiJ 
dier, StiRemy, Bellerive, Vichy. 1.000 francs ce 
prix, dont un superbe challenge Avi-Victori 
(valeur 1.200 francs).

27 septembre : Course contre ta montre réser­
vée aux membres de l’U. G. V,

Nous n’ajouterons rien à cet éloquent histo­
rique. L’ U. C. V. est une active et prospère et 
méritante société. Elle va vers de brillantes 
destinées, ses membres sont de plus en plus 
nombreux, et îles jeunes s’avèrent aussi bril­
lants que les anciens. Dirigée par des dévoués 
et des compétents, comment, d'ailleurs, pour­
rait-il en être autrement î

Quelque jour, nous parlerons de la question . 
du « Vélodrome » Vichyssois, vétodroma qui de- 
vrait exister dans la reine des villes d’Eaux 
depuis plusieurs armées déta, qui permettrai! 
ihi plus grand essor d’ut cyclisme dans toute ta 
teaton, vélodrome qui existera..., F. O.



PARIS-CENTRE

CHER SAONE-&-LOIRE
BOURGES

EXAMEN DES BOURSES 1" ET 2’ SERIES 
Concours unique

Aspirants
l1* Sbrib. — 19 présentes, 14 admis :
Atadré Pierre, Bonnet jean, Chavy Paul, Dal- 

lois Gaston, Legueurce Robert, Gillet Henri, 
Guillon Jean, Le beau Roger, Nègre René, Per­
ret Jacques, Raymond Jacques, Roland Paul, 
Videt Raymond, Vieux Georges.

2' Sérié. — 63 présentés, 46 admis :
Allegret Pierre, Aubry Robert, Auclert Jean, 

Auffay Jules, Bailly ’ Robert-Gustave, Bailly 
Robert-Henri, Baujard André, Boury Léon, 
Bousquet Georges, Bouteiller Georges. Boutil- 
lon Joseph, Charriot ■ Roger, Chiatou Robèn, 
Créteau Robert, Déterne Maurice, Déterne Pier­
re, Douceron Contran. Duchet Raymond, Du- 
may René, Dupuis Martial, Durand René, Gau- 
met Lucien, Giraud Emile, Giraudon Rolland, 
Goin Georges, Guignard Roland, Hémeret Mar­
cel, Jolivet René, Madeléhat Paul, Mallet Gaël, 
Marguerita André. Millet Maurice, Morton Paul, 
Omard Raymond, Palliot Georges, Panetier 
Raymond, Paviot André, Perrot Lucien. Petit 
Jean, Prévost Pierrefi Serjau Roger, Souciiois 
Lucien, Terminet Henri. Thiault Georges, Valle- 
toux Marcel, Mercier Georges.

Aspirantes
lre Sebie. — 2 présentées, 2 admises : 
Mlles Bignolas Gervaise, G’ evrin.
2e Sérié. — 49 présentées, 3s admises :
Mlles Ariotout, Aumercier, Barbier, Bardin, 

Baudry, Beau, Béreaud, Berthault, Beuchon, 
Birabent, Blain, Bordât, Châlon, Chassignat, 
Chauveau, Chevalier, Fannet, Gordet, Gipidra, 
Giiïgeot, Girault. Jouffm, Larpent, Laurent, 
Lebon, Lepage, Moindrot, Nerrand, Nôrmanu, 
Perdon, Perrochon, Peyronnet, Roche, Rospart, 
Rouet, Schaffner, Tempelow, Thibault.

Bourses d'enseignement primaire supérieur
Aspirants

3' Sbrie. — 24 présentés, 6 admis :
Bouret André, Bourset Edmond, Braud Ro­

bert. Dumet Jean, Lacroix Alfred, Vilain Ga­
briel.

4' Sérié. — 9 présentés, b admis :
Beurdiin Alfred, Jack Jean, Pinson Henri, Va­

chet Julien, Boin Pierre.
Aspirantes

3‘ Sérié. — 26 présentées, o admises :
Mlles Bernardan, Couade, Girard, Jeanpierre, 

Jouannet, Jusseau, Lerasle, Lesage.
4° Sérié. — 9 présentées, 2 admises :
Mlles Chanteiort et Vincent.

CERTIFICAT D APTITUDE PROFESSIONNELLE
Les épreuves du certificat d’aptitude profes­

sionnelle auront lieu à Bourges le samedi 20 
juin prochain.

Le jury d’examen constitué conformément h 
la loi du 25 juillet 1919. est placé sous la prési­
dence de M. Magdelenat, directeur des Usines 
de Rosières et inspecteur départemental de 
renseignement technique.

Peuvent se présenter à l’examen :
1. Les jeunes gens et les jeunes filles qui ont 

suivi des cours professionnels pendant trois 
ans,

2. Les jeunes gens et les jeunes filles âgés de 
16 ans accomplis, occupés dans le commerce et 
l’industrie et résidant dans des communes où 
il n’existe pas encore des cours professionnels 
obligatoires. ,

Les intéressés sont informés que le registre 
d’inscription, ouvert au siège de l’Office des 
Métiers, 5, rue Joyeuse, à Bourges, sera clos le 
jeudi 18 juin prochain.

Pièces à fournir pour les candidats ;
1. Bulletin de. naissance ; 2. Un certificat signé 

du . chef d’établissement constatant que le 
candidat a suivi pendant trois années des cours 
professionnels ou bien qu’il n’existe pas dans 
sa commune les cours professionnels prévus 
par la loi du 25 juillet 1919 précitée, Dans les 
deux cas. le certificat doit indiquer la spécialité 
du candidat.

Epreuves de l’examem :
Tous renseignements concernant les épreuves 

à subir par les apprentis du commerce ou de 
l’industrie seront donnés à la direction de l’Of- 
■fice, 5, rue Joyeuse.

Lés candidats inscrits recevront individuelle­
ment une convocation qui leur fera connaître le 
lieu de l’examen et l’ordre dans lequel les 
épreuves seront subies.

Les candidats admis recevront un diplôme dé­
livré par M. le ministre de l’Instruction Publi­
que et de renseignement Technique.

Concert. — Après-demain mardi 9 juin, à 20 
heures 3/4, aura Heu à la salle de l’Alhajnbra, 
(place dé la Nation), le concert donné par Mlle 
Marie-Louise Lauta au bénéfice de l’orphelinat 
du Bon Pasteur.

Mme Régime Paris, soprano dramatique, dont 
nous avons eu déjà le très grand plaisir d’ap­
plaudir la voix si chaude et si délicieusement 
timbrée, chantera des airs de Gluck, Mozart, 
Schubert, Fauré, Chausson et aussi, en pre­
mière audition, deux mélodies de Mlle Marie- 
Louise-Lauta, écrites sur des vers. d’un jeune 
poète de Bourges : M. Jacques d’Ÿèvre.

Nous entendrons aussi en première audition 
un chœur avec orchestre, dont la poésie et la 
musique sont de M. Jacques d’Yèvre et de Mlle 
Marie-Louise Lauta.

Mlle Marie-Thérèse Vivet élève de Lucien 
Capet et professeur à l’Ecole Nationale de mu­
sique de Bourges, nous permettra d'apprécier 
de nouveau la souplesse et la variété de son 
beau talent dans le concerto russe d’Ed. Lalo, 
qui demande pour son exécution une virtuosité 
transcendante. Une double satisfaction nous 
sera donnée de l’entendre dans la première au­
dition d’une œuvre de son père M. H. Vivet : 
Rêverie, morceau pour flûte, violon et piano ; 
puis elle interprétera avec Mlle Marie-Louise 
Lauta la Sonate en ut mineur de E. Grieg..

Mlle Marie-Louise Lauta exécutera les Varia­
tions sérieuses de Mendelssohn, une Etude de 
Chopin et Au bord d’une Source, de Liszt.

On trouve des programmes chez M. Cliedin, 
21, rue des Arènes, et chez M. Pavet, rue 
Bourtoonnoux.

Hier, à Bourges, la fête des Roses 
a obtenu un vif succès

Aux jardins de l’Archevêché, c’était à la 
fois la fête des Roses et la fête de la 
Vertu. La Société des Rosiéristes conviait 
les Berruyors à son exposition annuelle 
de la reine de Fleurs, donb les plus belles 
variétés garnissaient un comptoir bien 
achalandé, servi -par de d-éfcouées vendeu­
ses du comité de la Goutte de lait, au pro­
fit duquel était organisé la fête, et secon­
dées elles-mêmes avec zélé par MM. Ma- 
noury et Aügy, deux rpsiéristes fervents 
et éclairés.

Après un morceau de musique exécuté 
par la musique municipale, la reine du 
prix de Vertu a fait son. entrée dans, le 
péristyle réservé, au bras de M. le maire, 
suivi ‘de M. le préfet, de M. le général 
commandant le 8e corps, de M. le prési­
dent dé la Cour d’appel, des ajoints et 
d’une partie du conseil municipal.

M. le maire ayant proclamé prix de 
vertu pour 1925, Mlle Fernande Armandin, 
22 ans', 14. rue de Crosses, retraça en quel­
ques mots sa vie de dévoument.

L’année même où elle lui donna le jour, 
en 1903, sa mère devint veuve avec cinq 
.enfants dont l’alné avait 15 ans. En 1914, 
la guerre éclata. Successivement, les qua­
tre fils partent aux armées, l’un .d’eux 
donna sa vie pour la France.

Pour seconder sa mère, la jeune Fer­
nande se mit résolument au travail. Le 
matin, dactylographe dans une étude d’a­
voué ; l’après-midi suivant des cours de 
perfectionnement, le sw, s’oacuipant en­
core des soins du ménage. D’une tenue 
irréprochable et d’une conduite exemplai­
re,. Mlle Fernande) Armandin, reçoit au­
jourd'hui le prix de vertu aux applau­
dissements de la foule /venue pour l’accla­
mer.

Ta fête continua agrémentée par les 
chants de l'excellente chorale des Pré­
voyants du Cher, les accents de la musi­
que municipale, de la musique militaire et 
les sonneries du Rallye-Cor. Elle se ter­
mina par une exhibition de boxe ipar Bob 
Risler et Charbonneau et par un concours 
de voitures fleuries d’enfants et de poupées 
qui obtint le plus franc succès.

A tout seigneur, tout honneur, le jury 
mit hors concours une voiture fleurie re­
présentant un cygne et appartenant à M. 
Haultier, .président de la Société des rosiè- 
ristes et dessinée par Mme Gillet-Depigny. 
Les prix ont été ensuite décernés comme 
suit :

1" prix, Mlle Jacqueline Dulchet ; 2* Li- 
lian Jolly ; 3” Michel Duchet ; 4’ Geneviè­
ve Paviôt ; 5e Roger Bénard ; 6" Jean 
Beauchard ; 7» Berthe Piolet.

ARRESTATION D’UN JEUNE VOLEUR
Samedi après-midi, passant avenue Natio­

nale, Georges Dot, 19 ans, 59, rue Nicolas- 
Leblanc, entra dans la boulangerie Huet. La 
boutique étant déserte, Dot ouvrit le tiroir- 
caisse et y . prit un porte-niVets contenant 200 
francs, puis sortit.

La boulangère venant servir d’autres clients 
s’aperçut immédiatement du vol et Dot fut ar­
rêté quelques instante après par les employés 
de l’octroi. Il a avoué son

Le temps. — Température la plus basse de la 
nuit : 17 ; du jiur : 29.5 ; hauteur barométri­
que 761.

Prévisions. — Tendance orageuse dans tou­
tes régions.

(Observations de M. Vabbé Moreux, directeur 
de VObservatoire de Bourges).------------------------------------------

MENETOU-RATEL
GRAND CONCOURS DE TIR

En raison de ce que la date de clôture de son 
concours tombe le même jour que celui d’une 
commune voisine, la Société a décidé de repor­
ter la date au dimanche 21 juin.

Il est à rappeler aux tireurs que le stand est 
ouvert tous les’ dimanches, de 9 heures à 12 heu­
res, et de 14 heures à 19 heures. La distribution 
des prix sera faite salle de la mairie.

IVOY-LE-PR«
NEURASTHENIQUE, ELLE SE PE1?D

Mlle Marie-Louise Pellé, 40 ans, rail était at­
teinte de neurasthénie, a été trouvée pendue 
dans le grenier de son habitation.

BEÎ-^ES
Plainte. — Deux mariniers, An^rii Chemi­

not, 25 ans, et René Lagarde, 25 Awt'ÿijt «po­
se une plainte à la gendarmerie JPrjte un de 
leurs collègues, M. Verley, pour iu.juZ.'s et me- 
naces.

SANCERRE
ASSEMBLÉE GENERALE DU COMICE 

AGRICOLE DES CANTONS DE SANCERRE, 
SANCERGUES ET LERE .

L'assemblée générale annuelle du comice agri­
cole des cantons de Sancerre, Sancergues et 
Néré, aura lieu le samedi prochain 13 juin, a 
14 heures, à l’hôtel de ville de Sancerre.

Voici l’ordre du jour : compte rendu de 
l’exercice 1924 ; nomination de deux vice-prési­
dents pour les cantons ne Sancergues et Lêré, 
concours de 1925.

Accident du travail. — Lucien Millet, 17 ans, 
ouvrier mécanicien chez M,. Daniel Morlé, car­
rossier, a eu le gros orteil du pied droit écrasé 
par la chute d’une bague de bronze.

’AUTUN CHALON-SUR-SAONE CHAROLLES
CYLINDRAGES DES ROUTES 

A EFFECTUER CETTE SEMAINE
L’administration des ponts et chaussées exé­

cutera au cours de la semaine les travaux ci- 
après :

Subdivision d’Autun. — Lundi à mercredi, 
route nationale n° 73, entre 47.777 et 47.882, 
avenue de la Gare à Autun ; jeudi à dimanche, 
chemin de grande communication, n* 33, entre 
5.500 et 5.950, au pont de Monthelon.

Subdivision de Couches-les-Mines. — Toute la 
semaine, route nationale, n° 73, entre 60.000 
et 63.100, à Venvrotte, commune de Sully.

Subdivision du Creuset. — Lundi et’ mardi, 
chemin de grande communication n’61, entre 
26.675 et 26.900, à la Maison Neuve, commune 

: de Montcanls ; mercredi et jeudi, chemin de 
grande communication n’ 61, entre 26.210 et 
26.400, au Moulin à Vent, commune de Mont- 
unis.

Assistance aux familles nombreuses. — Le 
paiement des allocations des mois de mai et 
juin aux personnes bénéficiant de l’assistance 
aux familles nombreuses, aura lieu au bureau 
de l'hôpital, vendredi 12 courant, à partir de 
8 heures, sur la présentation de la carte d’iden­
tité.

Anciens prisonniers de guerre. — La réu­
nion des anciens prisonniers de guerre aura 
lieu le samedi prochain, à 20 h. 30, à l’hôtel 
de ville.

Collecte. — Une quête faite au mariage 
Desvignes-Pastant, a produit la somme de 
22 fr. 85. qui a été versée à la caisse des 
pupilles de la nation.

BAUDIERES
LE FEU DANS UNE MEULE

Un inceridle a complètement détruit une meu­
le contenant 10.000 kilos de paille et apparte- 
nent à M. François Gros, propriétaire aux La- 
chaux, commune de Baudrières. Les pertes, qui 
sont couvertes par une assurance s’élèvent a 
1.700 francs.

BURNAND 
CONSEIL MUNICIPAL

Réuni sous la présidence de M. Dutartre, 
maire, le conseil a pris ies décisions suivantes:

— Approuve les comptes de gestft® du maire 
et du receveur municipal.

— Vote une somme de z.OOO fr. pour l’agran­
dissement du cimetière.

— Vote la somme nécessaire aux frais de 
fournitures scolaires aux élèves des écoles pu- 

; bliques de Saint-Gengoux.
— Décide que les comptes rendus des réu­

nions du conseil seront affichés aux grilles de 
Burnand et de Sainte-Marie.

— Nomme une commission de contrôle du 
budget avec un carnet à souones pour servir ue 
pièces justificatives de dépenses.

— Nomme une commission de contrôle pour 
les chemins ; une commission d’étude pour fé- 
lectricité.

— Décide le nettoyage ue l’abreuvoir deux 
fois par mois.

— Accepte la demande d’un terrain commu­
nal faite par M. Chazeau.

BOURBON LANCY
Etat civil :
Naissances. — Denise Lameizelé ; Marie 

Moncoëffe ; Alice Lamoert ; André Alban ; 
Emile Frisot ; François Berger : Joseph Gonnot.

Mariages. — Lucien Griot, et Marie Guillau­
min ; Jean-Marie Revenel, et Marie Prieur ; 
Charles Deviller, et Catherine Bernardin.

Décès. — Antoine Gagnard, 69 ans ; Antoi­
nette Dubois, 16 ans ; Pierre Dupont, t>2 ans ; 
Denise Lanoizelé, 2 jours ; Françoise Douhai- 
ret, 79 ans ; Françoise Lachoüettej épouse Per- 
rier. 72 ans ; Etienne Bertalot, 32 ans ; Victor 
Père, 38 ans : Pierre Latrasse, 45 ans ; Fran­
çois Guitton, 76 ams ; Andrée Boyer, 18 mois. ; 
Ramon Milia, 42 ans ; Céline iillier, épouse 
Gantai, <80 ans ; François Chavasson, 55 ans ; 
Louise Moreau, épouse Perreite, 79 ans.

BLANZY-LES-MINES
Etat civil :
Naissances. — Paul Lavagne ; Marie Dau- 

bard ; Jean-Baptiste Clar ; Marie-Louise Bouil- 
lot : Marie-Louiso- Uhl ; Robert Lacour ; Jean 
Rabouhans ; .André Goyard.

Décès. — Louis Marmora.t, 30 ans ; Jeanne 
Viollot, épouse Devillard, at ans ; Claude De- 
villard, 60 ans ; Odette Miguet, i mois ; Denis 
Delay, 71 ans, ; Jeanne Lheinry, 81 ans ; Fran­
çois Marchandiez, 83 ans ; jean Jeandot, 69 
ans ; Michel Pierrain, 7 mois.

RIGNY-SUR-ARROUX
Accident du travail. — M. Louis Gueugneaud, 

17 ans, apprenti forgeron, chez M. Chevalier, 
au bourg, traçant une charnière dans une pla­
que de tôle, s’est fait une piqûre à l’avant-bras 
gauche.

SAINT-GERMAIN-DU-PLAIN 
CONSEIL MUNICIPAL

Le conseil s’est réuni sous la présidence de 
M. Lombard, maire, assisté ae M. Chapelle, se­
crétaire.

11 a approuvé les dépassements de crédits ne 
l’exercice dè 1924.

Il a ajourné la révision du receveur munici­
pal ; vote une subvention au centre anticance- 
reux de Lyon it au comité départemental des 
mutilés ; approuvé le compte aoministra.tif ae 
1924 ; le budget additionnel de 1925 et les bud­
gets primitifs de 1926 pour la commune, le bu­
reau de bienfaisance et les ohspices ; voté 1/ 
centimes additionnels pour l’insuffisance de re­
verras ; approuvé les dépenses imprévues de 
J924 ; voté l’installation du téléphone à la mai­
rie ; augmenté le traitement au garde-champê­
tre ; voté l’achat du materiel scientifique pour 
les écoles et des ressources éventuelles pour 
l’installation de lignes électriques dans les ha­
meaux.

REUNION DE L’ASSOCIATION DES MUTILES
Une assemblée générale aura lieu demain 

dimanche, à 10 heures du matin, .salle des 
fêles de la mairie. Une permanence aura lieu 
le même jour de 9 à 10 heures.

A la maison d’arrêt. — Sont nommés : com­
mis greffier à Chalon, M. Raquillet, venant de 
la Santé ; surveillants à Chalon : MM. Ma­
gne, venant de Riom et Bijon, venant de 
Glairvaux ; surveillant à Dôle, -M. Michel de 
Chalon.

DIGOIN
L’UNION GYMNIQUE AU CONCOURS 

DE STRASBOURG
Dimanche dernier, notre excellente société | 

de gymnastique « L'Union Gymnique » parti-' 
cipait aux diverses épreuves du concours de 
Strasbourg, et nos gvmnastes très en progrès 
se firent particulièrement remarquer.

Voici je palmarès :
Concours de section ; prix d’excellence cou­

ronné.
Concours ce pyramides _■ prix d’excellence.
Concours individuel. •— Championnat, prix 

couronné : Robert Marcel, Bossot ; premier 
prix : Denis Kapter.

Etat civil :
Naissances. — Antoinette Drure ; Jean Goury; 

Simon Emile ; Mohamed Bel Adj et Bouhamidi 
Antoine Liamanie ; Marcel Guinet ; Anna Ra 
vaud ; Simone Gévaudian ; René Badin ; Geor­
ges. Rougemont -, Claudine Colin ; Andrée Da- 
mase.

Mariages. — Armand Gonnot, faïencier et 
Marie-Louise Dubois, faïencière ; Albert Wes- 
trelin, mécanicien et Marie Bonyjou ; Pierre 
Braun, mouleur et Marie Diry ; Etienne Fenail- 
lon, faïencier et Marie Maze ; Léon Demeule, 
briquetier et Françoise Frisot, modiste ; Jean 
Denis, fumiste, et Marie-Louise Ramlot, lingère; 
Pietro Giordani, briquetier, et Marie Fabbro, 
couturière ; Antoine Fournier, faïencier, et CJo- 
tilde Bois ; J. M. Dauvergne, électricien et 
Françoise Berthier Emile Journet, faïencier 
et Jeanne Rougemont.

Décès. — Lida Siméoni, 1 mois ; Pierre 
Rambour, 76 ans ; Pleine Bonzon, 61 ans ; 
Claude Goby, 46 ans ; Louis Rave, 65 ans ; 
François Renaud, 74 ans ; François Maître, 55 
ans ; Germaine Mirlicourtois, uni mois ; Clau­
dine Juillet 55 ans : Etienmette Masson, 92 ans, 
Françoise Bruef, 81 ans ; Pierrette Crétin, 79 
ans f Marie Rave, 71 ans ; Louise Maréchal, <su 
ans : François Biron, 52 ans ; Catherine .Cama- 
lin, 63 a<>s ; Véronèse Redeuzio, 41 ans.

Vol. — Dans un wagon de 65 sacs d’orge, 
expédiés par €. Degombert, d’Eméralngille, à 
MM. Rozier et Berry, il a été soustrait, en cours 
de route, un sac d'orge.

MONTCEAU-LES-MINES
AVIS POUR LES BOUCHERS, CHARCUTIERS 

ET EPICIERS
Le commissaire de policij. informe les bou­

chers, charcutiers (ces derniers pour le rayon 
d’alimentation en viande seulement), que l’ar­
rêté préfectoral concernant la fermeture obliga­
toire du dimanche 12 heures au lundi 12 heures, 
entrera en vigueur à partir d’aujourd’hui.

Il rappeljle également • qu’il avise pour la 
dernière fois les commerçants qui n’auraient 
pas encore affiché d’une façon normale le prix 
des denrées que des procès-verbaux seront dres­
sés pour assurer l’application stricte de l'ar­
rêté préfectoral.

CLUNY
Etat civil :
Naissances. — Simone Grandjean ; Henri 

Bonn-ouvrier ; Eugène Durand ; Suzanne B-esse; 
Ro-lx'rt Prin.

Publication de mariage. — Louis Bonnetain, 
typographe, et Marguerite Barbière.

Décès. — Joséphine Pirel, femme Ollier. 50 
ans ; Marie Aupècle, veuve Jacques Desroches, 
75 ans ; Marie Ducrot,’veuve J.M .Lnvenir, 69 
ans ; Marie Boisseau., veuve. Claude Njcolet, 65 
ans ; Claudine Lavigne, veuve Vincent Gàudi- 
net, 67 ans ; Claude Laroc-h-ette, maitre d’hôtél, 

■58 ans ; Victor Chaudduet, retraité, 67 .ans ; 
Madeleine Guillemin, épouse Bernard Trappe, 
71 ans.

GUEUGNON
Les allocations militaires. — Le conseil can­

tonal chargé de l’examen’ des demandes cie 
soutiens de familles s’est réuni vendredi der­
nier à l’hôtel de ville. Trois dossiers seulement 
ont été produits à cette deuxième session de 
1925. Deux ae ces demandes d’allocations ont 
été admises.

Etat civil :
Publications de mariages. — Claude Mouquet, 

employé de chemin de fer, et Marthe Jeannrn, 
domestique ; Jean-Marie Boîtier, ouvrier de lor- 
ges. et Banoite Ducroux à Chassy ; Edmond 
Felli, chef de chantier, et Claudine Turpin ; 
François Dagain, cultivateur à Rigny, et Clotil- 
de Germain ; François Delangue, ouvrier a’usi- 
ne, et Emma Brigaud, couturière.

GILLY-SUR-LOIRE
Incendie. — Un incendie dont les causes sont 

inconnues a détruit divers objets mobiliers au 
préjudice de Mme Puzenal.

Les nertes s'élèvent à la somme de 1.900 fr.
-1ATOUR

Etat civil :
Naissances. — Marie Lrtuchard ; Marie Jou- 

het.
Mariages. — Jean-Marie Thomas, et Jeanne 

Berthoud ; Louis Edouard, et Claudia Méli- 
naijd.

Décès. — Louis Condemine, 59 ans : Victor 
Bonnetain, 47 ans ; Eugene Besson, 53 ans ; 
Claude Nesme, 52 ans ; Marie Sambardier, veu­
ve Jolivet, 77 ans : Chaintreuil, a mois ; Marie 
Cortambert, femme Joubet.

SANVIGNES
Suicide. — Ixiuis Magniol, 52 ans, manœuvre 

ne travaillant plus depuis quelque temps et se 
livrant à la boisson s’est pendu à une poutre 
de son grenier.

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Le tribunal a prononcé les condamnations 

suivantes :
— Jean Daviot, 72 ans, journalier à Neuvy- 

Granchamp 6 jours de prison et 25 fr. d'amen­
de pour outrage public à la pudeur.

— Joanny Pillet, 29 ans, garagiste à Chauf- 
failj.es, 25 francs d’amende pour coups et bles­
sures sur la personne de M. Jean Buis, cocher 
à Cliarolles.

— Joanny Pillet, 29 ans, garagiste à Chauf- 
failles, 15 jours de prison pour coups et blessu­
res sur la personne de M. Claude Crozier, et 
il francs d’amende pour tapage injurieux.

— Jean Bœuf, 32 ans, journalier, Benoît 
Bœuf, 67 ans, journalier, et Marie Lambert, fem­
me Lambœuf, 70 ans, journalière à Saint-Au- 
bin-sur-Loire, chacun 25 irancs d’amende pour 
coups et blessures sur la personne de M. Gas­
ton Bugnicourt.

— Victor Duvauchelle, 51 ans, machiniste à 
Sanvigtnes, 15 jours de prison avec sursis et 50 
francs d’amende pour coups et blessures.

— Charles Jaworeck, 49 ans, manœuvre à 
Gueugnoin, 20 jours de prison pour port d’ar­
me prohibée.

DEPOT DE REMONTE DE MACON
Le dépôt achètera pendant les mois de juin 

et juillet dans les localités ci-dessous :
A Génelard, le 8 juin et le 8 juillet ; à Cha- 

rolles, le 12 juin et le 24 juillet ; à La Guiche, 
le 8 juillet ; à la Clayette, le 2-4 juillet.

— Concours de majoration isellel à Charollcs, 
le 18 août : engagements a faire avant le 25 
juillet.

Nouvelle Société. — Sous le titre « Les amis 
réunis du Charollais » vient de se constituer 
une société musicale qui comprend l’Harmon'e 
de Charolles et l’Harmonie ae Paray-le-Monial. 
La fusion des deux sociétés voisines parait des 
plus heureuses et doit donner les meilleurs ré­
sultats au point de vue musical.

Arrestation. — La gendarmerie a arrêté pour 
outrages publics à la pudeur, Jean Daviot, 72 
ans, journalier à Neuvy-oranchamp.

Etat civil :
Naissances. — Hubert Joucquet ; Georgette 

Quelin ; Monique Puzerat.
Mariage. — rené Urtfots, mécanicien à Res­

sac. et Claudine Decrozairt.
Décès. — Joanny Dauvergne. 58 ans, coute­

lier ; Jeanne Clément, 74 ans, cuisinière à Pri- 
zy, veuve de Jean-François Guillemin.

MARCIGNY
REUNION DE LA COMMISSION 

DES HOSPICES
Dans sa dernière réunion, sous la présidence 

de M. Dogfange maire, la commission des 
hospices a pris les décisions suivantes .

Décide de donner congé au locataire actuel du 
pré Seigneuret et de mettre celui-ci en adjudi­
cation.

— Fixe à 2.380 fr. le traitement du receveur de 
l’hospice.

— Vole une somme de 733 fr. pour règlement 
de facture.

— Vote une somme de 1.341 fr. pour paie­
ment de la fourniture d’une plaque de marbre 
érigée en l’honneur de bienfaiteurs de l’hospice.

— Désigne M. Pierre Beurrier comme admi­
nistrateur de service.

— Autorise le syndicat d’électricité à faire 
passer la nouvelle ligne électrique dans le pré 
Seigneuret.

LE PRIX DU PAIN
Le prix du pain de ménage est fixé à 1 fr. co 

le kilo.

AFFICHAGE OBLIGATOIRE DES PRIX
Il est rappelé- que l'arrêté préfectoral prescri­

vant à tous les marchatids sédentaires ou am­
bulants. l’afflchagé obligatoire, des prix de tou­
tes les denrées mises en vente est entré on vl-1 
gueur depuis le 1er juin. Pour être en règ'e 
avec l'arrêté ci-dessus, il me suffit pas dhnsen- 
re sur un tableau affiché dans le magasin les 
prix des articles mis en vente : les prix doivent 
être iibliquéq sur l’objet lui-même. Cet arrêté' 
ne concerne pas les agriculteurs nour les pro­
duits qu’ils apportent aux loires et marchés.

UN ENFANT TOMBE DANS UNE MARE 
ET SE NOIE

Le jeune Henri Rave, âgé de 3 ans, demeu­
rant avec ses parents au hameau de Pretin, 
profitant d’un moment d’inattention de ces der­
niers est tombé uans ufne mare sise à proximité 
de leur habitation et s’est noyé.

Arrestation. — Pierre Tamâin, 56 ans, a été 
arrêté par la gendarmerie pour vagabondage e« 
transféré à la prison de Charolles.

^^NEUVY^GRANDCHAMP
PAIEMENT DE L’IMPOT 

SUR LE CHIFFRE D’AFFAIRES
Le receveur des contributions indirectes de 

Bourbon-Lancy informe les redevables que la 
perception du supplément de forfait pour le 
1” trimestre 1925 aura lieu à là mairie de 
Neuw-Grandchamp, le lundi 8 juin, de 14 à 
15 heures.

Les intéressés sont instamment priés de se 
munir des avis d’acceptation de forfait qui leur 
ont été adressés.

SABORNAY-SUR-GUYE
CONSEIL MUNICIPAL

Dans sa deimière séance le conseil a pris les 
décisions suivantes

Approuve les budgets de hôpital et du bu­
reau de bienfaisance.

Etablit les tarifs des taxes d’abattage à l’abat­
toir municipal.

Elabore le règement intérieur de l’abattoir et 
décide pour remploi du préposé, d’examiner, en 
premier lieu, les demandes des habitants de la 
commune.

LE CREUSOT
ENQUETE DE COMMODO ET INCOMMODO
M. Pierre Terrade, entrepreneur à Chalon-sur- 

Saône, 10, rue Couturier, sollicite l’autorisation 
d'établir et d’exploiter sur le territoire de la 
commune de Marmagne, au lieudit « I-a Grande 
Voie » :

1‘ Un dépôt de 1" catégorie, pour 200 kilos 
d’explosifs chloratés.

2’ Un dépôt de l’e catégorie pour 5.000 déto­
nateurs.

.Article 1". — Une enquête sera ouverte pen­
dant quinze jours dans les communes de Mar- 
magne, Antully, Saint-Sernin-du-Bois et Saint- 
Firmin, les seules situées dans un- rayon de 
cinq kilomètres des dépôts projetés.

Art. 2. — Le présent avis sera publié dans 
les commîmes énumérées ci-dessus par les 
soins de MM. les maires et huit jours d’avance.

Art. 3. — Le délai d’enquête commencera le 
15 juin 1925, pendant 15 jours à partir de celle 
date, la demande et les plans annexés resteront 
déposés à la -mairie de Marmagne, où chacun 
pourra en prendre connaissance et un procès- 
verbal d’enquête sera ouvert dans chacune -nés 
mairies .des communes précitées-à l’effet-de re­
cevoir les réclamations ou observations des 
intéressés.

Art. 4. — M. Richon, conseiller général, maire 
de Saint-Sympliorien-de-.\!amiagnê; est désigné 
pour remplir les fonctions de commissaire-en­
quêteur. a l’expira-tion du délai d’enquête, MM. 
les maires lui transmettront les procès-verbaux 
de l’enquête effectuée dans leur commune-avec 
un certificat constatant qu’elle a été annoncée 
avant l’ouverture par affiches et publication^.

Etat civil :
Naissances. — François Moreau, rue Mouille- 

longue, 39 ; Suzanne Berlin, rue des Jeannris 
laplante ; Edouard Kodzinski. rue de la Sabliè­
re. 28 ; Pierre J^irgueion, rue Condé, 42 ; 
Marie Margueron, rue Gondé, 42 ; Simone Nec- 
toux. avenue Saint-Sauveur ; Jeannine Gros- 
mann, rue de Créot, 2 : Jeannine Nectoux, rue 
du Canada ; Simone Peuteuil, rue Maréchal 
Pétain, 10 : Guy Pas'al, rue ae la Gare ; André 
Bernard, rue Longpendu, ni.

Décès. — At-rain Gregorovi màino'tivre, 31 
ans, Hôtel-Dieu ; Joachim llibeiro. 21 jours, rue 
Marùchal-Foch, 135 : Said Ben Ahmed, ma­
nœuvre. 20 ans, Hôtel-Dieu : Marie Nabaile, 
charretier, 41 ans, rue l.aperouse-Dèhis 
François Gagne, retraité, i'J uns, rue Corton, 
27 : Marguerite Bourguet, 4 ans, rué des Riaux, 
6L

Mariages. — Jean Douheret, mouleur, et Ca­
therine Silaire, comptable : Charles Guenar.d, 
tounneur, et Louise Teinturier : Emiland Ro­
chette, dessinateur, et Pauline Breüére ; Antoi­
ne Huot, cordonnier, et Aœne Gau-they : Jean 
Godard, ajusteur, et Hélène Duband. employée; 
Denis Gaglr.e, employé, ei Simone Godard, "ou­
vrière en robes ; Camille Ducourthieux, mou­
leur et Georgette Mener, orodeuse.
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Régénérateur 
de la Chevelure

Incomparable 
pour rendre aux 
etieoeux gris leur 
couleur naturelle 

SI et pour tous les soins de laO cheoelure. —
EN VENTE PARTOUT

ENVOI FRANCO DU PROSPECTUS SÜR DEMANDE 
DÉPÔT : 28, Rue d’Enghien — PARIS (X«)

MONTARGIS

REUNION DU CONSEIL MUNICIPAL
Le conseil municipal se réunira jeudi pro­

chain, 11 juin, pour l’examen de l’ordre du 
jour suivant :

Lecture du procès-verbal de la précédente sé­
ance ; rapport de la commission (l’Assistance 
avis sur demandes d’allocation de soutien de 
famille ; avis sur délibératoins de commissi-oùs 
administratives ; avis sur demandes de sursis 
d’incornoi-alion ; communication sur le portail 
de l'église de Cortrat ; demande de réparations 
présentée par les Beaux-Arts ; commission ad­
ministrative de la fondation Durzy (délégués) ; 
cession de terrain à la villç ; échange de ter­
rains ; recouvrement de sommes dues à la 
ville ; cession de terrain domanial ; demanda 
concernant le cimetière ; assurance de la salle 
des fêtes ; rapport de la régie des eaux ; rap­
port de la commission des travaux rapport de 
la commission d’enseignement ; dépôt des 
comptes et budgets ; ouvertures et augmenta­
tions de crédits ; avis sur dépenses imprévues ; 
assurance1 de la responsabilité civile ; désigna­
tion de deux délégués au comité de lutte anti­
vénérienne ; location de terrain sur le Pâtis ; 
comptabilité du théâtre et de la -salle des fêtes ; 
communications diverses ; demande des institu­
teurs ; proposition du groupe socialiste ; pro­
positions des membres du conseil.

Accidents du travail. — M. Jean Dondoff, 4? 
ans, monteur, a été blessé à la main gauche 
par la chute d’une section de chaudière ; M. 
Marius Robineau, 18 ans, garçon boucher chez 
M. Devin, à la Chaussée, s’est fait une coupure 
au .pouce gauche ; M. Léon Guérinot, 28 ans, 
chauffeur chez M; Taupin, 6, rue de Loing, plaie 
infectée de la main droite, à la suite d’une pi­
qûre.
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Aigle & Colombe
Far Séné d’ÆKJOÜ

(Suite)
— Après le dîner, dit-elle à Raoul, vous 

irez reconduire votre fiancée, et prévien­
drez à la villa des Sapins de votre absence 
pour deux jours. Nous vous prendrons vers 
huit heures, demain, en passant, aveu l’au­
tomobile, Arme, c’est bien entendu.

La ieune fille accepta avec enthousiasme, 
elle éprouvait grande joie à revoir les siens. 
Sa mère surtout, car elle ne viendrait pas 
à son mariage, retenue par sa faible santé, 
et par sa fille Jelianne, immobilisée par 
son inguérissable douleur, et incapable, elle 
p.ussi d’assister à cette fête de famille.

De 'plus, eJle se réjouissait du pèlerinage 
Vers sa patronne et, peu à peu, une fols 
encore sa colère jalouse se calma sous 
l’influence sereine des yeux purs et lumi­
neux d’Yvana.

En pédalant dans l’ombre à côté de 
Raoul, deux heures plus tard, elle disait :

— Ici tout est changé, brouillé, éclairé, 
atténué,’ transformé, vous, moi. l'avenir, et 
jg m’en vais vers lui, à travers autant de 
brumes que nous en avons à celte. heure 
sur ce chemin, je ne xois rien en axant. <11 
à côté, cl si je roule au fossé', je ne devine 
pas loquet;

_ tç.jus y roulerons ensemble. Anne, en­
lacés avant huit jours, nia chère fiancée. 
}.= fond sera de mousse et les églantiers 
et les clématites s’unirontl au-dessus de 
nous en berceau.Soyez heureuse, ma chérie, ce n est pas 
à vos pieds' que je veux être, mais près de 
(votre cœur.

Par chance, fl faisait très nuit, et les 
cyclettes roulaient à une allure, accélérée 
encore, par l’influence de l’excitation ner­

veuse qui gagnait les promeneurs noctur­
nes.

Ils arrivèrent, malgré l’humidité, ' roses 
et brûlants, et finirent la soirée avec leurs 
parents, en devisant des choses proches 
du mariage.

La pluie tombait lente, calme, régulière, 
interminable, c'était le début de novembre, 
les chrysanthèmes de la cour d’honneur à 
Lancrel baissaient leur tête lourde sous l’a­
verse cinglante ; et les feuilles des maron- 
niers roux tombaient comme des choses 
mortes, toutes droites, abattues sous un 
dernier tour de valse en l’air.

Il ne faisait pas un souffle au dehors et 
au dedans, les feux d’énormes troncs de 
chêne- flambaient dans les grandes che­
minées-

Le petit Prince trottait en riant d’une 
pièce dans l’autre, suivi de ses gouvernan­
tes et de son caniche gris. Il s’ébattait 
quand même, ne pouvant sortir au grand 
air- Dans sa chambre sa mère et Spéra 
causaient.

— Ttupars d’un pareil temps ?
— Tout de même. Il pleut, mais il n’y 

a pas de vagues, à bord nous en serons 
quittes pour rester en, bas.

— Attends à demain.
— Non. Alexis rentre flans quatre jours, 

j’irai au-devant de lui la veille, tu vois que 
je n’ai pas le choix des jours.

— Et tu tiens beaucoup à aller à Sainte- 
Anne-d’Auray ?

— Beaucoup.
— Par dévolion ?
— Sans doute.
— Et.encore autre chose...
— Quoi ?
— ...Kerlof.
— Crois-tu vraiment ?
— Ah ! oui. je crois. Ton mari dit en 

riant que si tu avais été Eve -au paradis 
terrestre, tu aurais recueilli toutes les pom­
mes, et ü dit vrai. Je veux voir Jehanne...

— Oui. Ne penses-tu pas, Spéra, que si 
je me metUis en route a travers FKârooe,

a——BM—

J’er aurais pour ma vie entière à retrouver, 
dans les villes et campagnes, d’identiques 
souvenirs...

— Non, je ne crois pas. Ce furent courts 
passages et sans trace que ces balades par 
le monde. Je ne comprends pas ta jalousie 
rétrospective.

—Mais je n’en ai pas l’ombre. Seulement, 
je me dis des fois : Quand j’étais enfant ei 
embrassais mon tendre ami, je devais 
souvent mettre mes lèvres où d’autres ve­
naient de passer...

— Tu as l’amour de chercher la petite 
bête, toi. Si tu tiens absolument à partir, 
tu devrais bien té hâter, il y a loin d’ici à 
Sainte-Anne.

— J’espère ma dépêche quotidienne. 
Celle de demain m’attendra jusqu’au soir. 
Je vais te laisser Michel.

— Il ne voudra pas.
— Si je veux, moi, il faudra bien qu’il 

veuille.
— Et sa mission près de toi ?
— Elle n’est pas de défiance, je suppose.
Elle se mit à rire : —- Tiens, il y a un 

joint. Je vais troquer mon gardien contre 
le caniche de mon fils, c’est faisable.

Michel entra, il avait en main le télé­
gramme attendu, et dit :

— La dépêche vient de très loin, mada­
me, les navires ont fait une course de vi­
tesse. Le « Mabk-Josef » est au fond de la 
baie d’Arangal.

Yvana lut tout bas : « Je viens.de passer 
douze heures immergé avec le « bSéptune », 
nojis aurions pu rester le double. Je pense 
à toi, chérie, au fond de l’eau comme sous 
le ciel. « Alexis ».

Yvana crayonna sa réponse, la tendit â 
Michel en souriant :

— Vous allez rester à la niche, Cêrbère, 
faut-il vous enchaîner ?

— Jo ne pars pas avec Votre Majesté ?
— Non, vous /serez, avec la comtessè, 

près de mon fils.
— Le puis-je, madame, sans Flanquer à 

rmq devoir î

— Ce serait y manquer que d’en douter.
Michel s’inclina et sortit pour envoyer sa 

dépêche.
— Tu m’amuses avec ton mélange de 

gaminerie et de digvfté, dit Spéra ga.eineiil. 
Alaintenant, sauve-toi.

— Au revoir. J'aime autant n’avoir pas 
dans ce navire étroit Michel et Raoul, ils 
se mordraient.

Les deux amies s’embrassèrent. Raoul, 
à côté du chauffeur, se tenait sur le siège 
extérieur du landau. Yvana monta à l’inté­
rieur, le valet de pied ferma la portière, la 
corne vibra et rondement, sans entraves, 
sur la route déserte, rautomohilê défila.

Anne attendait à la villa des Sapins, elle 
était radieuse de ce voyage, ayant craint 
un instant de na pas le faire par cette 
pluie.

Elle trouva sa compagne absorbée par la 
lecture de ses journaux. On racontait l'a­
bordage du « Mark-Josef » et de la « Sy- 
rène », la lutte simulée des deux equipag- 
puis la chasse rapide à toute vitesse des 
cuirassés. On expliquait encore i organisa­
tion des torpilleurs sous-marms, pouvant 
traverser les lignes ennemies, à travers 
Ips feux, sans risque et sans être vus.

Elle suivait par la pensée les manoeuvres 
de son mari, admirant l’énergiqie essor 
qu’il savait donner à ses entreprises en face 
de l’Europe, dont l’attention le suivait.

Elle n’avait guère envie de parler. 
Anne prit alors des feuilles aussi, mais 
sans arriver à lire, les yeux sur la campa­
gne terne et nue. La mer, tome embru­
mée, était grise et verte, l’air froid, ei 
quand la voiture stoppa au port, elle eut 
un frisson pour sorur.

L’ « Yvana » se balançait paresseusement, 
les voiles amenées, la fumée basse cou­
chée au ras du tuyau par l’air lourd, et ils 
embarquèrent sous des parapluies 11 fallut 
s’affaler dans l’entre-pont, déjeuner à l’in­
térieur, mais l’aspect était gai, des fleurs 
partout, des tentures claires, le service étin- 
telant de cristaux et d'argenterie éclairait 

la pièce que le jour assombri de pluie ne 
pénétrait guère par les hublots.

— Capitaine, faites-nous filer le plus vite 
possible, n’est-ce pas ? demanda Yvana au 
dessert. Nous semblons voyager en sous- 
marin.

— Entre deux eaux, c’est vrai, mada­
me, mais il est impossible de déployé. ...> 
bout de toile, il n’y a pas un souffle.

— Alors nous arriverons ce soir ?
— Vers quatre heures, je pense, à, moins 

que je n’augmente encore un peu ma pres­
sion.

— Tant que vous pourrez, capitaine ; je 
suis sûre que si mon mari était là, nous 
irions plus vite. Nous avons l’air de ne pas 
bouger de place, en ce moment.

— Parce qu’il n’y a aucun roulis, l’air 
est dense, la mer lourde, mais nous allons 
à douze nœuds. Eriïln, je vais forcer le 
feu.

Il sortit.
Yvana quvrit Ja bibliothèque rangée le 

long des jiarois du salon et se mit à exa­
miner les volumes.

— Lisez, dit-elle à Anne, cela .vous fera 
passer le temps, à moins que vous ne pré­
fériez causer avec votre fiancé de projets 
d’avenir.

— Notre avenir est tout arrangé par 
vous, madame, dit Raoul, et nous n’y vou­
lons rien changer.

— J’ai peut-être arrangé la situation, 
mon ami, mais les événements, l’intimité 
sont hors du cadre où je vous enferme.

Vous pouvez les prévoir ensemble.
— Pas les événements.
— Je crois que si. On les prépare souvent 

plus qu’on ne pense.
— Je ne m’imaginais pas voir ainsi s'o­

rienter mon étoile, il y a trois mois.
— L’orientation actuelle est meilleure et 

plus douce, plus harmonique à votre na­
ture. Qu’en pensez-vous, Anne ?

— Ce que (je trouve de plus remarquable, 
c’est la transformation morale, du sujet, ré­
pondit en riant la jeune fille.

— Est-c® en bien ? fit R&p^d.

— Plutôt oui, comme énergie, mais com­
me cœur... Je ne sais pas.

Yvana eut une légère contraction des 
sourcils, elle prit lé volume cherché et pas­
sa dans sa chambre, laissant en présence 
les deux fiancés.

Au lieu d'ouvrir son livre, la jeune 
femme se mit à examiner en détail l'inté­
rieur élégant et raffiné de ce navire, bijou 
vu irop vite, lors de sa première visite. 
Elle retourna partout, à l’avanl, à l'étage 
inférieur, elle entra même dans la cham­
bre de chauffe et son joli sourire amena de 
la joie. Elle finit par s’envelopper d’un ca­
outchouc et s’en aller sur le rouf. Elle ai­
mait à être seule, à ne pas parler, à laisser 
son esprit errer au hasard, à vivre, comme 
Alexis, dans la tempête.

Sa nature saine et résistante, aguerrie 
par son éducation très spéciale, se prê­
tait à toutes les intempéries dont elle ne 
souffrait pas. défiant rhumes et bronchites, 
et elle se plaisait là, sous la cinglée ruiss^ 
lante, abritée de son capuchon, ""perdue au 
milieu de ce rideau gris, isolant, crépitant, 
dont l’horizon se fermait à deux pas.

Vers midi, une clarté passa au zénith, ce 
fut comme un grand cercle blanc, agrandi, 
irisé de jaune peu à peu, et une flèche pâle 
jaillit, tomba sur le haut mât flUô le dra­
peau lamentable frémit, sous un souffle de 
l’Ouest.

Puis le fond sombre s’élargit en clarté, 
les nuées eurent une hâte vers l’Est, pous­
sées d’une brise fraîche.

— Toutes voiles dehors, cria lu second 
de la passerelle et ce fut soudain un en- 
volement .les vergues se couvrirent de blan­
cheurs rosées, l’écusson d’Alaxa ondula sur 
la grande voie l'Yvana plongea de l’avant 
se redressa très fière sous ses ailes et 
s’élança d’un long mouvement souple

— Enfin, dit la jeune femme, nous allons 
donc courir.

Et elle descendît à sa cabine changer da 
costeme. -

U Mewï
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Le congrès 
de l'Association bourguignonne 

des sociétés savantes

Un maçon est pris sous un mur 
en démolition

Le màlhëüfèüX succombe peu après

Foires et marehés de la région estohacs

Le congrès a pris fin samedi derneir, à 3 heu­
res, en une séance qui a réuni dans là grande 
salle de l’hôtel de Aille, une assistance considé­
rable, dans laquelle on remarquait aux côtés 
de M. Tpulain, président, MM. Gas, préfet de 
TYÔnne ; Rosset, recteur dé l Acadéinie de Di­
jon ; Estaunié, de.l’Ai-adémic Française ; Mau­
rice Prou, directeur dé l'Ecole dés Chartes, 
membre de l’institut : Camille Liàh, agrégé à 
la Faculté de médecine ; Leix, ür'ehivistc da 
Saone-et-Loire, etc., etc,

M. Toutain pronon'ça sur te régionalisme, tin 
discours vivement applaudi.

Le bureau a décidé qu’éti 1026, lé congrès sé 
tendrait soit à Aütun, soit à Làhgres, él qu’en 
1927 il se tiendrait à Dijon, avec un éclat parti­
culier ét un caractère de gràndé iiUiniféstatiôii 
régiqnale.

Vérlin, 7 juin (dé nôtre correspondant parti­
culier). — Hiéf M; Raoul Trâmeçoh, 50 ans, en 
démolissant un mur a été pris soüs tih éboulê- 
ment et gfàyêiflétit blessé, l'ransporte aussitôtment ht gràvêmefit b_________ r__  __
à l’Hôpital dé Joigny, il a succombé dânà 
soircé dés êilitës üê "ses blessures.

SENS
HEURTE UN ATTELAGE

Dr, accompagné de 
en âùtô te boulevard des

Le tournoi d épés du Csrole Nivernais 
d’EscKB

EXAMEN NOTARIAL
La session trimestrielle de là commission 

d’examen notarial de Pionne sé tiendra mardi 
7 juillet, à 9 hèüites, eh la chambre des notai­
res.-rue Mil liaux, 33. L’épreuve orale aura lieu 
le mêiiië jour, a’ 14 heures. Lès demandes des 
candidats- doivent être adrâsséés avant lo 30 
juin à M. Jolly, notaire à Gravant, président de 
la commission.

UNE AUTO
M. Raymond, épiiSêi', 

pèrê, descendait L’_„ „___ ..___ ___ .
fibâldi. Prés do l’églisé Sâitil-Mathiéu, au mo­
ment où M, Bénard allait prendre le boulevard 
ciê Mangeon, un oiiltivàlèiir conduisant un atte­
lage, lit' toiimer le chevâl à gauche pouf en­
trer clans la rué Cài'ïiôt.

M. Bénàbd qlii allait à une allure très mo- 
déréé, bloqua aussitôt, niais il ne put éviter un 
diéc hétirélisêifiéht peu gravé.

Là carrosserie de l'auto, atteinte par un li­
mon, â été quelque peu abîmée, c’fet là que 
se bornent les dégâts.

son 
Ga-

UNE SEXAGENAIRE SE DONNE ETMORT
Mme Julés Rémy, 64 ans, 2 bis rue Dàr- 

nus, 
dans

Lé tournoi d'esci’ime organisé hier, per 
le Cêrcle Nivernais d’EsCrimé, a remporté 
ihi succès complet. L’excollénte idée qu’avait 
due lés organisateurs de faire disputer cette 
épreuve au Parc, a trouvé sa récompense 
et les assauts furent suivis, l’ûprès-niidi 
surtout, par une véritable foule, attentive 
et très sportivq. Les éliminatoires disputées 
le matin, qualifièrent sêtils lés tireurs de 
Clermont et de Névers. Parmi ces 13 res- ' 
Capes, M. Dreyfus, de Clermont, s’affirma ! 
Une fois dé plus lé meilleur, son escrime i 
nette, pure, calmé, eut raison de l’impétuo­
sité souvent brouillonne de Scs concurrents, 
M. Dreyfus demeuré donc l’as incontesté 
du, Centré de la France, et nous lui renou­
velons nos lï-licilaliohs. Derrière M. Drey­
fus, M. Dâudier relève le prestige de la 
Nièvre. Brillant second, il fit preuve durant 
tout lé tournoi, de beaucoup de sang-froid 
et sa forme excellente le désignait pour 
celte place d’honneur, M. A ol ne se classe 
que 4®, derrière M. Liégois, de Clermonl. 
Comme il est regrettable que M. Vol perde 
Su rriomcnti de l'épreuve, une bonne partie 
de sês brillantes qualités : trop nerveux !|lj 
Nos autres représentants, qui ont eu le mè-

s’ést donné la mort en se pêndâii 
sa vinée.

tribunal. - M, CamboulivcS, Substitut àAu
Beauvais est liommê substitut à AüXêtré.

Etat civil :
Naissances. — Geneviève Duranton ; Arme 

Guyollôt.
Mariage. — Emile Laurent, èt Olga LàssàUt.

CHAMPIGNY
Course cycliste. •— La Société « Cliampigny- 

Sportif » fera disputer le 21 juin courant une 
cotfrso cycliste sur le parcours Ci-après ; Chàm- 
pigiîv, Vlllêneuve-la-Guvard, MOntereau, Marot­
tes Bazochés, Bray-sur-Seifte, complgny, Séf“ 
gués, Pont-sur-Yonne, Viîlemanoche, ChampL 
gny-

Le départ sera donné, à 15 heures, au café 
dé la gare à dtampigny. L arnvéé aura liéù 
au même endroit.

Education physique. — Le capitaine Raibaldi, 
qui a laissé de si bons souvenirs â Sens de son 
séiour compie, chef subdivisionnaire de l'ins­
truction physique, vient ae terminer son étage 
au Maroc, il rentre en France et est nommé 
an la même qualité à ’lteôyés.

Nous sommés persuadés qu'il recueillera dans 
celle ville le smenies sympathies qu'il avait su 
s’attirer à Sens, où son dévouement lui avait 
gagné l’éstimé de tous.

GIVRY
Suicide. — Ôn a découvert dans le Cousin, au 

lièudit Lé-Pré-GOuvent, lé cadavre de M. Jean- 
Marie Moreau, 46 ans, né à Sainte-Péteuse 
(Nièvre). On suppose que le malhéiireu-x qui 
cta.it simple d’esprit a niiâ fin u sés jours pour 
éviter la misère.

L’ISLE-SUR-SEREIN
Dans l’enregistrement. — M. Vannereau, re­

ceveur d’enregistrement à l’Islé-sur-Serein, 
noihmé à Là Fresnay (Sarthe) et non installé, 
est nommé a Léré (Cher).

MAGNY
Vol. — Profitant d’une absence de M. Renaud 

Bàiste, charbonnier, un manaiteur a pénétré 
dans son poulailler et lui a volé six pottles. 
Plainte a été déposée.

Election du maire. — M. Jules Camdon a été 
élu maïre etolt . Georges Roujpù,’ a ’w* élu 
adjoint.

MAILLY-LA-VILLE
Vol. ,— La femme Bourgeois, en aidant ses 

amis et voisins les époux Argeliés, à déména­
ger, a dérobé dans une malle un billet de 500 
francs et une somme, de 1.400 francs qui s'y 
trouvait. Elle sera poursuivie -pour vol.,

SAINT-L'ARGEAU
Etat civil :
Décès.. — André Ricard, 4 mois ; Françoise 

Faute, vetiye Garmault, 82 ans ; Pierre Laloy, 
78 ans ; Louis Bréton, 81 ans ; Léonie Barbier,’ 
veuve Fourïïiér, 7C ans.

Naissances. — Julie Saujot; Raymond Herry.
SENAN

Notariat. — M. Moreau est nommé notaire à 
Senan en remplacement dé son père.

TONNERRE
Arrestation. — La gendarmerie a. mis en état 

d’arrestation pour vagabondage Léopold Jardel, 
16 ans, domestique de culture, sans domicile 
fixe. . i

Accident du travail. — Paul Roux, 34 ans, 
toupilleur, 33, rue Général Campenon, a été 
blessé à là main droite par une toupie.

Etat giyil :
Naissances. — Collette Laroche, place du Cen­

tre ; Jean Ballot, rue Vaucarbe ; Marguerite 
Mille, rué du Pont ; Paulette Dumas, rue Gé­
néral Campenon.

Publication de mariage. — Louis La vaux, né­
gociant, et Blanche Lofé.

Décès. — Maroutefx, enfant présenté sans 
vie ; Louis Calvin, 74 ans, rus du Pont.

GUILLON
UNE MENAGERE TOMBE DANS SON FOYER

Mme veuve Maria Blerne, ds Courterollès, 
commune de Guillon, prise d’un étourdissement 
est tombée dans son foyer. Elle a été trans­
codée à l’hôpital d’Avallon sérieusement brû­
lée à la tête, au cou et à la poitrine.

A l’occasion des fêtes de Joigny 
se tiendra nne exposition 

de vins du pays
Plusieurs de nos concitoyens envisageraient, 

paraît-il, le projet d’organiser, à l’occasion des 
têtes qui doivent avoir lieu à la fin de ce mois, 
une exposition réservée exclusivement aux vins 
de- Joigny et des environs.

Nos confiseurs et nos biscuitiers, dont les pro­
duits sont déjà très appréciés, seraient égale­
ment invités à exposer.

Les propriétaires récoltants ont le plus grand 
Intérêt à se faire inscrire, car cette exposition 
n'aura lieu que si les adhérents sont en nombre 
♦uffisant.

Les adhésions sont reçues par M. Badé, coo­
pérative agricole, à Joigny.

JOIGNY
Accident de travail. ■— Paolo Pinelh, 42 ans, 

l’origine ialienne, travaillant dans une entre­
prise de travaux publics, s’ést blessé à Ja main 
Sroite en manœuvrant Ja Bascule d’un chariot.

.1 Bureau de placement. — Un Office gratuit de 
placement fonctionnera dorénavant à la mairie 
Mi on pourra s’adresser pour les demandes et 
Mfres d’emplois concernant les ouvriers et em­
ployés.

‘ Mordu par un cheval. — Vendredi soir, M. 
Lavau, épicier, rue Saint-Jacques, a été mordu 
>ar son cheval. Blessm’e sans gravité.

Etat civil :
Naissances. — Jacqueline Scagliola. quai Ra- 

/obert, 13 ; Yvette Vacoret, avenue Gambetta. 5 
Mariage. — Marcel Bénard, ouvrier d’usine 

(i Villeneuve-sur-Yonne, et Suzanne Fleury-.
Décès, r— Rose Frebeau-, veuve Boussufit, 84 

ms, rue des Saints, 4 : Marine Barat, veuve 
ihibuteson, 75 ans, rentière, rue Pasteur, 30.

BOURBONteLANCY. — Oa cotait : beurra, 5.50 
à 6.50 lé J kilo : œufs, 4.25 & 4.50 la douzaine ; 
poulets (petits), 20 !s. la paire; canards, 25 fr. la 
paire; choux. 0.75 à i fr. l’un ; choux-fleurs, 
2 à 3 fr. l’un ; oboux à planter, 5 fr. lé èefil ; 
tomates à planter, Ô.i5 à 0.2Ô le pied ; opmmes 
de terre, 2 fr. te kilo ; petits pois, 3 tr. lè kilô ; 
arlichauds, (J.75 ITih ; aspergés, 3 fr. la botte ; 
fronïàges dè chèvre, 1 fr. l'un ; frôïïiàges de 
vache, 0.50 l’un.

JOIGNY. — On cotait : beurre. 6,50 à 7 fr. là 
livre ; œufs, 4,75 à 5 fr. la dôtïzàinh ; pommés 

T l i ' ; pçmfllêâ dé terre iiou-
velles, 1,25 lé kilo '; choux, ù,30 à 1,25 pièce ; 
chpiix-fleurs, 2.50 à 3,75 pièce ; haricots, 2,25 à 
2,50 lé. litre ; ,-i.-<pêi‘géB, 5 à b if. là botté ; petits 
pois, 1,25 le litre.

I NÉVERS. — Au marché de samedi dernier, 
•cours on Cotait : beurré, 5.50 la livre ; œufs, 5 fr. .a

—- . - ’arize dôuzaifiè ; fromages de vache, 1.25 pièce ; pôm- 
Saint-Légeir-des- niés dé terre, o.îo lé kilô houvéllês, 2 fr. le 

Vignes, La Machine, Sajnt-Beinin-d’Azy, Rouy, kilo ; haricots. 1.75 lé litre ; choux, 0.50 la plè- 
Samt-Saulge, Prémery, La Charité, Pouguès-1 ce • carottes, 0. iô là botte ' .........
les-Eaux, Itourchanibault, Nevers. ce ; pôulêts, 18.60 la pièce canards, 15,50 ‘ la

Les organisateurs se réservent ,e droit de mO-.piècd ; dindes, 30 fr. la piecé ; lapins 12 Ir. la 
difier s’il y a lieu l’itinéraire de la course, pièce ; îôiïn 130 fr. lès 500 Kilogs ; paille, 90 fr. 
auquel cas tes coureurs en seront prévenus au - ■ -- - -................ ..
moins huit jours à l’avance par la voie de la

— La course comportera des contrôles fixes pris uirntouîtti.' fTiouCaux îco'ldïog 
et secrets et aura lieu sans entraîneurs, ni L . . ... .=
suiveurs, ni soigneurs.

— Les coureurs devront, sous peine de mise 
hors de course ûu d’amende, obéir aux ordres ' 
des cominissâ.ires de course qui seront porteurs ; 
d’un brassard dislmctif et n'accepter le con-1 
cours d’aucune pêrsoillïe étrangère Ou prenant • 

| part a la course. I
1 —■ Lés soins aux coureurs ne pourront être 
। donnés qu’au contrôle de Préinery, avec 15 mi-1 
mites de neutralisation.

— il est interdit aux voitures représentant 
I une maison de cycles ou de penümàtiques Ou 
d’accêssôirés, de suivre la course si elles n’ont i 
à boni un commissaire désigné par les organt-1 
sateiirs et agréé par l’U. V. F. Toute voiture I 
qui ne se conformerait. cas à cette réglemen- ! 
talion entraînerait la mise hors de course des ; 
coureurs montant sa marque. La demande utile î 
à cet effet, devra parvenir à M. Sépulchre-1 
Ducafl'y, avenue de la Gare, à Nevers, au moins 
huit jours avant la course. Seront considérées 
comme suiveurs, les voitures non officielles ne 
possédant pas un commissaire à bord.

— La vérification des licences, signature de 
la feuille de départ et remise des dossards, 
! ' ’’ ’ ” 1 ' ....... ........'
not, à 8 h. 1/4 du malin.

Tout coureur qui ne se présentera pas à cette 
heure, ne prendra pas le départ et n’aura pas 
droit au remboursement de son engagement.

— L’appel des coureurs et le départ auront 
lieu à 9 heures, place Carnot.

— L’arrivée se fera, au Café du Parc, place 
Carnot. Tout coureur qui ne signera pas la 
feuille d’arrivée sera passible d’une amende ou 
de la mise hors de course.

— Le droit d’engagement non remboursable, 
est fixé à 4 francs. Les engagements sont cou­
verts dès maintenant

Les engagements sont reçus accompagnés du 
numéro de la. licence et de 4 francs chez M. Sé- 
pulchre-Dueaffy, avenue de la Gare, à Nevers.
— Le V. S. N. et la maison Sépulchre-Ducaffy 

déclinent toute responsabilité au sujet des ac­
cidents qui pourraient survenir pendant la 
course, soit aux officiels ou particuliers autorl-i 
sés à suivre la course, soit aux tiers.

— Le fait d’être engagé indique que les cou-1 
rtûtes auront pris connaissance du présent ré- ' 
glêmént et en accepteront toutes les clauses. -

Toute infraction au dit réglement entraînera 
d’office la disqualification dti coureur, pris en 
faute.

Lo grand prix A;cyon-Thomann
Pour des causes imprévues, la course Alcyon.-' 

Thorflann, qui devait "avoir lieu le 24 mai dér- 
j nier, est remise à une date ultérieure, 
j Lés cyclistes sérônt avisés avant peu de la 
date définitive de eéltê côûrse et le V. S. N, ,f,(J tl j „
est heureux do leur aùnoncér qu’ils ne perdront de terre, Ô,6Ô ift kilo ; 
riên pour attendre. " ' ............ ‘

LE REGLEMENT
Cette course est ouverte à tous les coureurs 

régionaux, licenciés toutes catégories, exception 
faite dés professionnels.

Cette épreuve se disputera sur le 
suivant : Nevefs-Magny-Cours-Moiry 
le-Châtel^ CBevénon, Imphy, F ' 
V U-.O. IVKXLïlllIO, i___  . _ , _ ,
Samt-Saulgê, Prémery, La Charité, Pougués-1 
les-Eaux, Fourchambàiilt, Nevers. 1

carottes, Ô.iO ta boité ; oies, 20 fr. la piè-

UNION SPORTIVE SENONAISÈ
A la suite dés déniîésiôlis de M. le docteur 

DUpêchoz et de M, julés Déguin, président et 
vipé-président de l’U. S. S., démissions moti­
vées uniquement par les occupations profes­
sionnelles dé ceux-ci. "les membres actifs dé , - , , ...
cettè société se sont réunis ën assemblée géné- rite pourtant de passer le cap des éliiilina- 

1 toirés, ont été barrés on partie 
Clérïiioiitoi®. Ce n’est pas é1

। manque de qualité, niais surtout, et même 
i sûrement défaut d’entrainement.
| En sport, la << classe » no parle jamais 
sans qu’on l’aide et les meilleurs athlètes 
sont quelquefois les derniers, ceci soit dit 
sans diminuer la valeurs des triomphateurs 
Ils ont prouvés leurs qualités d’énergie et 
de science, suffisamment pour que nous 
puissions leur distribuer nos louanges sans 
réserves.

Avant de terminer, nous nous devons do 
féliciter encore une fois le comité du Cercle 
Nivernais d’Esc,rime, pour Ja belle réunion 
qu’il a organisée aujourd’hui et pour les 
efforts Constants et surtout complètement 
désintéressés qu’il fait depuis deux ans en 
faveur de la cause de l’escrime.

Ci-dessous le classement du tournoi :
1er Robert Dreyfus (Clermont) ; 2e Dau- 

dier (Nevcrs) : 3° Liégois (Clermont) ; 4» Vol 
(Névers) : 5*> Fourgons (Clermont) ; 6° Des­
jardins (Clermont) ; 7° Raoul Dreyfus (Cler­
mont) ; S6 Chevalier (Nevers) ; 9° Soret 
(Clermont) ; lû3 Renault (Nevers) ; 11® Ro­
ger Vol (Nevers) ; 12® Bluzat (Nevers) ; 
13® Boiret (Nevers).

raie.
Lê Sécrétoire a, en ouvrant ja séance, ali nom 

des membres de TU. S. S., exprimé les regrets 
causés par ces deux démissions.

Après un vote à bulletin secret, à l’unani- 
mifo, ont été élus :

Président : M. Marcel Lefebvre ; vice-prési­
dent : M, Jean Boëx.

Accidents du travail. — M. Roger Deloye, 14 
ànS. 2, rue HugueS-dô-Héhô, apprenti chez M. 
Làuné, s’ëst coupé là- hiam droite ; M. Piétro 
Grisoni, 23 ans, 53, rue Ltnile Zola, maçon, a 
été blessé à l’àvanl-brâs croit par un éclat ne 
site ; M. jean Renaud, 45 ans, 11, rue Bello- 
cier. rainéur aux établissements Coquet, a été 
blessé au majeur droit par une soie ; M, Jean 
Piigôiia, 37 ans, à VilleneuVe-sur-Yonne, ma­
nœuvre à la société Barbier, a été blessé à la 
tête par la chute d’une pilé d'agglomefés.

Trouvailles. — Il à été trouvé : 2 pièces de 
1 franc ét un jeton dé Ô,10 ; 1 billet de 5 francs 
plié en quatre ; 1 boucle d'oreille an métal 
jaune ; 1 lorgjton monture métal blanc : 1 
peigne de dame ; i porteieuille noir contenant 
un billet de 5 francs et un reçu delà Cie d’as­
surances « L’Unioti ».

Prochain concert. —■ La fanfare des trom­
pettes dé la société des pêcheurs à la ligne 
sénonais, donnera prochainement un opneert 
public.

Grande fête populaire. — Le samedi 27 juin, 
l’Orphéon donnera sa grands fête annuelle au 
inarchétoûuvëi't.

Prix Haxaire. — Le maire invite les jeunes 
filles qui désirent poser leur candidature au 
prix Haxaire, à déposer leur demande à la 
m allié.

Ce prix s’élevant à 500 francs, doit être attri­
bué à la fille d’une veuve non remariée ayant 
aidé sa mère.

Etat civil :
Naissances. — Régine Brun, rue de la Loup- 

tière, 1 ; Jean Gain, Grande-Rue, 125 ; Roger 
■Mérat, rue de la République, 34 ; Odile Mati­
gnon, boulevard du Mail, "il ; Jacqueline Gelé, 
avenue, Vauban, 4.

Publications de mariages. — Lucien Decham- 
bre, employé au gaz, et Marie Leroux, employée 
de commerce ; Louis Porte-, négociant à Glame- 
(cy-, et Henriette Barra, modiste- ■ Adolphe Glios- 
sec, lieutenant au 34* R. Aviation à Paris, et 
Jeanne Berlin ; Roger Geoffroy, agent général 
d’assurances, et Gilberte Delage, à. Toucy ; Pier­
re Chaboche, mécanicien à Chartres, d Ray­
monde Richet, comptable ; Maurice Tubœûf, 
contre-maître, et Blanche Heure à Samt-Clc- 
metnt.

Mariages. — Marcel Mouvrot, manouvrier, et 
Germaine Gervais ; Chartes Fréminet, manou- 
vrier, et Flavie Girard, manouvrière.

Décès. — -Mauricette Barrat, 5 mois, rue de 
l’Ile d’Yonne, 23 ; Firnnin. Perthuâsot, 84 ans, 
rue Paul MaJl-uile, 29 ; Savinien Girard, 72 ans, 
cultivateur, rue Emile Zola, 97 : Octave Car­
tier, 38 ans, manouvrier, rue dh Laurencin, 7 ; 
Ginette Hugonnet, 2 mois, rue dp l’Epée, 16.

Avis mortuaires
Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 

et Enterrement de
Monsieur Jean CAILLOT 

décédé, en son domicile, à la Grange-Neuve, 
commune de Saint-Aubin-les-Forges, le 6 juin 
dans sa 40’ année.

Ses obsèques auront lieu le lundi 8 courant, 
à 15 heures, heure légale, en l'église de Saint- 
Aubin-les-Forges, sa paroisse.

On se réunira à la maison mortuaire, à 
14 heures.

De la part de : Mme Caillot, son épouse ; 
M. et Mme Potin ses beaux-parents ; de ses 
beaux-frères ; Renée, Alice et Germaine Caillot 
ses enfants, et de toute la famille.

11 ne sera pas envoyé de lettres de faire part, 
le présent avis en tenant lieu.

par les 
iclênimenl

COMITE DU CENTRE
Nous donnons .ci-àessous les grandes lignes 

des qualifications pour .a saison prochaine :
Renouvellement 

du 15 août au 15 
établir en double 
fournis par la F. 
joueurs de la saison précédente qui continue­
ront à disputer les championnats sous leurs 
couleurs.

L’une de ces listes devra être adressée au co­
mité régional accompagnée de la somme de un 
franc par joueur inscrit.

। Une amefide o.e 5 francs par nom omis sur 
le bordereau sera infligée au club tautif. Cette 
amende sera versée au comité régional.

Mutation, signée, entre le l'J et le 30 juin : 
Tout joueur -pourra du 1«‘ au lio juin de cha­
que année, signer une demande,.de 
pour ûri autre club.

Si cette demniïde' de mutation' est 
gnée des avis favorables des cnit-s 
régional, elle devra être transmise 
obligatoirement accompagnée de la ___
écrite prévue à 1 article ÛO à la commission des 
licences qui devra l’autoriser, sauf si cette mu­
tation tombe sous le coup ue l’article 7 de son 
règlement intérieur.

S’il y a avis défavorable motivé, soit du club 
soit dit comité régional, la mutation ne pourra 
être autorisée qu’après enquête.

Mutation signée entre le 1” iuillel et le 3i 
mai ; Après le 10 juiin, toutes les demandes de 
mutation adressées à la réitération conformé­
ment à l’article 60 'seront examinées nar .a 
commission de T Amateurisme et des licences 
et ne pourront eire accordées que si les joueurs 
fournissent la preuve manueste "que leurs de­
mandes de changement de club sont mo-tivéÿs 

। par dés cas de force majeure déliais.
I Pour tous renseignements complémentaires, 
le Comité du Centre se tient a la disposition 
des sociétés intéressées.

Celles-ci peuvent se procurer dès maintenant 
les bulletins, pour dëmoftides de mutations et 
licences auprès du secrétaire, M. Bichon, 65, 
rue Monflosier.

: Au début de chaque saison, 
septemore, les clubs devront 
exemplaire sur des imprimés 
F. R., la liste complète des

mutation
accompa- 
et comité 
sans être 
demande

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame ROUSSET-GROSSET
décédée, en son domicile, à La Guerche le 6 
juin 1925, dans sa 73» année, munie des Sacre­
ments de l'Eglise.

Ses obsèques auront lieu le lundi 8 courant 
à 15 heures, heure légale, en l’église de La 
Guerche.

De la part de ; Mme Julien Rousset. Mme 
Paul Ta.usin. ses belles-filles ; M. et Mme Lucien 
Gauthier et leur fils, M. et Mme Raymond Du- 
génne et leur fils. Mlle Germaine Rousset, ses ' 
petits-enfants et arrières-petits-enfants : des fa­
milles Groâset,’ Forestier, Bidault, Rousset, ses 
frères et sœurs, beaux-frères et belles-sœurs 
sœurs, neveux et nièces, et da toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire part, 
le présent avis en tenant lieu.

LE CIRCUIT CAPY
II est rappelé que le départ du circuit Capy, 

organisé aujourd’hui par le V. C. Moulinois 
sera donné à 4 heures au café Vert, à Bresscl- 
les.

La liste des engagés s'établit comme suit : 
78. Cottais : 79. Louis Lassard ; 80. Vallgnv ; 
8t. Gilbert Raynaud ; 82. Trespench ; 83. Ray ; 
84. Clialmin ; 85. l“naud ; 86. Irierre Raynaua ; 
87. Valette ; 88. Lestage : »9. Tenant ; 90. Thi- 
nard ; 91. Fimtin Robert : 92. Teston Vigne ; 
93. Lannes ; 94. Pierre Lassarct.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Monsieur Jean NOCENT
décédé en son domicile, 16, rue Combeau, à 
Fourchambault le 7 juin, à l’âge de 68 ans.

Ses obsèques auront lieu le mardi 9 courant, 
à 14 heures, heure légale, en l'église de Saint- 
Gabriel, de Fourchambault.

De la part de Mme Nocent, sa veuve ; M et 
Mme Nocent, ses enfants ; M. Henry Nocent, 
son petit-fils ; des familles Bordeaux, Àuthièvre^ 
virlogeux, et toute la famille.

Les locataires seront bien défendus mais...
Voilà M. Levasseur, le sympathique député de 

la Seine, à la tète du Comité consultatif des 
loyers. C’est un poste qui. lui est bien dû depuis 
le temps qu’il s’est dévoué aux intérêts des.lo­
cataires. Mais il se prépare bien des déceptions 

1 parce que, avec les nouveaux impôts fonciers 
et tant d’autres qui viennent do tomber sur te 
dos des propriétaires, à très bref délai, le-s 
loyers vont cire non pas doublés, mais quintu­
plés.

Celle nomination. fait aussi beaucoup 
d’honneur à la « Librairie (Juillet » dont M. 
Levasseur est administrateur, et ne nuira cer­
tainement pas à la rosette que la promotion de 
l’Exposition de Strasbourg doit apporter bientôt 
à l’un des directeurs de la maison.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame veuve Hector DUBOIS 
décédé ,en son domicile, à Asiian, le 7 juin, 
dans sa 80’ année, munie des Sacrements de 
l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le mardi 9 courant, 
à 10 heures, heure légale, en l’église d’Asnan. ’ 

On se réunira à la maison mortuaire.
De la part de : M. et Mme Dubois, notaire à 

Asnan ; M. et Mine Comte, avoué à Clameoy, ses 
enfants, et de toute la famille.

11 ne sera pas envoyé de lettres de faire part, 
le présent avis en tenant lieu.

Services et Messes

* A
L’esprit d’ Lucien Guitry.
Il en avait, et du plus fin. Sa conversailion 

était semée de mots savoureux et qui mérite­
raient de ne pas être perdus.

•Les mots d’un écrivain spirituel sont un bril­
lant superflu qui ne fait que s’ajouter aux traits 
des œuvres qu'il laisse. Le comédien, lui, ne 
laisse rien de durable après lui.

C’est pourquoi, il nous semble que si les amis 
de Lucien Guitry s’unissaient pour publier en 
une plaquette un recueil de ses mots, .ils leur 
donneraient la valeur 'permanente dont ils sont 
dignes, tout en servant la mémoire du 
arlisfe qui leur était cher.

«

grand

De la

Un service anniversaire sera célébré en l'égli­
se de. Prye-la-Fcrniété, le mercredi 10 juin, à 
10 h. 30, pour lé repos de Tâiiie de

Emile GARNET 
dé toute la famille.

Avis à nos clients de publicité
Nous avons l'honneur de prévenir nos 

clients de publicité que nous ne pourrons 
plus assurer la publication pour le lende­
main que des annonces qui nous seront 
remisés LA VEILLE AVANT ONZE HEU 

‘ RSS DU MATIN. Seuls, les Avis d« Décès, 
g «««

Celte brave Mme Proffit... — Mme 
Proflit .accusée en ce moment de s’être ____
au peti ttralic fructueux d’exportation des ca­
pitaux, pjaide la bonne foi. Elle ne sait pas 
quel délit elle peut avoir commis et si elle en 
a commis un, elle l’a fait bien innocemment... 
Mon Dieu, jusqu’à plus ample informé et jus­
qu’à nouvel ordre, on est bien forcé-de la croi­
re. Mais il nous semble tout de même bien dif­
ficile de la croire, quand on nous apprend 
qu’elle est allée, à l’heure précise de l’ouverture 
des portes, retirer d’uné banqu où elle avait un 
coffre, quelques papiers! des papiers « divers »... 
Quand on n’a rien à craindre, on ne craint 
rien el quand on va retirer ries papiers dans 
une banque à une heure inusitée et surtout 
qu'on se dépêche de le faire avant que le com­
missaire ne vienne le faire lui-même, cela si­
gnifie généralement que l’on a. tout de même

veuve 
livrée

pw,<5 , luiiti jov h. itrà iiw huugs , pcuiie, vy 11 . 
les 500 kilogs ; ôrge, 103 fr. départ ; avoine, æ 
départ ; séîglft, 102 départ : blé, pas de tram 
Saùtion ; fe.rinê, 173 rendue êh feüîafigéflè
bœuf, de 6 à 17 fr. le kUO ; vëàü, dé 12 à 15 
fr. ; mouton, de 11 à 16 fr.

— Viande congelée. - - oœui, de 4 à 13 fr. ; 
filoUtôii, de 7 A ÏÔ fr. lè Kilo.

SAINT-SAUÏRjE. — A la dernière foire, on co­
tait : bcétlfs. 5ÔÔ fr. lès 100 kilos ; veaux dé 
boucherie, 625 fr. les 1ÔÔ kilos : vacliês d'ein- 
ixiilohé, 2.300 fr. à 2.§00 fr. pièce ; vàchês SUi- 
tcês, 3.000 à. 3.500 fr. ’pîècë • agiiéaux dé l’ail- 
néê, 6 à 7 fr. 10 kilô ; ftoUïTain’s, 120 à 160 fr. 
pièce ; laitons, 70 à 100 fr. piêOê ; ànés, 6Ô0 à 
<0Ô fr. pièce,

SAN'CEÙRU. — On cotait : chevreaux, 20 à 
40 fr. pièce : poulets, 26 à 40 fr. la paire ; 
lapins, 16 à 20 fr. pièce ; bêurrê, 8 à 10 fr. lé 
kilo ; œufs, 2.25 à 5.75 la dôUzâinë ; frômàges, 
5 à G fr. la douzaine.

TONNERRE. On côtàit : Ixegi, le kiloL 9.50; 
veau, te kilo, 10 fr. ; nioùtôn, lé kilo, 10,25 ; 
porc, le kilô, 10,50 ; lapin, 1e kilô, 9 fr, ; pî- 
geOüiS, la paire, 8 fr. ; beurre, lo kilô, 14 fr. ; 

' fromagês, la pièce, 2 à 3,ta) : œuls, la douzaine, 
4,50 ; pommes dé terré nouvelles, te kilo, 2 fr.;

botte, 0,u0 ; choux-fleurs, la pièce, 3 irancs,
•---------------------—>—“ac-o—<------------------------

CHEMIN DE FER DE PARIS A ORLEANS

LISTE DES PRIX
Indépendante toutes catégories

Premier prix : Une bicyclette Thomann grand 
luxe, valeur 630 francs, et 75 francs en espèces.

2» Prix : Une bicyclette Alcyon sport, valeur 
600 francs, et 25 frîmes en espèces.

3‘ prix : Une bicyclette Alcyon sport, valeur 
575 francs'.

4’ prix : Un cadre Thomann course, selle-et, 
guidon, valeur 300 francs. ■

. 5’ prix. l. Une..paire, de roues complètes au 
choix, valeur 225 francs.

Débutants et aspirants
Premier prix : Une paire de boyaux et une 

médaille offerte par Dunlop, un frein arrière 
route et 40 francs eh espèces.

2' prix : Une pendulette Hutchinson, un gui­
don, une culotte, un frein arrière route et 15 fr. 
en espèces.

3° prix : Un maillot Alcyon, un guidon, une 
culotte un frein arrière route et 10 fr. en espères

41 prix : Une paire de pneus au choix, un 
frein arrière route, et 10 francs en espèces.

5e prix : Une selle de course, un frein arrière 
route et 10 francs en espèces.

Sur le parcours, nombreuses primes.

Eté 1925, route thermale d’Auvergne
Visite par les services a'auto-cars des Com­

pagnies d’Orléans et de E.-l.-M. des jolies sta­
tions thermales d'Auvergne et des superbes si- 

, tes qui les environnent.
1” Services Circulaires

Circuit au départ de La Bourboùle. les mardi 
et vendredi du 15 juin au a septembre :

La Bourboule, Le Mont-Dore, Orcival, Col de 
la Moreno, Royal, Clermont, Royat, Lac d’Ay- 
dat Saint-Nectaire, Lac Ghambon. Le Mont- 
Dore, La Bourboule.

I Départ : 12 h. 45 — Retour 19 heures.
Prix par place : 50 francs. Ce circuit est en 

! correspondance a Clermont et a Royat avec un 
autre circuit : Vichy, Aigueperse, Chatel-Guyon, 
Riom. Clermont, Royat, Voivic, Ghatel-Guyon, 
Randan et Vichy.

Prix par place pour les deux circuits : 90 fr.
2’ Service Direct

Les dimanche, lundi, mercredi jeudi et same­
di du 15 juin au 5 septembre avec aller et re­
tour dans la même journée par Ràûdanne, 
Royat, Clermont, Riom et Aiguepersè.

Aller. — Départs de La Bourboule 8 h., du 
Mont-Dore 8 h. 15 ; arrivée à Vichy 12 h. 20.

Retour. ■— Départ de Vichy 15 h. 30 ; arrivée 
। au Mont-Dore. to.ù.. 45 à La-Bourboule x9 h.

Prix por ptape eu
vice versa :45 fr. ; La Bourboule à Vichy et 
retour : 75 francs.

LE BREVET MILITAIRE DES
150 l-l.lLU-.,iL i tiLiâ

Le Brevet militaire des 150 kilomètres aura 
lieu, rappelons-le, 1e 14 juin. L'itinéraire vient 
d’être modifié comme suit : Nevers, Prémery, 
Brin.on, Tannay, Clamecy, Varzy, Prémery et 
Nevers.

Départ à l’octroi du pont Patin à 10 heures. 
Arrivée au même endroit. Droit d'engagement 
2 francs. S’engager chez M. Sauvanet, place 
président Wilson, jusqu'au 13 juin inclusive­
ment.

— Annonçons que le 29 juin, une grande cow- 
se régionale extrêmement bien dotée vient d’être 
mise sur pied. Départ et arrivée auront lieu à 
Fourchambault.

UN MATCH D'ASSOCIATION A MOULINS
Moulins-sur-AlIier, 7 juin (par télégramme de 

noire correspondant particulier). — Cet après- 
midi au pré Bercy, s’est aisputé un match 
d’association, entre l’équipe première du F. .Ç. 
Moulinois et un onze de vétérans. Les jeunes 
ont gagné par cinq buts à deux.

L’indésirable abondance, -- M. Henri Laniel, 
députe, avait, par voie de question écrite, de­
mande au ministre du Commerce s’il était exact 
qu’à Boulogne-sur-Mer, de grandes quantités 
de poisson frais, parfaitement comestible, aient 
été vendues ces temps derniers comme engrais 
à raison de 4 francs lies cent kilos.

Du poisson frais à 4 francs le quintal, quand 
la livre de colin est à. ce prix-là... M. Henri La- 
niel, sans doute, voulait rire !

Eh bien ! pas du tout, il paraît que rien, n'est 
moins fantaisiste que son affirmation, et c’est 
le ministre du Commerce lui-même, dans sa 
réponse à l’honorable député, qui en convient. 
Il est exact, déclare-toi. qu « au cours d’une 
pèche exceptionnellement abondante, du 16 au 
21 mars 1925, une quantité appréciable de pois­
sons n’a pu 'cire vendue, ces poissons n’ayant 
pas trouvé d’acquéreur. »

Avouez que l'explication est savoureuse....
Eitj du 16 au 21 mars, peut-être, à Parts et 

dans tout te reste de la France, des mères de 
famille ont dû réaliser des prodiges d'ingénio- 
siié p ":i- partager une mauvaise croûte entre 
murs mioches affamés.

« Pieu pciil-voit à ta faim des pauvres » .di­
sent les .Arabes, c’est vrai. Mais entre les pau­
vres et Dieu, il y a ’ incapacité des chefs.

Retour des courses.
Lui. — Ça y est. Tartempion I®1 a gagné dans 

un fauteuil. Voici les 500 francs que tu me de­
mandais hier pour t’aider à acheter une nouvelle 
robe. Tu vois que les courses ont parfois du 
bon.

Elle. — Merci, mon chéri. Mais je ne veux 
pas que mon mari parie sur les hippodromes. 
Lorsque tu m’auras gagné un chapeau et douze 
■paires de bas de soie, jure-moi que tu cesseras 
de jouer !

tu cesseras

Un savant anglais s’est voué à 
tâche : il a entrepris de démontrer 
de... Marie Stuart. Et il vient d’y 
après examen, les lettres attribuées à* la pauvre 
reine cl qui l’avaient fait condamner, se sont 
révélées comme étant, sans contestation possi­
ble, de l’écriture de Maitlaiid, secrétaire et dé­
nonciateur de Marie stuàrt

Quel dommage, en vérité, que ce savant n'ait 
pas onéré trois cent cinmianta ans plus tôt 1 
? E^14-

une noble 
l’innocence 
parvenir ;

CHEMINS DE FER DE PARIS A ORLEANS 
ET DU MIDI

RELATION RAPIDE ENTRE 
PARIS-QUAI D’ORSAY ET BARCELONE 

PAR LIMOGES-TOULOUSE-NARBONNE
Billets directs simples et d’aller et retour (!'• 

et 2‘ classés).
Enregistrement direct des bagages.
Wagons-lits et voitures directes de 1" et 2' 

classes de Paris à Port-Bou et de Cerbère à 
Paris.

Wagons-restaurant de Paris à Châteauroux 
et vice-versa et de Perpignan à Toulouse.

Aller. — Paris-Quai d’Orsay, départ 17 h.; 
Toulouse, arrivée 4 h. 31 ; Barcelone, arrivée 
12 h. 01 (voitures de luxe sur Je parcours espa­
gnol) ou 15 h. 26 (en 2» et 3» classes).

Retour. — Barcelone, départ 13 h. 55 (voi­
tures de luxe sur le parcours espagnol) ; Tou­
louse, départ 23 h. 25 ; Paris-Quai d’Orsay, ar­
rivée 10 h. 55..
----------------------- ->-«Os*—<— । ------ ---

LES CONCERTS DE T. S. F.
« RADIO-PARIS »

Programme d’aujourd’hui lundi 8 
A 12 h. 30, radio-concert Lucien 

Marche joyeuse (Martin Sisteron) 
valse (Christiné) ; 3’ Gavatine, solo de violon 
(J. Raff); 4’ Le dernier amour, Ozardas (Gung’l); 
5’ Desde la Réja (R. Huguet) ; 6’ Chants rus­
ses. violoncelle (Lato ; P Entracte de Cibou­
lette (R. Malin) ; 8‘ 'Madame, sélection- (Christi­
ne) : 9" Ouvre tes yeux, mélodie (Massenet) ; 
10’ Sérénade à Kubeïik, violon (Drla) : 11’ Sam 
Play, fox trot (Ch. -Pïllon) ; 12’ Jalousie (H. 
Verdun) ; 13" Menuet, solo de violoncelle (Mo­
zart) ; 14 • Manuella, intermezzo (A. Lotter) ; 
15" Le Roi d’Ys, trio (L. Laïc-Aider).

A 20 h. 15, radio-communiqué médical : Le 
Lundi de l’Œu-vre ; 20 h. 4b, radio-concert, frag­
ments de. « La Petite Maries », opérette de Le- 
cocq. avec le concours <îe Mme Andrée Cortyl, 
MM. Fontès et Dutilloy, ne 1 Opéra-Comique.

jtdn :
Paris : 1’ 
; 2* Dédé

TOUR EIFFEL
De. 1S h. 15 à 19 h.. 15, (2.650 m.), radio-con- 

Oêrt avec le concours de M. de Laptow, assu­
reur-conseil, Mlle Yvonne Pineau, cantatrice, M. 
Guy Mouflard, flûtiste, 1»’ prix de l’Ecole Su­
périeure de Musique : M. Joachim Garcia de 
Piedra, pianiste virtuose.

Programme : « L’assurance contre le vol 
dams les trains » par M. ae Laptow ; Granada 
(Albenitz) par M. Garcia ae Piedra ; Canfabille 
et Presto (Enesco) flûte ; Mélodies de Jena Ga- 
con, par Mlle Pineau ■ Deux esquisses musi­
cales ; al Clair Se Luhe ; b) faylle matinale 
...............  ’ ’ brèves

Gacon) 
piano.

(André Wormser) piano : Cinq pièces 
(Jules Mouquet) flûte ; Mélodies (Jean 
Mlle Pineau ; Pavane-Caprice (Albenitz) 

A 19 h. 10, les dernières nouvelles.

ECOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A 20 heures, chronique scientifique : « Les 

planètes », par M. Georges Monce, membre de 
là Société Astronomique de France ; à 21 h., 
8’ causerie sur Molière, sa vie, son œuvre, par 
M. Eugène Jacob. -Programme: « Le Don-Jua<n » 
(1665), ses antécédente espagnols et italiens ; 
Cabale contre Molière : interdiction de jouer 
« Don-Juan » ; Les amis ae Molière ; Maintien 
de la faveur royale.

Audition des principales scènes de « Don- 
Juan » ou le « Festin de Pierre » données avec 
le concours de Mlles Lucienne Mignon, Jane 
Préval, F. Lorival, Odette Daimont, MM. Mar­
cel Rbma, Mario Robert, Louis Charcoun, Louis 
Brézé et A-lec Barthus.

Manquez-vous d'appetit ï Avez-vous des uiges-» 
tfoâa Tentés et pénibles ï Eprouvez-vous des 
lourdeurs, de l’oppression après les repas? Avez- 
vou.. des renvois acides, des gaz abondants, des 
maux de tête, des vertiges, des bâilleinents, dë 
ja somnolence ï Avez-vous la langue chargée, 
Thaleine fétide, le vefllté talonné ? Avez-vous 
souvent des alternatives dé diarrhée, de consu- 
pàlioh ? Sentez-vous uês douleurs au creux do 
rcetomaô, au foie, dans le ventre, dans le dos, 
enlru les deux épaules ï Etes-vous vite fatigue, 
vùe essoui.e ? Etes-vous oppressé pendant la 
nui- avez-vous dés eaufihèffiafs, des insomnies?

Enfoncez-vous bien ceci dans la tête : ïea 
Poudrés dé Cock vous débarrasseront de suit» 
de toutes ces misères et vous rendront la santé 
G fr. lu boîte, Toutes plnfifiacies.

POU PS LA FAMil-LE
LESEULDÊJEW1R DU MATIN

HY6IÈNE-ECONOMIE-SANT

EN VENTE PARTOUT

De tous les remèdes connus, aucun ne calme 
et ne guérit aussi rapidement que la Poudre 
Louis Legras. Elle dissipe, en 45 secondes, les 
plus violents accès d’asUmie, catarrhe, essouf­
flement, oppression, toux de vieilles bronchites, 
rhumes négligés, suites d’influenza, de pleuré* 
sie et autres affections des poumons. Ce précieux 
remède a obtenu la plus haute récompense à 
l’Exposition Universelle de 1900. Prix de la 
boîte 3 fr. 05 (impôt compris), dans toutes les 
pharmacies. 

AVANCEMENT DE LA PERIODE 
DE FONCTIONNEMENT

DE CERTAINS CIRCUITS AUTOMOBILES 
POUR LA VISITE DES CHATEAUX 

DE LA LOIRE
En raison du succès obtenu par les circuits 

automobiles pour la visite des châteaux de 
Touraine et du Bl-ésois, la Compagnie d’Orléena 
a décidé de commencer, tous les jours, à Par­
tir du 1" juin 1925, les circuits C et D. (1) au 
départ de Tours qui ne devaient fonctionner 
qtfà partir du 1»’ juillet.

Il est rappelé que ces circuits comportent 
les itinéraires ci-après :

C. — Tours, Ghenonceaux, Ambroise, Tours, 
Prix par place : 22 francs. Départ à 13 heures 
Retour vers 18 h. 30.

D. —- Tours, Luynes, Cinq-Mars, Langeais, 
Azay-le-Rideau, Villàndrv, Tours.

Prix par place : 18 francs. Départ à. 13 heu. 
res. Retour vers 18 h. 30.

Pour tous renseignements et la location des 
places (un franc par place), s’adresser : aux 
gares de Tours et dé Blois ; aux bureaux spé- 
ciaux du service automobile, 8, boulevard Bé­
ranger, Tours et 2, place Victor-Hugo, Blois ; 
à la gare de Paris-Quai d’Orsay ; à l'agence 
de la Compagnie d’Orléans, 16, boulevard des 
Capucines, au bureau de renseignements, 128, 
boulevard Raspail, Paris.

ABADI
.T.rc. Grc-.'- L?.- -ù”:-rci
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Ane. Maison ROBLIN LES MEILLEURS PLACE CARNOT

CONTES de PARÏS-CENTRE

Un mot bien français
J

Oui, déclara notre ami, on a raison de dire 
que te verbe est roi. Pour ma part, j’en ai vé­
rifié la force souveraine. Un mot a bouleversé 
ma vie, un mot bien français, le plus vulgaire 
de tous, le plus célèbre aussi 1 Les circonstan­
ces valent la peine d’être contées.

Au cours de ma jeunesse, je fis. comme les 
autres, des bêtises. Mais orphelin, disposant 
d’une certaine fortune, je les fis plus fortes 
que de coutume. Un beau jour, las de l’exis­
tence parisienne et, par ailleurs, copieusement 
étrillé, l’esprit d’aventure m’emporta. Je réso­
lus d’aller vers les Amériques redorer ma ro­
ture et changer de peau. Mon père, jadis, avait 
été en relations d’affaires avec un argentin gros 
éleveur de bétail. Je lui écrivis. Il acccepta ma 
proposition. Je réunis les derniers reliefs de 
mon pécule et me mis en route. Trois mois plus 
tard, j’arrivais enfin chez don Ramon.

Son exploitation se trouvait dans une partie, 
alors à demi-inexplorée, des hauts plateaux 

.qu’arrose le Rio Negro. Mon hôte habitait sans 
; autres compagnons qu’une troupe de serviteurs 
métis. Tous les jours, il parcourait ses terres 
à cheval. Je l'accompagnais pour me familia­
riser avec les mœurs nouvelles, lo milieu nou­
veau où je devais vivre. Je rêvais de folles che­
vauchées à travers la pampa, de délicieux repos

Une jeune fille apparut. Tout de suite, je 
fus troublé par sa beauté. Enfin je voyais une 
fille de France । Un teint délicat comme le 
duvet d’un fruit, des cheveux de blé mûr, des 
yeux purs comme l’infini de nos ciel d été, une 
taille mince et pleine tout ensemble où on 
retrouve l'harmonie des amphores antiques. 
C’était bien cela que j'avais rêvé depuis 
tant de. mois sans jamais espérer l'atteindre !

Thérèse ne demanda aucune explication. Une 
heure après, nous soupions de bon appétit, 
tous les trois, tn parlant de la France et des 
dernières nouvelles que j’en avais reçues. Ce 
fui très tard dans la nuit 
chez don Ram,on.

que je m’en revins

Dès lors, je vécus la vie 
monde. Je négligeais sans 
l’Espagnol pour rejoindre 
Bientôt, je me rendis compte de la vraie caoe 
de mon empressement. J’aimais Thérèse. Je l’af- 
mais d’un am>ir passionné, exclusif, souve­
rain,, d’un amour que je n’avais jamais connu 
jusqu'à cette heure.

Un jour, je déclarai brutalement à don 
Ramon :

— Je m’en vais 1
r Et j'allai pronoser mon association au père 

’’A l’ombre des haciendas verdoyantes, de déoo-u-i de Thérèse. Il'accepta, heureux de posséder 
vertes merveilleuses, de fortunes colossales enfin un compagnon de sa race avec qui par- 
enfin. A vrai dire, l'existence que je menai : 1er de la patrie inoubliée. Je lui fis promettre 
pendant deux ans fut moins attrayante et plus de renoncer aux entreprises louches 
rude. A cëtte époque, il ne se passait guère (le ' • ■
jours qu'il ne fallut, faire le.feu contre les gau-l 

"chos pillards, rôdant sans cesse autour des 
troupeaux. La carabine seule était maîtresse, la 
raison du plus fort la meilleure.

la plus étrange du 
cesse la maison de 
Jérôme et sa fille.

et aux 
coups de force et, quand je lui eus avoué quel 
sentiment fougueux m’enchaînait à sa demeu­
re, il répliqua très simplement :

— Si Thérèse t aime aussi, je te la donne !
*

Que vous dire de plus ? Cinq années de joie,
A La fin de ma deuxième année d’expérience, je menai cette vie émouvante. ,Uœi soir, Jérôme 

la lassitude me prit, et la nostalgie du pays 'revînt à l’hacienda, pâle et sanglant. U J')’" 
natal. Peu. à peu, je regrettai la classique reçu d’uin gaucho une iMle en pleine poitrine,

.beauté de notre vieille Europe, le? visages, Le lendemain, 11 expira. Je poursuivis son du­
pâtes et blonds des hommes de chez nous, les vre- La fortune me sourît. Thérèse me rendit le 
yeux bleus et le fin sourire de nos femmes, । Plus heureux des hommes. Elle suffit à résu-
tout, jusqu’au doux langage de France. Ah! ce mer PO'ir moi toutes tes aspirations . de ma
parler harmonieux et cliair qui ava’i bercé mon. raoe- Lite seule, dis-je, et parfois un petit voya- 
enfance, comme je souhaitais de l’entendre a g*^ en । France, ccmme vous my io\ez aujour- 
no-uveau ! Pour lui, et pour lui seul peut-être, 'H 1 
j’étais prêt à fuir ces contrées, à abandonner j 
tout espoir de richesse, à retomber dans r?a 
misère et ma folie. Le destin en décida autre­
ment.

En revenant, un soir, d’une randonnée soli­
taire à travers la plaine déserte, je m’arrêtai un 
instant pour faire boire mon cheval à l'eau 
limpide d’un ruisseau. Tout à coup, il me sem- 
bla. distinguer, derrière une crête de roches, 

.une ombre mouvante. Là-bas, il fallait se méfier 
de ces rencontres. Je me tins sur la. défensive. 

•L’ombre s’approchait. Soudain j’aperçus dis­
tinctement le canon d'un fusil braqué s*ir moi. 
Aussitôt j’épaulai ma carabine. Mon adversaire 
tira. J’enjendis le claquement sec du chien, 

, mais le coup ne partit pas. Je tirai à mon 
tour. Ma balle, trop basse, s'aplatit sur les 
pierres. En même temps sonna dans L’air une 
voix dont je me souviendrai toujours, un mot, 
et quel mot ! le plus français, de tous, celui qui. 
claqua jadis parmi la mitraille, dans le der­
nier carré de Waterloo.

; d'hui I
Evidemment, feu mon beau-père n’élait p-s, 

un saint. Sa fille en est-elle responsable 7 En 
Argentine, la morale n'est pas la même qu'en 

I vos.pays. D'ailleurs, ici même, combien de for­
tunes faites pendant la guerre, ont plus mau­
vaise origine ! Si je suis ce que je suis, le des­
tin l’a voulu. Il a décidé de. mon sort avec un 
mot, un mot bien français, n'est-ce pas ?

Roger Régis.
ÎA/WVVVVVWAWVVVVVVVWVWAA/VWWVXWVVVVWVVI'WVVV

Je venais de risquer la mort. Mais le juron 
si inattendu en ce lieu me remplit d’une telle 
joie que je n’y pnsai plus. C’était toute la 
France, me semblait-il, qui s’avançait vers 
moi. Je courus au-devant de mon adversaire 
en criant :

— Vous êtes donc Français 7
— Parbleu ! dit l’autre, j’suis d’Montmartre !
En m’entendant parler, l’homme dut éprou­

ver des sentiments semblables aux miens. Il se 
découvrit. Il pouvait avoir dépassé la quaran­
taine, mais de peu. Ses yeux étaient vifs, son 
allure alerte. Seuls, ses vêtements laissaient à 
désirer. Il me tendit la main en souriant. Je 
n’eus aucun scrupule à la serrer. Je murmurai 
seulement :

— Deux parisiens |qul se rencontrent H, 
C’est drôle ! Mais pourquoi as-tu tiré 7

—- Je ne savais pas. Ton acte de naissance 
n’est pas sur ta figure. Mais mon fusil, lui, 
s’en est douté. Il n’a pas voulu partir. D’ail­
leurs tu as riposté. Nous sommes quittes 1

Paris au printemps, tel est le titre 
de l'article qui ouvre le numéro de 
juin de Fémina... litre prometteur qui 
indique le ton de ce numéro gai, Vi­
vant, varié, plein de l'allégresse qui 
caractérise les déouts de la grande sai­
son parisienne, ois pages snt les pre­
mières aune séné qui se poursuivra 

tout ’e printemps ei tout 1 été et qui 
reflétera la vie éteganf- de jeunes lem- 
mes et des jeunes tilles rte la haute 
société française ei paru?-nne. La irai- 
cheur nés visages correspond celle des 
mides. Ce ne sont que des toilettes 
claires et légères prises sur le vif, en 
plein air, ou dans les salons de nos 
grands couturiers ; l'animateur de ce 
numéro c’est le soleil des premiers 
beaux jours.

La connaissance hit vite faite. Mon inconnu 
s’appeler Jérôme. Pour tenter comme mol la 
fortune, il était venu, vingt ans plus tôt, en 
Argentine. Après d’inutile recherches, il avait 
renoncé à l’introuvable gisement de minerai 
prédeux «t, sans argent, sans bétail, s’était ins­
titué éleveur. Bêtes volées, voyageurs rançon­
nés, gaudios expédiés à coups de carabine, il 
nie dit tout, froidement, sans honte, en homme 
sûr de son droit. Maintenant, il était heureux. 
A l’abri des indiscrets, il s’était bâti une mai­
son. Il possédait des troupeaux. De sa femme 
morte, il lui restait une fille qui lui tenait com­
pagnie et veillait à son bien-être. Il ne désirait 
lieu d’autre, sauf peut-être (et il me l’avouait 
avec un émouvant accent de sincérité) que de 
àroir parfois un visage de France.

—■ Depuis vingt ans, conclut-il, je n’ai pas 
■*u de nouvelles de là-bas. Je te tiens, je t’em- 
jnène. Tu accorderas bien quelques jours à un 

Compatriote 2

JW

1 Ma propre satisfaction était si grande que 
l’acceptai. Cet homme était un voleur, un cri- 
fcinel, du moins selon nos vieilles idées d’Eu­
rope. ’ Bien .plus, il avait failli être mon meur- 
^rier' Cependant j'éprouvais pour lui une sym­
pathie impétueuse, simplement parce qu’il était 
le ma race, parce qu’il avait su le prouver 
B'un seul mot. Nous partîmes côte a côte. La 
hialson de Jérôme était rustique, mais spacieu­
se. êt confortable. Sur le seuil, mon hôte appela: 

i Ohé ! Thérèse, je t’amène un convive !

Officiers
Ministériels

^TRIBUNAL DE COMMERCE 
DE NEVERS

Les créanciers, de la hqulda- 
Son judiciaire du sieur Boudot, 
narcliand de grains, demeurant 
n StrLéger-des-Vignes sont pries 
lie remettre dans le plus bief 
eeiai leurs titres de cream e au 
greffe ou entre les mains du h 
(juidateur.
1 Ils sont en même temps pré­
venus que la troisième et der­
nière vérification des créances 
lure lieu le 13 juin 19oa, a 
13 heures en la chambre du 
Conseil du Tribunal de Com­
merce de Nevers, réunion a 
laquelle ils sont tenus de com­
paraître en personne ou par 
mandataire.

Nevers. le 4 juin lOfto-
U i a- ««WW’

Sommaire du 1” juin 1925
La formation d’un bon jockey d'obsta­

cles par René Sauvai,
Comment je suis devenu champion, 

Sar Paavo Nurny.
eure critique du sport, par Jacques 

Mort aine.
Les conférences photographiques üe 

a Très-Sport » ; la construction d’un 
moteur d’avion.

Sprinter au stayer par Gabriel Poulain.
L'athiétâsme en Grèce par Pierre Lew- 

den.
La boxe ne doit pas être du pugilat, 

par Wiliie Lewis.
Le parachute don. être obligatoire par 

Jacques Mortane.
La conquête du silence par C. Faroux.
Conseils aux touristes automobiles par 

N. Galliot.

EDITIONS iPIE,

TRIBUNAL DE COMMERCE 
DE NEVERS

Iæs créanciers de la liquida­
tion judiciaire du sieur Bour- 
geon-Niot. marchand de tissus 
demeurant à Saint-Pierre-le- 
Moûtier, sont priés de remettre 
dans le plus bref délai leurs 
titres de créance au greffe ou 
entre les mains du liquidateur.

Us sont eu même temps pré­
venus que la troisième et der­
nière vérification des créances 
aura lieu Je 15 juin .1.925, a 
14 heures en la chambre du 
Conseil du Tribunal de Com­
merce de Neveirs, ï’éunion à 
laquelle ils sont tenus de com­
paraître en personne ou par 
mandataire.

Nevers, le 4 juin 1925.
Le Greffier : A. Bonnet.

25643

M’ PAILLAT, notaire à Bour­
ges,, demande CLERC pour ac- 
nss seu#Mit»t> et ia-vawlrtr». dé- 
sto-sU l'iwiruire küs. UJil

Elude de M« BONNET, 
commissaire-priseur à Nevers,

VENTE AUX ENCHERES
Après décès de M. Antoine 

Thibault, ancien jardinier.
A la Baratte, commune de 

Saint-Eloi près Nevers. Le 
mardi 9 juin 1.925 à 14 heures.

MOBILIER comprenant : ar­
moire, secrétaire empire, buf­
fet de cuisine, horloge comtoi­
se, buffet, table de nuit, poêle, 
table, chaises, lits, literie, fûts, 
broyeur, cuve, brouette, outils, 
bois, etc., etc.

Au comptant, frais en sus.
25510

âgents
d’Affairés

A VENDRE DANS LE CHER 
JOLIE PROPRIETE

avec maison de maître, parc et 
communs. Ferme contiguë de 
65 hect. de terre et prés.

Jouissance de suite. Prix : 
466.0® francs. Facilités.

L LACROIX, S-N |-uæ du

NOUVELLES CAMIONNETTES 1925

BOULANGÈRE 10.500

LIVRAISON 
IMMÉDIATE

LIVRAISON
IMMEDIA TE

Etablissement PONTVIANNE, Verneuil (Nièvre) - Tétéph. n° 3
MAGASIN D’EXPOSITION : PARIS, 1, Rue des Acacias - Métro: OBLIGADO

CAMIONNETTE-TORPEDO 11.050 
NORMANDE................... 10.800
FOURGON TOLÊ........... 11.450
TOR P EDO-TOU RING... 10.250

VENTE A CRÉDIT 
SUR 8 MOIS 

SANS AUCUNE MAJORATION NI INTERET 
Demandez tarif I C 411

SUR CHASSIS FORD GARANTIS NEUFS
MUNIES DE 5 ROUES et PNEUS MICHELIN 30 X 3 1/2 OU PNEUS CONFORT AU CHOIX 

ET SANS AUGMENTATION

Je demande à. acheter dans 
la région un fonds

d’HMel on Café
Je veux affaire sérieuse et 

d’un prix raisonnable et non 
surfait, de 50.000 à. 300.000 fr. 
de comptant, avec facilités pour 
le surplus. M’écrire.

ROGER, abonné P. O. P.. 1, 
rue Strasbourg, Paris. 25597

A LOUER 
dans gros chef-lieu de canton 
de la Nièvre, ligne express

DEUX MAISONS
BOURGEOISES 

libre 24 juin 1925.
S’adresser : M. VIRLOGEUX 

9, rue du Rempart, Nevers.
25564

On recherche dans la région
PROPRIETES A VENDRE

Toute importance. Tous prix. 
Bon état. Dist. de gare 6 k. 
env. Rens Agence LAGRANGE 
78 rue Richelieu. Paris. (49‘ an­
née). Examen-sans frais.

25507

Locattofig
en Ot!r»

DOMAINE DE MOUSSARD. 
commune de Saint-Martin-sur- 
Nohain, contenance 76 hecta­
res terres labourables et prés.

teJfuwLLfâ»..S’adresser, REGIE du ’Châ- 
.teatt d.e Tracy-sur-Loire..(Nièvre!

25656

MAGASIN et BEAU LOGE­
MENT, loyer 1.100 fr. Bail 6 
ans.

S’adr. Publicité CHATRON, 
3, cour Moret, Moulins. 25.674

On demande
On cherche à louer Nevers 

ou environs immédiats, VILLA 
ou PROPRIETE non meublée, 
avec jardin, si possible confort 
moderne, garage, etc., mini­
mum quatre chambrés maîtres.

Bureau du journal.25.677

Recherche APPARTEMENT 
à Nevers, de 4 pièces, près 
gare P.-L.-M.

On ECHANGERAIT 3 gran­
des et belles pièces, contre ap­
partement de 4 pièces, envi­
rons gare P.-L.-M.

Bureau du journal. 24.808

MATERIEL AGRICOLE d’oc­
casion, état de neuf. Faucheu­
ses : 1 Dèerin.g, 2 chevaux : 2 
Cormi'ck, 2 chevaux ; 3 Wocd 
Piller, 2 chevaux ; 1 Massey 
Harry, 2 chevaux 1 Champion 
1 cheval. 2 rateaux faneurs de 
2 in. 10 ; 1 faneuse 6 fourches. 
Moissonneuses-javeleuse: 1 Jan- 
nel, 2 chevaux ; 1 Hirondelle, 2 
chevaux. 1 Wood Pilier, 1 che­
val. Charrues : 3 Brabant dou­
bles ; 1 défonçeuse Pilter. Char­
rues n’ 3 et 4. Divers autres 
instruments.

S’adresser à M. Ch. CARRE, 
11. rue Régemortes à Moulins 
(Allier). 25461

MENUISIERS, d’urgence.
Etablissements CANDORET, 

el NIEES, rue de la Gare, Le 
Creusot. (S.-et L.). 25.320

OUVRIER MARECHAL FER­
RANT, connaissant un peu la 
serrurerie, ' nourri et logé, tra­
vail toute l’année.

Bureau du journal. 25.670

L’usage du Charbon de Belloc en poudre ou en pastilles suffit pour guérir en quelques jours 
jours les maux d’estomac et les maladies des intestins, entérite, diarrhées, etc., même les plus 
les-maux-d’estomac et l'es maladies des intestin s, entérite, diarrhées, etc., même les plus an­
ciens et les plus rebelles à tout autre remède-. Il produit une sensation agréable dans l’estomac, 
donne de l’appétit, accélère la digestion et fait disparaître la constipation, il est souverain con­
tre les pesanteurs d’estomac après les repas,, le s migraines résultant de mauvaises digestions, 
les aigreurs,, les renvois et toutes les affections nerveuses de J'estomac et des intestins.

Prix du flacon de Charbon de Belloc en poud re ; 4 fr. 50. Prix de la boîte de Pastilles Bel­
loc : 2 fr, 75.

Dépôt général : Maison FRERE. 19, rue Jaco b, Paris.

REMORQUE, 1.256 kilos, 2 
roues Michelin, pneus neufs, 
grand plateau déménagement.

M. LIGONIE, à Cercy-la-Tour 
(Nièvre). 25199

POSTE TELEPHONIE SANS 
FIL Radio-secteur Pericaud, 
complet en ordre de marche. 
A vendre d’urgence pour cause 
départ.
_ Bureau du journal. 25571

MULET de 1 m. 57. Vente de 
confian.ee.

S’adresser à M. MILON, à 
Mantigny-aux-Amognes (Nièvre) 
______________________ ^653.4

JUMENT de trait, âgée de 9 
ans, pour cause de . cessation 
de culture.

S’adresser à. M .MERCURE, 
à Mauboul, par Samt-Sulpice 
(Nièvre).25,458

VIN ROUGE, côte des Mon- 
petins.

Bureau du journal. 25146

PEINTRE en voitures. 
Etablissements LALU, à 

Saint-Florent ■ (Cher). 25494
OUVRIER MECANICIEN pour 

répâfa'tion d’automobile.
Bureau du journal. 25569
OUVRIERE bonne repasseuse 

de suite.'
Teinturerie H. DUMONT, 48, 

avenue Georges-Cleménceau, 
Nevers.________ _ 25625

OUVRIER, de suite, travail 
assuré toute l'année. 

M. Ch. BENOIST, bourrelier 
à Grisy-Sùisnes (S.-et-M.) 

25549
JEUNE OUVRIER mécanicien 

Sérieux, connaissant auto et 
vélo.

S’adresser M. CENDRE, mé­
canicien à Entrains (Nièvre) 

25531
VOITURIER-FORESTIER avec 

3 ou 4 chevaux, on fournirait 
local et pré. Travaux de durée.

Bureau, du journal. • 25532
ULNi» UE MAISON 

On Oeréanda

BONNE A TOUT FAIRE.
S’adr. Mme MERCIER, 10, 

rué'Gambette', Névers.-... 2o.6?3 -

Fersosmsi
On demantl*

BRODEUSES
Adresser demandes et échan­

tillons Maison Paul DAILLA^T 
Broderies à Autun

25650

PETIT APPARTEMENT MEU­
BLE, dans Nevers, 2 ou 3 piè­
ces, rez-de-chaussée de préfé­
rence.

Bureau du journal. 25.669 • à Paris.

CHARRETIER ^our transport 
grumes, Ipgé 2 pièces.

S adres. scierie JULL et Cie, 
à l-’anneçot, par - Limgnton 
(Nièvre). 25576

2 CHAUFFEURS pour fours 
à briqués semi continu.

Bureau du journal. 25629
MENAGES séréieux et dames 

secondées pour gérer dépôt’-ali- 
mentation Centrés importants 
de l’Est. Aucun frais, avanta­
ges assurés et logement ' gra­
tuit.

Ecrire : Syndicat Central de 
l’Alimentation Française, 61, 
rue de Faubourg Poissonnière,

SOMMES ACHETEURS bois 
de mines de 4 à J2 centimètres 
fin bout, non pelés et-dé 12 et 
au-dessus pelés 4 faces. Livrai­
son immédiate '60 fr. la tonne, 
placement intéressant - pour 
exploitants n’ayant pas vendu’ 
l'écorce. -

S’adr. à MM. J. BOISSON 
et G’, à Prémery (Nièvre).

' 25.153
Importante Compagnie d'As- 

surànces, incendie, accidents, 
et Valeur Vénale des Fonds de 
commerce, demande AGENTS 
généraux et REPRESENTANTS 
Ecrire HAÂG, 94, rue Saint- 
Lazare, Paris. 25669

Import. Maàufre.. Parisienne 
de Maroquinerie, exjst. dep. 
plus de 60 ans, recher Repré. 

igfbnal à la commis... posséd. 
. ij<> et visitant régulièrement 
bazars, merceries, 
mag,' de nouveau*.?, 
demandes : PETIT, 
Liancourt, Paris.

de Maroquinerie, exjst. dep. 
plus de 60 ans, recher Repré. 
régional à la commis...possfcd. . 
atûo et visitant régulièrement 

papeteries, 
etc.. Adr.

38, eue 
25(551

Pour tous renseignements et pièces détachées s'adresser provisoirement :

GARAGE
LA CHA^ITÉ-SUR-LiOIRE Téléphone 65, ou

26, Rue Jean-Jaurès, à FdEVÉRS

LINCOLN
LA VOITURE

H. MORTEL, Agent officiel à Revers

CONSTRUCTION DE FOURS
Spécialité 

Pour BOULANGERS et PATISSIERS 
FOURNITURES GENERALES

Constructeur à NEVERS

R^onnaissancé UNPRETRI

M
gnalr gratuit entent 
oi d’un* brochure et attesUtiens 
particulièrement efficace dus 
MAUX D'ESTOMAC 

cnrs, constipation, gastrites, gastralgies, 
, flaires, vertiges, gonflements etc.lcrireà: 
PASQUET, curé de Villegongis

Réparations d’Automohiles 
et de MOTEURS DE TOUTES MARQUES 

et tous systèmes 
SOUDURE AUTOGENE 

Travail soigné — Exécution rapide 

J. LANGERON 
mécanicien spécialiste

2, rue de Parigny, NEVERS

A Vendre
VIEUX JOURNAUX

0 îr. 75 Je kHogr.
S’adresser bureau du Journal.

Garage Alfred DECELLE
28, rue Saint-Eenin, NEVERS, 300 mètres de la Gare 
LOCATIONS - REPARATIONS — ECOLE DE CHAUFFEURS

VOITURES D’OCCASION DISPONIBLES
10 HP. CITROEN ‘ Luxe* 1923, peinture et capote neuve, 

compteur, nombreux accessoires
10 HP. SMM PÎLAIN, carrosserie neuve MansiUon, parfait 

état mécanique
8 HP. OÉOOIH&, carrosserie sport, 1.509 fr.

fABBIQUS SPÉCIALE DS PALETOTS DE CHÈVRES SUISSES

Prévost- maréchal
fourreur-spécialiste

12, Rue La-Fayette, NEVERS - TélépllORB 1-42 
Gardes, Réparations et Transformations pendant la saison d’été 
Installation spéciale pour la conservation des Fourrures

On devient Propriétaire !
en s’adressant à

Prévoyance 
de l’Ouest

ami'

Société Mutuelle d’Epargna 
et de Construction

Etîtreprise privée assujettie au 
contrôle de l’Etat

qui vous facilitera, par des crédits 
de 10 ou 15 ans. l’acquisition ou la 
construction de la maison que vous 
désirerez.

Renseignements et Documents gratuits:
S’adresser à la DIRECTION RÉGIORflliE, 11. Ai 8 orflss-Clemenceau, NEVERS

Agence cantonale : M. DAUDET, à Mars-sur-AlIier.

HOTCHKISS
12 CV

Le juste milieu

FOURNITURES GENERALES 
SOUDURE AUTOGENE 

OXYGENE 
ACETYLENE DISSOUS 

Poste de soudure de toute importance 
ATELIER DE REPARATIONS

spécialiste, 6, nie du Doyenné, à Nevers

Maladies de la Peau
Soulagement immédiat et guérison rapide 

sans cesser le travail, par F

Eau Précieuse
DEPENSIER
Ulcères Variqueux 
Plaies des Jambes 

Varices - Hémorroïdes 
Eczémas « Dartres, etc.

Demandez les brochures
enVogtes gratis et franco.

Envol franco d’un flacon Enn Pnôdon»® conlro mandat de 
7 fr. «dressé à M. J. RENARD, docteur en jihnrmacle, ex- 
üiterne des Hôpitaux de Paris, 2, Rue Gauthey, Parts.

En Vbktb daxs Toütbs Phabmacibs.

ÉCHELLES A COULISSES
| Escabeaux Echelles simples et doubles |
| H. LALOUETTE, fabricant
e USINES ET MAGASINS fil J AM |
s 9, rue Général Fauconnet LMU Ujl |

Æge&t psar la Nièvre :

Garage delaNièm
F, HJ Féliï-Fiapj, HEÎEîS

Une bonne
habitude

Tout le monde boit de»

Lithinés da Dr Gustin
Parce 
Parce 
Parce 
Parce 
Parce 
Parce 
Parce

préviennent la maladie 
lissolyent l’acide urique

qu’ils améliorent la santé 
qu’ils préviennent la maladie 
qu’ils dl_ ___
qu’ils favorisent la digestion 
qu’ils sont agréables au goût 
qu’ils ne troublent pas le vin 
qu’ils sont A ta portée d» tous

imprimerie de PARIS-CENTRE, a Nevera
M Gérant lovrr » Mur-BBO.

National Grëbx*cbg*e
INSTALLATION ET OUTILLAGE MODERNES

Vaste Garage
Agences : ARIES, SALMSON. BARE

15, Boulevard d» la République. BOURGES TELÆPHONB 4-M

confian.ee

